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[#S1] N° 195
[#S2]Éditorial

Bof, bof : un Echo qui démarre sous le signe de la complication !... et heureusement vire rapidement à la consolation ! 

D’abord, un J’ai lu pas réjouissant, ni rassurant, résumé par Pascale Franck : "Les apprentis sorciers" d’Alexandra Henrion Caude : retour du Dr Frankenstein ???

Luc Van Damme nous emmène dans le cas de ce bouvier et de sa boule, grâce auquel nous remonte ce « rythme syncopé de la place et de l’errance, et au passage d’une puissance à une autre un peu plus grande, un peu moins incomplète, cela s’appelle la joie. »

Mistigri, le chat hurlant de douleur d’Arnaud Pagneux nous montre les limites actuelles de l’homéo. La première : ne pas y penser ! ; la seconde : certaines pathologies où les réussites sont rares ; la troisième : la durée de l’action curatrice, miraculeuse quasi, mais si courte dans ce cas

Eric Lorenz nous soumet un cas, et une solution toujours aussi efficace grâce à son choix exceptionnel de rubriques. Mais tout cela se termine avec ce bémol concernant le remède lui-même et sa composition !

Heureusement, Dominique Viola nous console, sans bémol !  Pierrick est l’occasion de nous parler du remède dont il a profité. La belle revue des cas n’est certes pas contraignante…

Beauté consolante également que ce MERCI, mot de la fin pour Bruno Bernardon qui, pour cette toux survenant dans cette noire période où se déroule la consultation, fait émerger un remède grâce à son sens de l’observation et sa mémoire et suscite ce merci !



Pour Alice, ce n’est pas le pays des merveilles ! ses accès de colère épouvantables contrastent chez cette jeune fille toute en douceur… Hélène Renoux va dépister LE remède malgré un symptôme piège, et la libérer de cette colère qui s’empare brutalement d’elle…

Consolation également : Pascale Franck nous propose le deuxième épisode de sa visite guidée de Remèdes d’urgence cardiaque (Pareek).

Et, plus que consolation, le jeu ! Le Pathopathix de Johan nous emmène jouer dans les amygdales et leurs pathologies, et partager l’étude de ce pauvre remède.

Dr Marie-Louise Allen

« La fortune, arrivant à pas inattendus, frappe et jette en vos mains mille dons imprévus… » 		
André CHÉNIER, Élégie 27

[#S2]“J’ai lu …”.	« Les apprentis sorciers - Tout ce que l’on vous cache sur l’ARN messager » (1)
 par Alexandra Henrion Caude  
[#N](1) Edition Albin Michel – Versilio 2023.
Dr Pascale Franck

Alexandra Henrion Caude est généticienne, lauréate du prix Eisenhower Fellowship en 2013. Elle a dirigé plusieurs équipes de recherche en génétique à l’Hôpital Trousseau, puis directrice de recherche de l’Inserm à Necker. Elle a découvert l’implication de l’environnement dans les modifications de l’ARN contribuant à différentes maladies génétiques et l’existence des ARN MitomiR qui servent aux régulations fondamentales de la cellule. 
En 2015, soucieuse de rechercher des solutions simples et peu coûteuses, elle est partie à l’île Maurice et y a fondé un institut de recherche : SimplissimA.
Madame Henrion Caude est donc bien placée pour nous parler d’ARN.

Premier point : les hommes sont responsables de l’apparition du virus covid 19.

Deuxième point : le vaccin à ARNm.
- 10 mois : temps record entre l’objectif formulé par l’OMS et la 1ère injection.
- ce vaccin n’a pas tenu ses engagements : l’épidémie n’est pas stoppée, il n’empêche pas d’attraper le covid, ni de le rattraper, ni d’infecter les autres, ni d’être hospitalisé c’est-à-dire faire des formes graves, ni de mourir du covid.
- les effets secondaires et les décès : augmentation de 16% du risque d’effets secondaires graves – 1/800 vaccinés ; 4800% de décès en plus selon le VAERS (1) par rapport aux 10 dernières années.
[#N](1) VAERS : système de rapports des effets secondaires des vaccins aux USA.
Effets secondaires, entre autres (car nous n’avons pas encore les effets à moyen et long terme)
· Hématologie : saignements internes et externes, thrombocytopénie, troubles de la coagulation, thrombose, embolie, AVC.
· Immunologie : anaphylaxie, syndrome inflammatoire multi-systémique chez les enfants
· Pneumologie : détresse respiratoire aiguë
· Cardiologie : myocardite, péricardite, arythmies, infarctus, insuffisance cardiaque
· Atteintes rénales et hépatiques aiguës
· Neurologie : encéphalomyélite aiguë disséminée, syndrome de Guillain-Barré, méningite aseptique, méningo-encéphalite, convulsions, paralysie faciale, anosmie, agueusie, troubles amenant à la dégénérescence puis la démence
· Dermatologie : érythèmes multiformes, alopécie, engelures, vascularite cutanée
· Gynécologie : troubles du cycle, fausses-couche
Mais revenons à l’ARN.
Qu’est-ce que l’ARN ?
C’est le chef d’orchestre, le musicien, le spectateur. Composé d’un brin, il est instable, donc plus vulnérable. Il est produit et dégradé au fur et à mesure de nos besoins. Il se promène partout dans le corps, à l’intérieur comme à l’extérieur des cellules. Il coordonne, régule et ajuste en permanence tous nos besoins, dès lors il est en relation constante avec l’ADN, les ARN et les protéines. C’est lui qui concentre le pouvoir d’agir, sans lui l’ADN resterait inanimé et les protéines ne construiraient rien.
Il nous donne unité, connexion, adaptabilité et mémoire !

Il est composé de 4 bases (A, C, G, U) avec 160 modifications chimiques possibles de ces 4 lettres. Il se présente sous de multiples formes (brin, hélice, boucle, long, court, …), on parle de structurome de l’ARN.
La famille des ARN est très complexe et très nombreuse (ARNt, ARNm, ARNsi, ARNpiwi, microARN, MitomiR…), il est impossible de les connaître parfaitement.
Les ARN peuvent servir entre autres à :
- outil diagnostic : très réactif à l’environnement, il révèle de nombreuses maladies ;
- outil diagnostic non intrusif : son dosage peut se faire dans la salive ;
- il est le maître de l’épigénétique : le yoga et la méditation modifient des ARN spécifiques dans le sang et le cerveau. Ces modifications et mémoires épigénétiques peuvent se transmettre par la mère comme par le père ;
- langage commun entre les espèces végétales, animales, humaines, virales, bactériennes. Ce que nous mangeons ou consommons contient des ARN et influence nos ARN ;
- traitement : c’est un sniper, il tire avec une précision redoutable, pour soigner actuellement 12 maladies particulières, souvent liées à la génétique.

Et l’ARNm ?
Cette molécule centrale a de multiples inconnues.
1,2 % de l’ADN sert à fabriquer 30 000 ARNm différents. Une fois créés, ceux-ci doivent maturer (initiation, épissage, polyadénylation). Cette phase permet d’aboutir à 180 000 ARNm distincts. Ceux-ci vont encore être modifiés par l’épigénétique. 
Enfin sortis du noyau, ils vont être soit stockés, dégradés ou traduits en protéines, selon les besoins du moment. Un ARNm peut en outre fabriquer différentes protéines. 
Tout ceci est d’une complexité inouïe.

1960 : découverte de l’ARNm
1990 : on envisage de l’injecter chez l’humain.
2000 : premiers essais cliniques
Que ce soit pour le cancer de la prostate, de la peau, du poumon du cerveau, de la moëlle épinière ou les cancers gastro-intestinaux, le VIH, la rage, la grippe aviaire, l’insuffisance cardiaque avec diabète de type 2, Zika, le virus respiratoire syncitial, RIEN N’A JAMAIS ABOUTI !

Alors le vaccin contre le SARS-COV 2 ?
1. On ne connait pas la durée de vie de l’ARNm dans les flacons :
les conditions de transport, de stockage, les dates de péremption ont changé à plusieurs reprises. 
2. On ne connait pas la durée de vie de l’ARNm dans notre corps, d’autant que tous les U ont été remplacés par des « psi », ce qui augmente sa durée de vie et sa productivité au détriment de sa qualité. Ce code génétique est donc tout à fait inédit. 
3. On ignore le trajet du vaccin à ARNm, mais on en a retrouvé dans toutes les types de cellules. On ignore aussi ce que deviennent les nanoparticules lipidiques (NPL) qui le transportent.  Certains de ces lipides sont hautement toxiques, ils fragilisent les membranes cellulaires, s’accumulent dans le foie.
4. On ignore si ces ARNm artificiels peuvent sortir de notre corps via la salive, le lait, le sperme, …
5. Nous sommes génétiquement modifiés par cet ARNm artificiel empaqueté par les NPL. Comment et combien de temps cela va-t-il durer ? On sait que 8% de notre génome est causé par des virus, grâce à nos transcriptases reverses. En septembre 2022, on a trouvé la protéine spike avec son ARNm dans le noyau. 
La modification génétique peut aussi se trouver au niveau épigénétique. 
On a vu des cellules et leur noyau fusionner à cause de la protéine spike et devenir géantes.

Bien entendu, toutes ces informations sont sourcées.

Bref, je vous recommande chaudement la lecture de cet ouvrage dont je vous ai brossé quelques traits.
Bonne lecture.
Et pour finir,
« La corruption n’est pas accidentelle, c’est un métier » 
William Shakespeare


[#RC2] Cantharis
[#CV3] Premier cas vétérinaire aigu
[#S4]Mistigri, ça brûle

Dr Arnaud Pagneux 


Je connais peu de choses de Mistigri.
Né en juin 2012, castré en 2013, vit dans une ferme mais dort à la maison le soir vu que c’est le chouchou.
Première consultation pour douleurs buccales en novembre 2020, par une consœur.
Rechute des douleurs en juillet 2021, un confrère propose des soins dentaires (détartrage et extractions).

Je le vois pour la première fois une semaine après son détartrage, il hurle de douleur à présent. Je ne réfléchis pas et je mets en place le traitement allopathique habituel : injections de corticoïdes retard. Et c’est parti pour la litanie habituelle : une injection mensuelle...
Devant les crises douloureuses particulièrement sévères chez Mistigri, je rajoute de la buprénorphine à partir d’octobre 2021, per os 4 ou 5 jours consécutifs lorsque les douleurs sont trop fortes.
A partir de janvier 2022, la buprénorphine est de moins en moins efficace.

En mars 2022, les propriétaires n’en peuvent plus et commencent à parler d’euthanasie…
Mon cerveau se met enfin en marche et je propose d’essayer une autre approche du bout des lèvres : l’homéopathie.
A ma grande surprise, le propriétaire, éleveur de vaches de son état, accepte volontiers.

Peu loquace, il me dit simplement qu’il a mal à la gueule et rien d’autre… En désespoir de cause, je propose de donner Phosphorus et Mercurius 9 CH, sans aucun succès.

Après un coup de fil pour prendre des nouvelles, je force un peu l’interrogatoire et ce que j’obtiens tient sur un ticket de métro :
- grince des dents
- préfère manger les croquettes à la pâtée malgré la douleur
- salive très collante
- s’enfile les griffes dans la gueule et se met à sang.

Forte stomato-gingivite avec ulcérations gingivales, qui affecte la sphère ORL. Causée par un virus très fréquent. Probablement 40 % de porteurs dans les populations de chats errants.
Incurable en général, la plupart des traitements sont palliatifs.
Il est souvent conseillé d’arracher toutes les dents, mais ça ne résout pas toujours le problème, loin de là.

En général, assez peu de réussite en homéopathie. Peut-être faut-il trouver le simillimum pour avoir plus de succès.
[#S4] Solution
Répertorisation 
Gorge – Douleur – en avalant – liquides : 10 remèdes
C’est le symptôme le plus rare bizarre et curieux chez Mistigri et je considère que le remède doit être dans cette rubrique.
Dents – grincement
Peau – Démangeaisons – Grattage – amel
Bouche – Stomatite ulcéreuse


[image: Une image contenant texte, capture d’écran, Police, ligne

Description générée automatiquement]

Une première prescription de Phosphorus et Mercurius en 9 CH ne donne rien du tout (prescription réalisée avant cette répertorisation).
Je choisis donc Cantharis en 7 CH, 2 granules matin et soir pendant 3 jours.

Dès le lendemain de la prise, Mistrigri se sent mieux. Il se remet à manger ses croquettes. Dans un premier temps, il avait peur en voyant la nourriture arriver, puis il mangeait avec appétit. Il s’est remis à jouer comme il faisait auparavant. Il en est même redevenu « chiant ».
Sur mes conseils face à cette amélioration, ils ont commandé une LM 1.
La distribution de la LM 1 a commencé 4 semaines après la prise de la 15 CH. 2 semaines après, l’état de Mistigri s’est brutalement dégradé et Cantharis n’a plus eu d’action. Rien ne va plus, il souffre beaucoup et grogne en permanence. Il se mutile à nouveau la gueule avec les griffes et met du sang partout.
Décision d’euthanasie.
Cantharis a permis de faire passer un état aigu seulement pour Mistigri et aura permis d’apporter du bien être un mois de plus.
Quelques notions pour Cantharis 
Irritation intense, mentale et physique, aggravée par la douleur.
Phénomène inflammatoire d’évolution explosive.
Désordres urinaires +++ : besoin urgent et constant d’uriner, douleurs avant/pendant et après la miction, urine au compte-goutte.
Douleurs violentes, coupantes, brûlantes. Spasmes. Sensation d’être à vif.
Violente excitation sexuelle, malgré irritation des organes génitaux.
Aggravation à la vue de l’eau, en buvant.
Amélioration par la chaleur.


[#RC2] Anthracinum
[#CV3]Deuxième cas vétérinaire aigu
[#S4]Bernie, un Bouvier qui cherche une bonne place où se coucher.

Dr Luc Van Damme 


Ce cas clinique n’a pas de recul. Je l’ai considéré comme un cas aigu. Et pourtant….

Bernie est un Bouvier bernois, femelle, stérilisée, âgée de 8 ans. Bernie est d’habitude en bonne santé, du moins elle ne se plaint de rien. 

Depuis quelque jours, Bernie présente une éruption à la partie supérieure du flanc gauche. Il s’agit d’une sorte de boule qui démange fortement car Bernie est prise d’un besoin de se lécher et de se mordre tant la sensation semble désagréable.  
Elle manifeste son malaise en changeant de place plus souvent que d’accoutumée.

Bernie est du style « Bouvier bien placide », très gentille et un brin réservée. 
La lésion ressemble à un gros furoncle ou à une sorte d’abcès qui ne percerait pas. La région est chaude et douloureuse à la palpation. Bernie semble craindre qu’on la touche à cet endroit, ce qui est bizarre tant elle est habituellement avide de papouilles.

La propriétaire a déjà désinfecté avec du calendula, de l’hélichryse, puis par l’application d’une pommade (Fucidin) car cela ne s’arrangeait pas.

Je suggère le cocktail habituel pour ce genre de problème, c’est-à-dire Silicea, Arnica et Hepar sulphur, en me disant que c’est peut-être bien aussi un corps étranger (comme un épillet) bien que je ne voie pas de point d’entrée possible, ni de trajet fistuleux en construction. Attendons quelques jours pour voir ce qui se passe.
Quatre jours plus tard, Bernie revient. La « boule furonculeuse » a grossi. Sa partie superficielle s’est épaissie et sa partie profonde semble plus molle, mais rien n’a percé. La gêne s’est accentuée ainsi que les démangeaisons. Il me semble que l’état général est moins bon. 
L’anxiété des propriétaires a grandi comme la boule et l’idée de quelque chose de plus grave qui commence à se développer s’est insinuée. On sait les Bouviers bernois capables, à partir de 8 ou 9 ans, des faire de maladies foudroyantes qui les emportent rapidement. 

Pour répondre à cette anxiété, je me mets à la recherche de ganglions enflammés qui indiqueraient un processus morbide insidieux. Je ne trouve rien. Je résiste à la tendance à faire une prise de sang ou à entreprendre d’autres examens, mais je suis attiré par l’aspect bleu-noir de la surface de la lésion, ce qui fait resurgir le souvenir d’un remède bien connu pour ce genre de lésion. Ce remède est présent dans la rubrique « carbuncle » du répertoire de PHATAK. Bizarre une rubrique particulière pour ce genre de problème…

Je fais une grille « exclusivement » cutanée qui confirme « X ». Je l’administre donc en 30 K.

Dans les heures qui suivent, la gêne est quasiment disparue. Le lendemain, après une seule administration, la boule a fondu de moitié et l’anxiété de la famille a disparu. 

La boule va diminuer dans les jours qui suivent. Le remède sera donné une seconde fois une semaine plus tard parce qu’on a eu l’impression que cela regonflait un peu. Tout a ensuite disparu sans laisser de trace. 
On attend. 
[#S4] Solution
La grille : SKIN - eruption boils, furuncles
	   SKIN - eruption boils, furuncles, painful
	   SKIN - eruption boils, furuncles, recurrent
	   SKIN - eruption boils, furuncles, stinging 
fait sortir en premier : ANTHRACINUM. 

Je me souviens (Marc BRUNSON en avait parlé lors d’un séminaire) de la notion de résurgence de quelque chose d’enfoui et qui ressort à la génération suivante. C’est le nosode du charbon. 
Je me souviens de cette histoire ce champ maudit, de transmission verticale. La perte de substance, l’aspect bleu-noirâtre des lésions, l’ambiance lourde de mort, de malheurs qui reviennent, les choses enfouies qui ressortent.

J’interroge la propriétaire pour éclaircir un peu le cas. En effet, l’action rapide a été spectaculaire. L’homéopathie, « on sait que cela marche, on y croit. Mais quand même, une lésion qui cesse de faire mal si vite puis qui disparaît, c’est quand même étonnant. », me dit le propriétaire. 

Bernie a été élevée par un autre Bouvier bernois, plus âgée qu’elle, (elle avait 8 ans, l’âge de Bernie maintenant) quand elle est arrivée à l’âge de 3 mois.  Elle a gardé longtemps une tête de bébé. Elle a vécu sous la protection complète de l’autre chienne pendant les 5 premières années de sa vie, jusqu’à la mort de celle-ci il y a trois ans. Bernie a été fort affectée. Elle semblait n’avoir plus goût à rien. Elle a été triste longtemps. ANTHRACINUM est aussi un remède de chagrin enfoui.

Peu avant l’épisode du furoncle, elle a eu besoin d’un vétérinaire. C’était pendant les vacances en Suisse. Elle a dévalé une pente très raide qui l’emportait par son poids. Elle s’est servie de sa queue pour se freiner mais après, elle a marché à petits pas avec le dos rond. Le lendemain, elle ne pouvait plus se lever, elle a poussé un cri strident quand elle a voulu se lever. Elle restait debout figée, ce qui l’améliorait. La montée des marches était possible, mais la descente était très douloureuse. Le véto suisse, consulté en urgence lui a fait des AINS et a conseillé un régime strict car Bernie lui a paru trop lourde. J’avais déjà fait cette remarque plusieurs fois mais le fait qu’un autre fasse la même observation dans un contexte d’aigu a décidé les propriétaires. 
Depuis Bernie reçoit 50% de croquettes en moins et le reste est remplacé par des légumes et des graines (chia, lin, etc.). Bien sûr, Bernie est une hypergourmande et ce n’est pas rien pour elle de se priver. 

Bernie a un comportement particulier qui évoque la nature de cette souche : elle a l’habitude de se choisir un coin dans le jardin, elle y reste couchée longtemps, son corps finissant par faire dans la terre un trou.  Souvent, c’est une place à l’abri d’un arbuste ou d’une haie. Chaque fois qu’elle veut le calme et pouvoir s’isoler, elle va occuper cette place, toujours la même.
Mais chose bizarre, tout d’un coup, sans qu’on comprenne pourquoi, elle change de place. Le trou précédent est abandonné, et un autre se creuse. Et ainsi de suite… Qu’est ce qui a été enfoui comme cela et qui ressort ? Pourquoi ce rythme syncopé de la place et de l’errance ? 

Nous comprenons si peu de choses, en réalité. Cela en est pathétique. Et pourtant, il y a des choses qui tout d’un coup sortent et se mettent à chanter. Quand un remède a marché, c’est seulement alors qu’on découvre pourquoi. Dans la matière, la cause précède toujours l’effet, et alors nous remontons à l’envers à sa poursuite, dans l’espoir de l’atteindre, d’être nous-même en cause dans la guérison. Mais dans la conscience, l’effet nous apparaît d’abord ; nous ne sommes en présence que d’effets. La cause, c’est par après qu’on la comprend. Dans le cercle du devenir, les deux choses se rejoignent et ne sont qu’un. C’est le passage qui importe. Le passage d’une puissance à une autre un peu plus grande, un peu moins incomplète, cela s’appelle la joie.



[#S2]Notes à partir du livre : "Homeopathy for acutes and emergencies"
R.S Pareek & Alok Pareek (1)
[#N](1) Ed. Narayana, édition 2019 ; en vente au CLH.
Dr Pascale Franck

Cet ouvrage nous rappelle l’efficacité de l’homéopathie face aux urgences sévères et nous donne confiance. Voici la suite de l’article paru dans le numéro précédent, concernant les urgences cardiaques. Cette fois les remèdes sont peu connus.

 Lorsque le cœur est stabilisé, après l’épisode suraigu.

On pensera à des remèdes comme Ars., Ars-i., Aur., Bar-m., Cact., Iod., Kali-c., Lach., Lat-m., Laur., Lil-t., Lycopus, Naja, Nat-m., Phos., Spig., Spong.

Laurocerasus
Le cœur et le poumon sont concernés :  la cyanose est bien présente (lèvres, ongles, peau), avec une toux spasmodique ramenant des expectorations sanguinolentes, aggravée la nuit. 
Très bon remède pour les enfants avec une malformation cardiaque congénitale.
N.B. : Une erreur s’est glissée dans l’article précédent. Les 3 remèdes ‘tousseurs’ avec problèmes cardiaques sont Spongia, Naja et Laurocerasus et non Spigelia comme indiqué.

On pourra aussi prescrire des remèdes spécifiques de l’organe, tels que adon., apoc., term-a., crat., conv., iber., stroph., vanad.

Adonis vernalis* (cas clinique d’Eric Lorenz congrès CLH 2018)
Problème valvulaire mitral ou aortique, suite de rhumatisme aigu ou influenza, entraînant épuisement, décompensation cardiaque avec œdème généralisé (ascite, hydrothorax, anasarque) où les urines sont foncées et albumineuses.
< couché, froid ; > exercice. Les douleurs vagabondent, pas de soif.
 
Convallaria majalis*
Décompensation cardiaque avec œdème généralisé mais sans hypertrophie et les symptômes rénaux sont moins prononcés que chez Adonis vernalis.
Stase veineuse. Les palpitations irradient à l’utérus.
< couché, chaleur ; > air
 
Apocynum cannabinum*
Œdème : hydrocéphalie, ascite, anasarque, hydrothorax avec soif mais l’eau est vomie dès qu’elle est bue. Urine et transpiration diminuées.
Bradycardie.  Reflux mitral et tricuspidien.
 
Terminalia arjuna*
Faiblesse cardiaque, douleur et palpitations. Sensation de vide interne.
Joyeux pendant la douleur.  Solitaire. Liberté remarquable en faisant ce qu’il a à faire.
 
Crataegus oxyacantha
Stimulant cardiaque général lorsqu’il y a une grande faiblesse (en 6X). Nettoie* les petites artères des dépôts de cholestérol
 
Strophantus hispidus
Le muscle cardiaque est de plus en plus faible. Taches rouges au visage ; pouls à position variable, petit et irrégulier ; douleur angoissante au cœur, les membres sont tordus. Désir de café, loquacité. Donné en 6X.
 
Iberis amara*
Tachycardie paroxystique, palpitations violentes et visibles < moindre exercice, douleur piquante à la respiration profonde.
Suite d’influenza. Hypertrophie cardiaque.
 *Donnés en TM : 5 gouttes 2x/jour.
Vanadium metallicum
Dégénérescence graisseuse du cœur. Douleur de constriction, de pression, d’éclatement du cœur. Gonflement, tumeur des vaisseaux. Albuminurie. Anxieux, torturé, rêve de serpent.
 
[#RC2] Aurum muriaticum natronatum
[#CH3] Cas pédiatrique aigu
[#S4]Laura et son otite

Dr Eric Lorenz

Voici la petite Laura, quatre ans et demi qui se présente chez moi en me montrant ses deux oreilles d’où coule un liquide jaunâtre, épais, sans odeur particulière.
Cela s’est passé il y a trois jours avec une otalgie soudaine gauche soulagée par Aconitum et suivie peu après par l’écoulement ; même scénario à droite quelques heures plus tard.
Actuellement elle ne se plaint de rien, sauf que son nez est tout bouché et que son audition est au plus bas. 
Elle présente aussi depuis quelques mois des mollusca sur son hémicorps droit.

Laura joue au Lego à deux mètres de nous ; profitant de sa mauvaise audition, la maman me confie que sa fille a fait une bêtise : elle jouait tranquillement avec un garçon de trois ans dans une pièce proche de celle où elle se trouvait ; n’entendant plus aucun bruit, les deux mères se levèrent intriguées et découvrirent les deux enfants quasi-nus l’un sur l’autre ! 
Laura avait baissé le pantalon de son petit copain et c’est dans cette position peu convenable qu’elle fut découverte et qu’elle entendit sa mère lui faire quelques reproches… quoique c’est surtout elle qui se sentit honteuse, ne dit mot et se colla contre sa mère. 
A peine quelques heures plus tard se produisait la double otite perforée.

Un remède est donné en 200 K ; rapidement tout va guérir, les tympans vont cicatriser, l’audition est restaurée et les mollusca vont disparaître dans les semaines qui ont suivi. Qui suis-je ?

[#S4] Solution
Voici ma répertorisation
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Description générée automatiquement]

Le remède est Aurum muriaticum natronatum.


Comme le rappelle le Dr Farokh Master de Bombay, l’or chloraté de sodium a une action prononcée sur les organes féminins et augmente en particulier le désir sexuel. 
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Description générée automatiquement]

C’est un remède très important pour les tumeurs utérines selon Burnett. Il a également été utilisé lors de gonflement des testicules, d’artériosclérose et d’ataxie luétique.

A remarquer qu’il existe une relation entre l’oreille et le système uro-génital, puisque même la médecine académique propose une échographie des voies urinaires chez les nouveau-nés présentant une malformation des oreilles.
						


Voici encore quelques notes sur ce remède. Vous trouverez plusieurs cas cliniques parus dans les Echos, les rencontres et congrès de l’INHF 2007-2009, le congrès du CLH 2012 et 2020 Les notes qui suivent sont extraites de différents textes et répertoires. 
				par Pascale Franck

La lésion tumorale utérine et plus encore une lésion dure calcifiée valorise Aurum muriaticum natronatum.

Plusieurs cas cliniques ont été publiés en dehors du contexte “gynécologique”, et une grande partie de l’ouvrage “Three pieces of gold” de l’homéopathe norvégien Terje WULSBERG lui est consacrée.  C’est à cet auteur qu’on doit un bon nombre d’ajouts dans le répertoire.

Terje WULFSBERG suggère que la stratégie de survie des patients Aur-m-n. serait « masque ta faiblesse émotionnelle et protège ta vulnérabilité » : ils s’efforcent de paraître forts, font semblant de n’être touchés par rien alors qu’ils sont dirigés par de puissantes émotions. Ils peuvent présenter un type “macho-like”, très actif, voire casse-cou ou bien au contraire précautionneux, passif. Les deux types se protègent en riant de choses sérieuses (keynote). 

C’est un remède auquel on peut penser chez des patients :
- ayant subi une grande déception amoureuse ; 
- très méfiants à l’idée de s’engager dans les voies du mariage (George LOUKAS).
- ayant une longue histoire de domination familiale (Cas Clinique de Paul VAN ROEY).
- ayant des troubles de l’attachement particulièrement chez des enfants (Cas Clinique de Michaël HARTMANN).

La souche
Allen T.F. 
Chloro-aurate of soda. Formula, NaCl, AuCl3, 2H2O. Preparation, Triturations.
Authority. 1, Lembke, N. Z. f. H. K. 11, 17, et seq., took the 3d, 2d and a solution of the salt in water; 2, Chatterly, Dublin Press, 1852 (effect of 1/30 grain injected under the skin); 3, Cullerier, from Wibmer, general statement of effects.

Hering: Chloro-aurate of Soda. NaCl, AuCl3, 2H2O.
A double salt. … Not proved, but used at random; preferred by the Old School.

Anshutz: Aurum muriaticum natronatum - Introduction - Preparation: A mixture composed 4 equal parts of dry chloride of gold and chloride of sodium, triturated in the usual way.

Dans une discussion parue dans IHF en 1994, Eric Sommermann médecin et professeur de chimie dit la chose suivante : « Il y a quelque chose qui est particulier à ce remède. Aurum muriaticum, c’est bien évidemment simplement le sel, le chlorure d’or. Aurum muriaticum natronatum, c’est Aurum muriaticum qui a été co-précipité avec Natrum muriaticum. Il s’agit ni plus ni moins d’un mélange de deux sels qui ont co-précipité. Je n’ai pas été capable de déterminer s’il y avait une structure cristalline distincte dans cette préparation. Quand deux sels précipitent, il y a généralement une structure cristalline spécifique et unique de nature stoechiométrique. 

La stœchiométrie est la science qui mesure les proportions quantitatives ou rapports de masse dans lesquels les éléments chimiques sont impliqués. C'est la loi de conservation de la masse, la loi des proportions définies. Généralement, les réactions chimiques combineront dans des rapports définis des produits chimiques, puisque la matière ne peut pas être crée ou détruite, la quantité de chaque élément doit être la même dans toute la réaction globale.

« Je n’ai pas été capable, poursuit Eric Sommermann, de trouver dans toute la littérature comment ce remède avait été préparé. S’il n’a pas de structure cristalline spécifique alors c’est l’un des rares remèdes de la matière médicale où l’on a juste mélangé deux remèdes en disant qu’il s’agissait d’un seul. »



[#RC2] Arum triphyllum
[#CH3] Cas pédiatrique chronique
[#S4]Pierrick, l'amoureux des blouses blanches

Dr Dominique Viola

Cas clinique : recul 3 ans

Je connais Pierrick parce qu’il accompagne souvent sa mère lorsqu'elle me consulte. Voilà plus d'un an que son poids stagne et qu'il ne grandit plus. En revanche il fait rhinopharyngite sur otite. Et un jour de janvier 1995 – il a alors 3 ans ½, sa maman me demande si je peux faire quelque chose pour lui par homéopathie.

C'est un enfant pâle, mais gracieux, aux traits fins, toujours souriant, en particulier avec les médecins qu'il embrasse comme du bon pain. Et je ne fais pas exception à la règle. Malgré toutes les piqûres qui lui sont très souvent infligées, il continue à aimer les blouses blanches. Affection hors du commun de la part d’une cible pour aiguilles ! On dirait qu’il ne garde aucun souvenir des piqûres.

C'est un nerveux, un agité. Il est pressé, impatient, volontiers hésitant. Il se ronge les ongles à vif.
Lorsqu'il se met en colère, il frappe et jette les objets. Pourtant, à la maternelle, il se "laisse frapper dessus" me dit sa mère.
Il tousse (presque) plus souvent qu'il ne respire, en relation avec un écoulement pharyngé postérieur malgré l'ablation récente des végétations. Sa toux reste sans modalité facilement repérable.

Il a beaucoup transpiré de la tête jusqu'à 2 ans, et maintenant c'est surtout du dos, de la nuque et des pieds.
Il se découvre volontiers, mais est frileux des jambes.
Il parle, pleure et crie pendant le sommeil ; il semble rêver de fantômes, dit sa mère ? Ce qui est sûr, c'est qu'il dort volontiers sur le ventre, ou en boule recroquevillé comme un chien. 
J'apprends qu'il adore les aliments fumés et qu'il est excité avant la neige. 
Je lui prescris alors R1 15 CH une dose, qui n'aura guère d'effet, le tableau reste inchangé lorsque je le revois un mois après. 

Cette fois il est enroué et s'épluche les lèvres à l'occasion de la nième rhinopharyngite.
Il reçoit R2 7 CH, 3 gr. / jour. Revu 2 mois plus tard, il n'a plus été malade depuis, redort bien, est plus coloré, mais surtout il a pris un kilo et 2 cm en 2 mois !

Je n’ai pas noté s’il continuait à se ronger les ongles, mais sa mère dit qu’il va très bien.

Il reçoit alors R2 200 K 1 dose, qui confortera l'amélioration dans la durée sur la croissance et l'état général.
J’aurai de ses nouvelles jusqu’en début 1998, puis ils déménageront sans laisser d’adresse.

[#S4] Solution
R1	CALCAREA PHOSPHORICA
Rubriques PC Kent :
Psy / Crier pendant le sommeil (Calc-p. n’est pas dans parler    
   	ni pleurer pendant le sommeil)
Psy / Indécis
Es / Désir d’aliments fumés.
Som / Position sur l’abdomen
Ge / Temps de neige
	Ge / Enfants / arrêt de la croissance
La gentillesse, le côté affectueux renforce la note phosphorique. A coup sûr il n’est pas rancunier. 
Mais Calc-p. n’a rien donné et je dois chercher autre chose.
	
R2	ARUM TRIPHYLLUM 
Rubriques PC Kent :
Vig / Epluche les lèvres
La / Voix enrouée
B /Ronger les ongles
Som / Position / recroquevillé comme un chien : Ars., bapt., bry.

Arum-t. est un classique des laryngites et de l’enrouement, ainsi que de l’épluchage des lèvres. 
Dans le logiciel il n’est présent qu’au 1er degré pour Faiblesse de la mémoire.

Ce cas illustre bien le remède pour l’agitation, la nervosité, la violence et la contrainte subie : il se « laisse frapper dessus » à l’école. Semblable à l’insecte séquestré par la plante jusqu’à ce que fécondation s’ensuive, on peut l’imaginer, victime d’une contrainte qu’on lui impose sans qu’il puisse s’échapper. « Jack in the box. » Situation à l’origine d’une violence rentrée, qu’il extériorise en se mettant en colère. Lorsqu’il se défoule, il jette et frappe les objets. Ou bien, il retourne cette violence contre lui-même pour se ronger les ongles et s’éplucher les lèvres. 
Il est de façon remarquable – au moins en apparence – sans mémoire ni rancune des piqûres qu’on lui a infligées pour le soigner ! Une amnésie qui rime avec pardon, en quelque sorte.

Il n’est présent dans aucune des rubriques de la première répertorisation. 
Il pourrait s’agir d’un faux aigu, en raison de l’effet net et rapide sur la croissance.


Les cas cliniques : Les cas chroniques ne sont pas légion dans la littérature homéopathique.

1. Marc Brunson - 3e séminaire d’automne 2005
Consultation du 27/11/91.
Madame Ch. m'amène deux de ses 7 chats malades de coryza depuis le 21/10. Ce sont les deux plus atteints. Voici ce qu'elle raconte : 
"Leur nez coule, il est rouge. Cela semble chatouiller, car ils se frottent tout le temps le nez. Ils toussent, ils éternuent. Certains cherchent le frais, d'autres le chaud ; deux ou trois respirent par la bouche. Ils ont tous la diarrhée. Le premier malade a fait de l'hypothermie. Tous ont de petits ulcères douloureux sur la langue donc ne se lavent et ne se nourrissent pas. Le vétérinaire allopathe doit passer injecter des antibiotiques chaque jour, ce qui ruine mon portefeuille".

Solution
Il s'agit d'une épidémie vu que tous tombent malades en même temps.
Je cherche : - un remède de rhume
     	      - un remède de nez qui démange
                    - un remède d'ulcères sur la langue
                    - remède ayant en même temps coryza et diarrhée.
Je pense donc à ALL-C, ARUM-T, EUPHRASIA, etc. 
Je jette un coup d'œil sur chacun de ces remèdes dans la matière médicale ... par chance, ARUM-T est bien situé alphabétiquement ...
et voici ce que je trouve à son propos :
- dans Lippe :	- rhume
                           - narines qui chatouillent et excoriées
                           - doit respirer la bouche ouverte
- dans le répertoire de Kent : ulcères sur la langue (1er degré)
- dans Vannier : diarrhée acide irritante.
C'est plus qu'il n'en faut.
ARUM-T 30 K matin et soir à tout le monde (excepté la propriétaire bien sûr !!). Guérison totale des 7 chats entre 1 et 3 jours.


2. Paul Van Roey - Vincent, comme un diable hors d’une boîte - Spa 2008 
Vincent, né en sept. 1990, un vrai cauchemar pour son entourage !  
Résumé : De 1992 à 2004 il va recevoir Nux-v. (diarrhée chronique et vomissement fréquents), Petr. (fissurations persistantes derrière les oreilles), Bell. (TDAH ; extrêmement agité, sauvage et ardent, fait peur, jette et détruit, insensible à la douleur, demande de bisous et de câlins à n’en plus finir, par périodes), Iod. (hyperactif, goinfre, sang chaud), Merc. (douleur inguinale, inclination à faire du bruit, se frappe la tête contre les murs, salivation profuse), puis à nouveau Nux-v., et enfin ARUM TRIPHYLLUM.

Donc : Agité, têtu, désobéissant, très intelligent mais rebelle, sauvage, agressif, violent, provocateur, joue des tours, incapable de se contrôler, que ce soit pour se discipliner – à l’école comme en famille, ou pour la nourriture. TDAH. Comportement excessif préjudiciable pour lui et son entourage.
Mais aussi victime de harcèlement, de contraintes subies.
L’enchaînement des remèdes agit progressivement mais partiellement, et finalement fait sortir le symptôme qui donne la solution : il se ronge les ongles, mais d’une façon extrême et tous les ongles ! Vincent subit alors une métamorphose incroyable.

Synthèse P. Van Roey : Tout est irritant chez Arum et :  il irrite tout le monde. Il est mordant. Jack in the pulpit. Jack est un des noms du diable. Jack in the box = un diable à ressort.
La contrainte est le mot-clé selon Marc Brunson.
L’auteur tient un discours qui ne correspond pas à sa pensée, par exemple, un avocat. Et puis il perd sa voix !
Ou le prêtre dans la chaire de vérité.
La plante invite l’insecte à venir prendre le nectar, mais l’attrape et l’oblige à la féconder.
Le gouet à trois pieds : dans les traditions iraniennes, le chiffre trois revêt une importance capitale ; la devise principale de ces anciens Iraniens était triple : “bonne pensée, bonne parole, bonne action” 
Mais on a aussi l’aspect de la victime, de la contrainte (l’insecte). Jack qui est dans la boîte.
Vincent voit la vie comme une boîte, comme une prison. Il veut s’enfuir.
Vincent était comme un diable à ressort ; sauvé de cette prison, de la Ritaline et de beaucoup de difficultés dans sa vie par un petit remède trop peu connu, certainement trop peu connu dans cet aspect infernal et irritable. 

3. Cas aigu d’impétigo de Peter Callebaut, congrès Spa 2020, 
pp. 29-30 & 233-234 : 
Anamnèse personnelle : Enfant qui a souffert d’eczéma très fort entre 2 ans et demi et 4 ans (le début de la scolarité). A 3 ans « l’eau » coulait entre les jambes, avec des gerçures dans les commissures de la bouche. Traité par homéopathie avec des résultats partiels. Avant une fièvre il avait toujours une poussée d’eczéma et pendant la fièvre l’eczéma diminuait très vite. 
FIÈVRE, CHALEUR - FIÈVRES éruptives : ARUM-T. 
Avec les grandes poussées d’eczéma, il y avait toujours des glaires dans les selles. Auparavant il a eu aussi une bronchiolite à Mycoplasma. 
Comme caractéristiques :
- Dans l’obscurité il a beaucoup de fantaisie, quand il est seul il ne sort pas du lit. Il parle pendant la nuit « Tu vois le loup, maman, il est là, il veut m’attaquer ! » De jour il n’a pas peur des chiens.
- Il n’aime pas du tout les vêtements avec un tissu rude, il faut le plus doux possible et il desserre ses vêtements qui sont top serrés (les bas, les chaussures).
- Il a une sœur et il a une confiance aveugle en elle, ses choix par exemple, pour une crème glacée, il prend la même.
- Il transpire beaucoup : il a la tête chaude et mouillée pendant le sommeil.
- Il aime les choses sucrées et le yaourt, il a des haut-le-cœur si dans un repas il y a des morceaux, il préfère la purée.
Donne Dulcamara 30 K. 
Evolution :
10 j plus tard les taches d’impétigo d’un diamètre d’un demi-centimètre sont plus nombreuses, 5 au total : sur le tibia, sous le nez, sur les fesses.
Maman dit qu’il est encore plus brusque dans ses mouvements, même avec un petit tic : il se mord constamment la lèvre inférieure, il a encore plus peur dans le noir. Il ronfle quand il dort.  … quand il court, il aime courir très vite et elle dit que parfois ses réactions sont explosives : quand on veut le réprimander, il fâche encore davantage. Il faut le prendre par la douceur.
Elle répète quelques symptômes : le désir de sucré, il se couche sur le ventre, il préfère toujours les tissus très doux. Je donne le remède qui résout le problème en 4-5 jours.
…
Contrainte et victime sont des mots-clés d’Arum-t. 
Tropismes : les muqueuses avec des excrétions mordantes, corrosives et comme résultat des excoriations partout. L’eczéma la bouche. Aussi beaucoup de symptômes de la peau. 

4. Cas de Ulrich Welte, Interhomeopathy février 2015.
http://www.interhomeopathy.org/sudden-collapses-a-case-of-arum-triphyllum-6321104
Homme, 40 ans. Il a des syncopes soudaines et des peurs. Il s’inquiète souvent par crainte d’offenser les autres du fait de son comportement difficile. 
Il fait des cauchemars directement après s’être endormi ; il doit protéger des enfants et les sauver de dangers soudains, doit agir comme l’éclair, mais malheureusement c’est habituellement trop tard et quelque chose leur arrive. Le matin il se réveille dans un état d’irritabilité et adorerait casser une pile d’assiettes en la jetant contre le mur. Il entraînait le club de football des garçons, ce qui était très amusant. En général, il s’occupe beaucoup des enfants, bien qu’ils abusent souvent de sa bonne nature. 
Il (se) demande si ses problèmes ne viendraient pas d’une mauvaise enfance. Son père biologique voulait provoquer un avortement en administrant secrètement un abortif à sa mère. Il quitta la famille quand son fils avait 2 ans ; il disparut. Le patient croyait que son grand-père était son père. Lorsqu’il eut seize ans, son grand-père mourut et c’est alors seulement qu’on lui dit que c’était son grand-père, ce qui le mit très en colère. Plus tard, cependant, il se réconcilia avec sa mère. En général il veut apprendre et progresser, seulement il ne sait pas comment.
Actuellement, il fait une formation en communication. C’est devenu son hobby d’apprendre comment s’entendre avec les autres par la parole. Malheureusement, il ne fait pas ce travail avec ses propres enfants, car les entretiens n’atteignent pas leur objectif. Ils abusent de sa bonne nature et dansent autour de lui. Son seul refuge est la salle récréative au sous-sol, qu’il ne veut pas partager avec les autres. Ironiquement, les enfants emplissent sa pièce constamment avec leur équipement de ski et des skateboards, sans rien lui demander. Il est furieux parce qu’ils violent son intimité et sont très incorrects. Il préfère se battre, mais il ne peut pas. Quand il est en colère, il perd la voix, ne peut trouver ses mots et a des palpitations. Alors, il se retire, honteux de ses violentes impulsions, et évite toute conversation, ce qui ne fait qu’aggraver la situation.
Avant son mariage, il voyageait seul. Il aimait le saut à l’élastique en Nouvelle-Zélande ; il sautait des plus hauts ponts sur les gorges profondes, Il aimait le saut à l’élastique sauvé par la corde élastique avant l’impact. C’est très important pour lui de toujours agir vite et correctement pour rester vivant dans les situations dangereuses. 
Sa syncope arrive par surprise ; c’est comme s’il tombait, il doit alors s’asseoir rapidement. C’est arrivé 3 fois chez le coiffeur, quand il s’allongeait, détendu. C’est comme si quelque chose le tirait vers le bas et qu’il n’est tenu que par un fil de caoutchouc qui empêche que le crash soit complet. Il a un rythme cardiaque ralenti à 46 battements par mn et est hypotonique. 
Analyse : Acidum oxalicum : enfant adoptif (adoptive child), jeune coucou (cuckoo young).
Prescription : Acidum oxalicum 1 M, une doseSuivi : Le remède l’aide beaucoup. Il arrête de fumer et n’a plus de cauchemars. Durant 3 ans il se sent bien.
Puis, sa femme commence à s’en plaindre. Il ne sait que ronchonner avec les enfants, ne fait que regarder la télé, et ne prend aucune responsabilité. Il se fiche de tout, et l’accuse, elle, de vouloir le dominer. Il a bon cœur, c’est vrai, mais c’est un fanfaron/vantard arrogant. Il voudrait être comme Superman, s’attendant à ce que tout le monde lui obéisse, mais il n’obtient rien de cela. Elle l’envoie à la clinique homéopathique, mais il n’y va pas, disant qu’il n’a besoin de rien venant d’eux. A la fin il vient. 
Arum triphyllum : contient de l’acide oxalique ; syncope.
Cette fois il reçoit une dose d’Arum triphyllum M K (Arum-t. contient de l’acide oxalique et c’est un remède de syncope). Le jour suivant il a une terrible crise conjugale, et puis tout change en lui. Tout le monde est ravi par l’homme nouveau, le nouveau père. Il a trouvé un travail à plein temps, alors que précédemment il avait un travail à mi-temps. Le remède est si bon qu’il a même demandé à le prendre à nouveau 4 mois auparavant. Entretemps, 9 ans ont passé.
La souche - Commentaires 
Les aracea ont un ‘spadix’ (jack) phallique couvert de nombreuses petites fleurs, mais caché dans une ‘spathe’ (pulpit) – d’où le nom ‘jack-in-the-pulpit’. 
« Souvent la spathe recouvre complètement le spadice (spadix) tel une feuille de vigne. » J. Scholten
« Les insectes attirés par l’odeur d’Arum triphyllum pénètrent dans la spathe (feuille en forme de cornet). Une fois entrés, ils s’y trouvent emprisonnés par des poils pointés vers le bas. Cette geôle est accueillante, chaude et riche en nectar mais, ainsi piégés, les insectes se débattent et sont forcés de féconder la plante. La nuit, la spathe se relâche libérant ses victimes. Selon d´anciennes superstitions, l’Arum est une plante magique qui protège contre les mauvais esprits. » Actes du congrès CLH 1995

La matière médicale
« Arum triphyllum est un poison violent qui détermine une inflammation de toutes les muqueuses avec destruction des tissus, provoquant des suintements sanguins et des sécrétions offensives particulièrement irritantes.
Le tube digestif est enflammé de la bouche à l’anus (Iris) ; ‘La muqueuse buccale est rouge vif ressemblant à une tranche de bifteck frais.’ (Hering dit cru). La salivation est extrêmement abondante, acide, fétide. Ulcérations et fausses-membranes qui, enlevées, laissent la muqueuse à vif. Arum -t. a produit sur la peau, de véritables taches lenticulaires, et des plaques d’aspect scarlatiniforme. » G. Charette
Les symptômes locaux 
Quels sont les principaux tropismes d’Arum ?
° Arum est surtout un remède qui affecte les muqueuses avec des excrétions mordantes, corrosives et comme résultat des excoriations partout.
° La tête.
° Le nez, le visage, la bouche et la gorge. Ici, les excrétions font leur travail excoriant au plus haut degré.
° Le larynx et de la trachée avec toux, coqueluche.
° La peau avec eczéma, impétigo et scarlatine.
° Les ongles rongés, parfois jusqu’au sang.
Rappelons ce qu’en disait Marc Brunson :
« Gouet à trois pieds : bonne parole, bonne pensée, bonne action. C’est un piège, comme la plante qui attire l’insecte par son odeur et sa couleur, pour qu’il la féconde ; elle retient l’insecte prisonnier le jour, le libère la nuit. 
Inconscient de ce qu'il fait, de ce qui lui est dit ; oublieux, voile devant les yeux ; aversion pour la lumière : ne veut pas voir ou savoir quelque chose. Automutilation : se ronge les ongles et s'épluche les lèvres jusqu'au sang, se cure le nez. Sensation d'étouffer en s'endormant, alors il sursaute comme effrayé. Cauchemars, désire s'échapper. 
Suite de surmenage vocal, perd le contrôle de sa voix, ‘the patient cringes under his voice’ : s'humilie, se met à plat ventre devant sa propre voix ; voix bitonale (Lippe), écoulements très irritants surtout du côté gauche, crevasses et saignements de la langue, de la bouche et du nez avec beaucoup de douleurs : bref tout est fait pour l'empêcher de parler ! 
C’est la voix qui a le pouvoir, il est obligé de l’utiliser pour convaincre, non la pensée qui est dissociée de la parole : faites ce que je dis, pas ce que je pense ! ‘Jack in the pulpit’ : Le diable en chaire de vérité, défenseur des causes difficiles. » 

La chaire ou plus complètement la chaire de vérité ou chaire à prêcher, est à l'origine le siège d'un évêque dans son église principale. En tant que meuble, au Moyen Âge, ce terme désigne un siège en bois à haut dossier (porte-voix) et aux accotoirs pleins réservé au maître de maison. Elle est sans dais jusqu'au XVᵉ siècle. (Wikipédia)

Peurs, brusquerie, impatience, capricieux, têtu, contraire et irritable. 
Agitation, mouvement continuel, gestuelle carphologique, confusion, délire pdt une fièvre adynamique. Il grogne.
Non seulement agité, mais aussi stupéfaction :
Toute cette agitation amenant finalement à un épuisement. Il tombe dans un état d’absence, de confusion (le matin).
Il oublie, il est indifférent. Sa mémoire ne fonctionne plus.
L’enfant ne joue plus. Chanter aggrave les symptômes ! Il est sombre et triste.
Il est stupéfait, il n’a plus de pensées et finit dans une inconscience.

2 symptômes remarquables (soulignés par P. Van Roey) :
- Sensation comme si la calotte crânienne était enlevée (4) arum-t. cann-i. pele-o. visc. 
- Froideur dans le vertex, comme si la partie superficielle n’était pas couverte (ru). 

Ils soulignent une vulnérabilité, l’impression que le cerveau est ouvert à tous vents d’où tout peut s’en échapper, voire manipulable par un tiers mal intentionné (Jack) ? 

Sorte de naïveté d’un sauvage. Manque criant de discernement, grandes difficultés à se contrôler, ne sait pas se comporter avec les autres et en société. Ne retient pas bien les leçons de la vie.

La voix peut être : cassée, changeante, fêlée, profonde, plus haute, rauque, perdue, criante, faible. Arum perd la voix après l’exposition au froid.

Alimentaire :
Une aggravation par le café, par des boissons chaudes et par la nourriture chaude. 
Une amélioration par le babeurre.
Un désir d’eau froide et de viande (chez les enfants).
Une aversion pour le lait.

Latéralité gauche.

[bookmark: _Hlk139035586][#S2]Des nouvelles d’ici…

Séminaire d’automne – du 7 au 9 décembre 2023
Sur place ou en visio-conférence 
Exceptionnellement, le séminaire d’automne de cette année se présentera d’une manière un peu différente.  
Nous avons invité le Dr Gaurang Gaikwad qui viendra nous parler de sa pratique, notamment dans les cas des cancers et des maladies graves. Il nous partagera sa connaissance exhaustive des remèdes et nous fera voyager à travers les matières médicales et les répertoires.
[image: Une image contenant texte, capture d’écran, personne, habits

Description générée automatiquement]
Plus traditionnellement, les membres du CLH présenteront aussi des cas cliniques et des travaux sur les remèdes, basés notamment sur la méthode de travail qui nous est propre.
Nous laisserons place au partage de ces approches le samedi après-midi.
Membres CLH	150 € 		-	Non-membres	300 €
En visio-conférence ou sur place. Attention, nous ne pouvons accueillir que 40 participants dans nos locaux ! Si vous voulez y être présents, signalez-le rapidement, il ne reste que quelques places !

 … Et d’ailleurs


EHARA – congrès annuel - les 1 et 2 décembre 2023

À Aix-les-Bains, Hôtel Golden Tulip
Adresse mail congrès : ehara.congres@gmail.com




INHF – formation continue avec Jonathan Hardy
[image: Une image contenant texte, Police, guide, conception
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EBH – Introduction à l’œuvre d’A. de Souzenelle par Daniel Saelens  - le 16 décembre 2023

Inscription : homeobel@gmail.com
Renseignements : http://homeobel.eu/salmon


[#RC2] Rumex crispus
[#CH3] Cas humain aigu 
[#S4]Merci Docteur !

Dr Bruno Bernardon

Au cœur de la vague omicron, une patiente me demande de passer à son domicile ; elle présente une toux depuis quelques jours mais ne se sent pas l’énergie de venir en consultation.
Elle s’est testée avec un résultat négatif ; je l’avais vue précédemment pour une sinusite dentaire.

Je me rends à son domicile en fin de journée ; la patiente est alitée et, ce qui me frappe d’emblée, elle est couverte de plusieurs couches de vêtements, pulls, gilets plus un manteau dans une maison correctement chauffée ; nous sommes en janvier.

Je la questionne sur cette frilosité extrême : elle a noté une modification de sa thermorégulation au moment de la ménopause. 

En l’observant, la patiente me paraît à bout nerveusement. « Docteur, je n’en peux plus ». En effet, la patiente se dit épuisée par des quintes de toux incessantes. « Ça m’arrache » dit-elle tout en posant une main sur la poitrine en regard de la trachée. « Ça me brûle jusqu’au sang. »

Je pense à quelques remèdes de toux en consultant la matière médicale de Vannier qui m’accompagne depuis mes débuts. Après comparaison des symptômes caractéristiques, mon choix se porte sur un remède dont je n’ai aucune expérience clinique jusqu’à maintenant. Je lui prescris le remède en 5 CH avec plusieurs prises par jour.

La patiente me consulte la semaine suivante pour un certificat médical. En s’asseyant, elle m’adresse un « Merci Docteur ! » à travers lequel je perçois son immense soulagement et son énergie renouvelée.

[#S4] Solution
Le remède est RUMEX CRISPUS.

Quelle est son origine ? 

Rumex crispus ou Oseille crépue est une plante haute de 50 cm à plus d’un mètre. 
Elle présente une tige robuste dressée à terminaison rameuse. 
Le bord des feuilles est ondulé et crispé d’où son nom en latin. 
Sa racine jaune safranée est charnue. À maturité, la plante prend une couleur rougeâtre à jaunâtre.

C’est une espèce très commune en Europe et en France, Rumex est commun dans tout le pays. 
En zone tempérée, ce Rumex colonise volontiers les friches agricoles ou urbaines, les bords des routes ou de voies ferrées et certaines prairies où l’on note un refus de pâturage en raison de sa toxicité pour le bétail.

Quels sont les usages de la plante ? 

Les feuilles sont riches en protéines et en vitamine A ainsi qu’en fer et potassium mais avec un taux élevé d’acide oxalique qui fait que – bien qu’agréable au goût – cette plante doit être consommée avec modération, car elle peut irriter les voies urinaires et risque de développer des calculs rénaux.

Les racines charnues d’un jaune safrané (d’où le nom anglais de yellow-dock, « patience jaune ») ont aussi été utilisées en médecine pour leurs propriétés astringentes, toniques, anti-anémique – dû à la richesse en fer – et laxatives.

En conclusion, rappelons que le choix du remède est établi à partir de « l’ensemble des symptômes » et concernant RUMEX CRISPUS, les principaux symptômes caractéristiques à retenir sont : 
1) l’extrême sensibilité au froid et 
2) la sensation de plaie dans la trachée en toussant.

Maintenant me revient le paragraphe 1 de l’Organon : « L’unique devoir du médecin et le plus important, est celui de ramener les hommes malades à la santé : c’est ce qu’on appelle guérir ».
Quel plus beau don de la nature que la personne retrouve la santé, cette voie vers l’harmonie psychosomatique !

Merci RUMEX CRISPUS !


[#RC2] Lyssinum
[#CH3] Cas humain chronique 
[#S4]Alice

Dr Hélène Renoux

Alice, née en 72, vient me voir la première fois en 1997, elle fait de violentes colères incontrôlables avec ses proches uniquement. Elle hurle des choses très méchantes, peut même se rouler par terre et le regrette ensuite.

Elle est en psychothérapie depuis quelques années, prend des antidépresseurs épisodiquement mais quand elle les arrête elle recommence ses colères terribles.
Son petit ami, qui est sa principale victime, semble assez placide et supporte tout cela avec patience. C’est un Italien qui porte le prénom de … Furio !

C’est une très jolie brune, aux traits fins et à la peau blanche qui pleure en me racontant ses problèmes.

Il lui arrive dans le cadre de son travail de devoir faire face à des personnes violentes, ce qui la perturbe beaucoup, ses émotions se traduisent alors par des bouffées de chaleur, avec des sueurs et le visage tout rouge. Elle se dit aussi très aggravée par les vexations.

Elle a eu une enfance difficile, un père trop sévère, voire maltraitant, une mère décrite comme dépressive, qui me paraîtra très manipulatrice quand je ferai sa connaissance. Sa sœur aînée est toxicomane, à la dérive, négligeant sa propre fille qui est en souffrance.

Elle a démarré sa dépression quand ses parents sont partis en retraite, cela fut l’occasion pour eux de se retrouver en tête à tête, sa mère s’est alors beaucoup plainte du père, tyrannique avec des exigences sexuelles excessives. Je ne sais pas pourquoi Alice a tant souffert de cela…

Elle fait de nombreux cauchemars, en particulier d’étouffement par un objet qu’elle inhalerait, ce rêve revient régulièrement, parfois elle avale ses clés. Il lui arrive de rire en dormant et parfois d’être somnambule.

Elle avait des règles très douloureuses les premiers jours, avec des vomissements, de la diarrhée et des vertiges qui l’obligeaient à rester alitée. La pilule a tout arrangé.

Elle est maniaque du rangement et du ménage, de l’ordre et de la propreté. Elle n’aime pas inviter des gens chez elle de peur qu’ils ne dérangent son appartement. Quant à son compagnon, s’il a le malheur de déplacer un bibelot ou un vase il essuie une explosion de colère violente où elle lève parfois la main sur lui.

A son travail par contre elle n’arrive pas à se rebeller contre deux de ses collègues qui se sont « mises contre elle ».

En 2002 elle est opérée d’une conisation du col à cause de la présence de cellules cancéreuses à la colposcopie.

Enfin elle a de façon récurrente depuis l’enfance des tics des mains où elle écarte les doigts.

J’obtiens de médiocres résultats avec Belladonna puis Stramonium.

En 2003 elle se décide à changer d’emploi, elle a une perte de salaire mais échappe à ses collègues antipathiques et surtout n’a plus à affronter une clientèle difficile.
Cela lui fait du bien pendant quelques mois puis elle rechute encore, avec de grosses crises d’« écartement des doigts », ses rêves où elle étouffe avec un objet dans la gorge et ses terribles colères. Le petit ami n’est pas découragé, il voudrait même avoir un enfant avec elle mais elle a peur d’en faire un tant qu’elle ne peut pas se contrôler. Elle a de plus l’exemple déplorable de sa sœur aînée dont la fille à l’abandon est régulièrement ôtée à la garde de sa mère par les services sociaux.

[#S4] Solution
Voici une répertorisation faite en juillet 2004 :
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Le désir de tout nettoyer et ses doigts écartés m’auraient fait penser à Lac caninum mais elle se décrit si violente, comme enragée, que je lui donne Lyssinum 15 CH 1 dose. Nous sommes en juillet 2004, elle part en vacances sur ces entrefaites.

Je la revois fin septembre, elle est beaucoup plus calme et surtout a pris la décision de faire l’enfant que son compagnon lui réclame.
Elle fait encore des colères, moins violentes et plus brèves et a ressorti un herpès buccal (dont elle ne m’avait jamais parlé)
Je lui donne (bêtement) une dose de Lac caninum MK si ses colères reviennent.

Décembre 2004 : toujours pas enceinte ! Lac caninum ne lui a fait ni chaud ni froid, elle recommence à s’énerver sur son compagnon parce qu’il fume, qu’il s’endort devant la télé… et elle recommence à rêver qu’elle avale ses clés.
Je lui redonne une dose de Lyssinum 15 CH car je n’ai que ça chez moi.
Pas de nouvelles jusqu’à octobre 2005 où elle revient me montrer son bébé ! Une petite fille, très jolie qu’elle allaite. Il lui arrive de rêver qu’elle étouffe son enfant !
Elle a surtout besoin que je la rassure sur le fait qu’elle peut être une bonne mère. Je ne lui donne que des oligoéléments.

Juin 2006 : Petite rechute dépressive à cause de sa sœur toxicomane et alcoolique qui s’est mise en ménage avec un coco du même tonneau et maltraite sa fille qui a été de nouveau placée dans un foyer. Quand elle revoit sa sœur, elle redevient agressive envers son compagnon. De plus dans son nouveau travail elle a à nouveau deux collègues « contre elle ».
Je lui donne une dose de Lyssinum M K (j’ai réussi à m’en procurer)

Je l’ai revue depuis en septembre 2006 et en septembre 2007 : elle est beaucoup plus calme, ne fait plus de colères à son ami et s’occupe bien de sa fille, et surtout elle n’exhale plus ce parfum de désespoir. 
Elle est toujours aussi soucieuse de sa nièce qui à 18 ans est déjà enceinte.
Maintenant ce qu’elle reproche à son compagnon c’est sa mollesse, elle s’ennuie avec lui qui s’endort devant la télé en sirotant sa bière…
Pour moi c’est une preuve de son changement : auparavant la mollesse du compagnon était indispensable et équilibrait les accès de furie d’Alice. Maintenant qu’elle n’est plus nécessaire cette mollesse devient un facteur de déséquilibre du couple.

Je n’ai jamais pu faire parler de sexualité à Alice. C’est sa mère qui m’a révélé les « exigences sexuelles excessives » du père, et cela au moment du départ en retraite, donc au moment de la grosse crise dépressive d’Alice.
Ajouté aux lésions du col utérin et au reproche de s’endormir devant la télé, tout m’évoque un traumatisme d’origine sexuelle pouvant remonter à l’enfance, mais ce ne sont que des suppositions…

Dans ce cas-là les thèmes qui ressortent le plus sont : l’étouffement, la colère et les doigts écartés. Je les ai recherchés dans la matière médicale.

· Lyssinum et l’étouffement
Spasmes de la gorge
Gonflement de la langue
La déglutition est difficile, il s’étouffe en avalant des liquides
Il a des spasmes ou une sténose de l’œsophage 
· Lyssinum et la colère
Colère, voire rage, alternant avec un repentir rapide.
Désir d’attaquer les autres.
Il a des impulsions morbides à mordre, à poignarder.
Il a une élocution brusque, précipitée, offensante

Et je note ce petit symptôme : « illusion que deux courants de pensée l’influencent en même temps. ». La colère c’est comme l’envahissement brutal par une « force étrangère comme animale » à laquelle il ne peut résister et qu’il regrette ensuite. 

Ce qui me surprend, c’est la présentation d’Alice qui m’est toujours apparue comme une jeune femme douce, souvent en larmes. Au travail aussi elle parait plutôt victime et passive. Il y a deux Alice, la douce et calme et la furie qui invective brutalement son compagnon pour le regretter aussitôt.
Le chien enragé, c’est comme quelque chose d’extérieur à elle, qu’elle ne peut contrôler, qui l’envahit sous l’effet de quelques stimuli et qu’elle déplore dès que « l’orage » est passé. Elle ne peut avoir de recul, d’attitude critique vis-à-vis de ce qu’elle vit tant qu’elle est sous l’influence de « cette chose ». Elle ne considère les choses, et en particulier son compagnon, d’un regard distancié et critique que quand elle a pu reprendre son libre arbitre. On dirait presque un cas de possession.

Symptômes évoquant ce non-contrôle
Chante involontairement
Mouvements involontaires des mains pour attraper les mauvais objets
Rêve d’être au service de quelqu’un

Symptômes non humains (de chien)
Aboie et grogne comme un chien
Toux aboyante
Désir de vagabonder
Hyperesthésie des sens = hyperosmie, hyperacousie mais perte de la vision
Les choses familières paraissent étranges

PS : revue en septembre 2008, elle a dû reprendre une dose de Lyssinum M K, suite à l’hospitalisation de sa sœur en psychiatrie. Elle recommençait à crier sur son mari (jamais sur sa fille) et me dit, parlant des gens dans le bus, « J’aimerais leur sauter à la gorge ! ».

Rejoignez-nous à la Formation continue 2023-2024 !
- le jeudi : relecture de remède 
- le vendredi : présentation de remèdes « au choix »
- le samedi : présentation de remèdes « Araignées et Scorpions » 
Programme complet ou « à la carte »  -  5-7 octobre 23 et  6-8 juin 24
Renseignements johan.jans@telenet.be
 



[bookmark: _Hlk67829769][#S2]Pathopathix 

[#S3]Les amygdalites - Enoncé
Dr Johan Jans, Tervuren
 
Le choix des remèdes dans ce jeu est basé sur l’expérience clinique de Gaurang Gaikwad.
On cherche le remède en vous donnant 3 keynotes. Pour vous aider dans le choix des remèdes, ils se trouvent en dessous de la page. En mettant les lettres indiquées dans le bon ordre, vous trouvez un autre remède lié à la pathologie du jeu, l’amygdalite.

Attention : il est essentiel de bien comprendre que tout remède peut être indiqué pour soigner cette indication. Nonobstant cette remarque, il est tout aussi évident que certains remèdes s’adapteront beaucoup mieux à cette affection.

Remède 1 
A. Glandes indurées, en particulier les amygdales et les seins. (Boericke)
B. Respiration difficile en raison du gonflement des amygdales. (Bönninghausen’s Characteristic Repertory)
C. Apprentissage difficile, commençant au moindre bruit et apprenant lentement à parler. (Massimo Mangialavori)
 Prenez la 2ème lettre du remède 

Remède 2  
A. Sensibilité excessive de la gorge à la pression externe, doit desserrer le collier. (Boericke)
B. À chaque rhume, il souffre d’une douleur sourde à la gorge. (Knerr) 
C. La boule dans la gorge n'est pas perceptible en avalant les aliments, mais en essayant de déglutir et pendant cela, elle semble monter et descendre, comme si elle était retournée, il a toujours l'impression qu'il pourrait la faire remonter, mais elle ne vient pas. (Ward – Part II – Clinical – Hering)
 Prenez la 6ème lettre du remède 

Remède 3   
A. Maux de gorge : de gauche à droite, aggravés par la déglutition à vide, améliorés par les boissons très chaudes. (Phatak)
B. Hypertrophie des amygdales et amygdalite après un coryza (Phatak)
C. Raclement dans la gorge, comme si l'on avait avalé quelque chose d'âcre, avec sécheresse de la partie où le nez s'ouvre dans la gorge. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 1ère lettre du remède 

Remède 4  
A. Infections récidivantes de la gorge ; avec une langue propre ou une langue de fraise - Très frileux au moindre courant d'air et curieusement le bruit l'aggrave lors des refroidissements (Gaurang Gaikwad) 
B. En particulier lorsque l'infection streptococcique a précédé immédiatement une maladie chronique : par exemple maux de gorge, après avoir lavé les cheveux, puis rhumatismes. (Gaurang Gaikwad)
C.  Inflammation cutanée après amygdalectomie. (Ajit Kulkarni) 
 Prenez la 1ère lettre du remède 

Remède 5   
A. Amygdales très gonflées ; déglutition douloureuse, avec douleur dans les oreilles. (Boericke)
B. Éradique la tendance à l'inflammation de la gorge. (Boericke)
C. Sa gorge s'est couverte de taches de la taille d'une pilule ordinaire, recouvertes d'une crème à l'aspect fromager, d'un cercle rose à la base, et certaines d'entre elles donnaient l'impression que la mortification était en train de s'installer. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 2ème lettre du remède 

Remède 6   
A. Adénoïdes avec amygdales hypertrophiées, accompagnant souvent la dentition ; surdité. (Phatak)
B. Le patient a tendance à prendre froid lorsqu'il est exposé à des vents froids. Boericke mentionne des "troubles de la gorge et des oreilles avec tendance à l'écoulement des muqueuses", ce qui décrit le nez larmoyant de l'enfant.
C. Sa problématique ? C’est la difficulté de quitter l’abri intra-utérin homéostatique pour prendre sa place et se développer (étapes) dans le monde, trop instable et dangereux pour lui. (Wéra)
 Prenez la 9ème lettre du remède 
Remède 7   
A. Inflammation récurrente des amygdales, très rouges, et induration des glandes comme des cordes nouées. (Complete Repertory)
B. Tendance à prendre froid mais aussi allergie fréquente au lait de vache et aux poils de chat. (Sarkar)
C. Pression dans l'estomac, allant jusqu'à la gorge, comme si les vêtements étaient trop serrés, sensation de constriction. Mais aussi sensation de mucus dans la gorge, de raclement (rattling) et parfois d’une tumeur dans la gorge. (Ward – Part I – Pathogenic – Jones)
 Prenez la 10ème lettre du remède 

Remède 8   
A. Piquant comme une épingle dans l'amygdale, avec une douleur lancinante à la déglutition et gonflement dur et froid des glandes cervicales (Boericke)
B. Douleurs de la gorge, comme si l'on avalait sur un point douloureux, avec parfois des points piquants. (Ward - Part II – Clinical – Hering) 
C. Toux et maux de gorge, avec expectoration de petits granules comme s'ils étaient projetés, qui, lorsqu'on les ouvre, dégagent une odeur très désagréable. (Ward – Part II – Clinical – Guernsey)
 Prenez la 2ème lettre du remède 

Remède 9   
A. Inflammation des amygdales folliculaires, hypertrophiées au point de ne plus pouvoir respirer. (Boericke)
B. Taches grisâtres dans la gorge et les amygdales avec des croûtes adhérentes dans la voûte du pharynx (« Hospital » sore throat). (Boericke)
C. Sécheresse de la gorge et de la poitrine avec toux violente comme si elle était due à la vapeur de soufre. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.) 
 Prenez la 14ème lettre du remède 

Remède 10   
A. Sensation de boule remontée dans la gorge par le bas. (Ward – Part II – Clinical – Cowperthwaite)
B. Sensation dans la gorge, comme si une pierre était pressée de l'extérieur vers l'intérieur et comprimait la gorge. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)


C. Tendance à se racler la gorge, avec une sensation comme écorché, comme si les mucosités étaient fortement collées, avec des chatouillements dans la gorge qui provoquent la toux. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 3ème lettre du remède 

Remède 11   
A. Gorge rugueuse, étroite, chaude et impossibilité d'avaler quoi que ce soit de chaud. (Boericke)
B. Amygdales rouges, gonflées, avec des taches blanches, qui se regroupent parfois pour former des plaques ; les douleurs remontent dans les oreilles. (Lippe)
C. Sensation de rugosité et de raclement dans la gorge et les amygdales, comme si quelque chose s'était logé à la racine de la langue. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 4ème lettre du remède 

Remède 12      
A. Endolorissement ; rougeur livide foncée de l'arrière-gorge et des amygdales - douleur piquante - mucosités dans la gorge et envie de racler la gorge - chatouillement, avec toux sèche (Boericke)
B. Langue bleuâtre, blanche (Phatak)
C. Brûlures, tiraillements et grattages ; brûlures dans la voûte buccale, s'étendant à la luette et aux amygdales. (Hering C.)
 Prenez la 9ème lettre du remède 

Remède 13  
A. Difficulté à bouger la langue + luette allongée + gonflement douloureux (Gaurang Gaikwad) - Gorge rouge foncé, pire sur l'amygdale gauche (Boericke)
B. Au réveil, mal de gorge, sensation de brûlure, pire lors de la déglutition à vide. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
C. Sensation d'avoir une boule dans la gorge, avec une disposition à la racler toute la journée (Ward – Part II – Clinical – Cowperthwaite)
 Prenez la 5ème lettre du remède 

Remède 14      
A. Déglutition difficile avec hypertrophie des amygdales, parésie du pharynx et de la trompe d'Eustache. Sensation d'ouverture des trompes. (Boericke)
B. Les enfants qui se promènent la bouche ouverte et qui parlent par le nez. (Gaurang Gaikwad)
C. Odeur nauséabonde dans la bouche, comme si elle provenait du mercure (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 2ème lettre du remède 

Remède 15     
A. Plaques se détachant facilement sur le pharynx et la gorge enflammés, pires sur l'amygdale droite, beaucoup de mucus tenace avec une envie constante d'avaler. (Boericke)
B. Sensation de boule dans la gorge, comme si elle était gonflée. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
C. La gorge et le nez sont secs, comme s'ils étaient entièrement obstrués par des mucosités. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 2ème lettre du remède 

Remède 16     
A. Amygdales douloureuses à la déglutition, rouge foncé, avec des réseaux de vaisseaux sanguins dilatés. (Boericke)
B. Sensation de contraction interne, dans la trachée, ou sensation de pression du creux de la gorge sur la trachée. (Ward – Part II – Clinical – Hering)
C. Sensation de brûlure dans la gorge, avec de violents points et chatouillements dans le larynx, larmoiement et sensation de lacération du larynx dans la soirée. (Ward – Part I – Pathogenic – Allen T.F.)
 Prenez la 5ème lettre du remède 

Choisissez entre les remèdes suivants
Lycopodium, Kalium muriaticum, Streptococcinum, Baryta muriatica, Bromium, Silicea, Agraphis nutans, Psorinum, Lachesis, Baryta iodata, Phytolacca, Tuberculinum, Mercurius iodatus flavus, Mercurius iodatus ruber, Gymnocladus canadensis, Sabadilla.
 
Les lettres dans le désordre
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[#S3] Solution


  1. Baryta iodata A
  2. Lachesis  S
  3. Sabadilla  S	  
  4. Streptococcinum  S
  5. Psorinum  S
  6. Agraphis nutans N
  7. Tuberculinum N
  8. Silicea  I
  9. Kalium muriaticum  C
10. Lycopodium  C
11. Phytolacca  T
12. Gymnocladus canadensis  D 
13. Mercurius iodatus ruber  U
14. Baryta muriatica  A
15. Mercurius iodatus flavus  E
16. Bromium  I
Les lettres dans le désordre
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[#S3]La souche de cistus canadensis
Rock Rose, la rose des rochers, plante des glaces, herbe gelée, appartient à la famille des Cistaceae.
[image: Une image contenant plante, fleur, jaune, plante herbacée

Description générée automatiquement]

* Plante herbacée vivace que l'on trouve dans toutes les régions des États-Unis.
* La tige est d'abord simple, les feuilles sont lancéolées, longues d'environ un pouce, simples et entières.
* Les fleurs primaires sont grandes, jaunes et solitaires. Les fleurs secondaires ou plus tardives sont petites, axillaires et presque sessiles, parfois sans pétales.
Les grandes fleurs et la tige sont poilues et pubescentes. Le fruit est une capsule unicellulaire. 
La plante tire son nom populaire du fait qu'à la fin de l'automne, de l'humidité s'échappe des fissures de l'écorce près de la racine et se retrouve figée en cristaux de glace au petit matin.
C’est une fleur qui pousse dans les rochers avec très peu de terre, donc pas d’eau et pas de nourriture. Plutôt en altitude, donc dans un climat froid !

Ce remède a été introduit dans notre Materia Medica par le Dr Hering.

[#S3]Matière médicale

Préparation
La plante fraîche en fleur est hachée et réduite en bouillie, puis pesée. On prend ensuite deux parties d'alcool en poids, on mélange soigneusement la pulpe avec un sixième de l'alcool et on ajoute le reste de l'alcool. Après avoir bien remué le tout et l'avoir versé dans une bouteille bien bouchée, on le laisse reposer pendant huit jours dans un endroit sombre et frais. La teinture est ensuite séparée par décantation, filtrage et filtration. (American Pharm 1883)

Graphe relatif
[image: Une image contenant texte, capture d’écran, diagramme, Tracé

Description générée automatiquement]La gorge


[#S3]L’enfant Cistus canadensis

Chez les enfants, le tropisme se manifeste principalement dans les domaines ORL/pneumologique et gastro-entérologique.

Asthme

· Sensation de manque d'espace dans la trachée. 
· Sensation de fourmis dans tout le corps puis dyspnée, veut ouvrir la fenêtre, l'air frais soulage. En se recouchant, ces sensations reviennent immédiatement. 
· Crises périodiques d'asthme en s'allongeant avec une forte respiration sifflante.


Diarrhée dysentérique chronique

[image: Une image contenant texte, capture d’écran, logiciel, Icône d’ordinateur

Description générée automatiquement]Rubriques dans le CR 
de cistus chez l’enfant

[#S3]Cistus canadensis au niveau de la gorge (Boericke)

Un rôle crucial est joué par le froid au niveau de la gorge :
· L'air très sec et froid qui passe sur les parties provoque des douleurs.
· La respiration, la langue et la gorge sont froides.
· Maux de gorge à l’inhalation du moindre air froid

D’autre symptômes :
· Gonflement de la luette et des amygdales
· Petit point sec dans la gorge ; doit boire de l'eau fréquemment.
· Mucosités qui s'accumulent. 
· Gonflement et suppuration des glandes de la gorge.
· Tête tirée sur le côté par les gonflements du cou.
· Chaleur et démangeaisons dans la gorge.

Et dans Ward, on retrouve aussi des détails expliquant la particularité de la gorge de Cistus canadensis :
· La gorge est molle et spongieuse (Part I pathogenetic - Allen, T.F.)
· Sensation continue de sécheresse et de chaleur dans la gorge (Part II clinical – Hering) 
· La gorge est brillante comme si elle était vernie. (Part II clinical Kent)
· Sensation rugueuse (‘rawness’) s'étendant de la partie supérieure de la poitrine à la gorge. (Part II clinical – Hering)

[#S3]Quelques vues sur Cistus canadensis

Gaurang signale un keynote de Cistus canadensis trouvée chez Knerr : « l'agitation aggrave la toux ».

Connu sous le nom de plante de glace, ce remède est très proche de calcarea carbonica, c'est l'un des remèdes les plus glacés de l'homéopathie. Et on retrouve cette idée de froideur également bien représenté dans Ward :
- Sensation de froid dans tout l'abdomen (Part II clinical - Lippe)
- Front froid et sensation de fraîcheur à l'intérieur du front (Part II clinical - Hering)
- Sensation de froid au niveau de la langue, du larynx et de la trachée (Part II clinical - Hering)
- Sensation de froid dans l'estomac avant et après le repas (Part II clinical - Lippe)
- Sensation d'irritation, de froid ou de brûlure au niveau du nez causée par l'inhalation d'air (Part II clinical - Kent)

C’est effectivement la rose des rochers, elle concentre de grosses quantités d’humidité autour de ses racines. Humidité qui se concentre en cristaux sous l’effet du gel. Elle subit le gel et le dégel en alternance ; d’où la difficulté d’approvisionnement en eau et en nourriture sous l’action du froid.

Pour l’AFADH : Cistus refuserait l’intrusion, protègerait son territoire, le droit légal.
Tout devrait se régler selon une exacte proportionnalité. « J’ai fait mon devoir, je mérite et j’ai le droit à la justice. »

Quand on a faim, froid et soif, on devient vulnérable à toutes les maladies chroniques (diarrhée chez les personnes faibles, manquant d’énergie) et on ne partage pas le peu que l’on a.


D’où la formule de Guy Loutan : « Ce qui est à moi est à moi », je ne partage pas car j’ai droit à ma part ; le problème de partager quelque chose de rare ; ce qui fera dire à Marc Brunson : « le partage difficile de ressources insuffisantes ».


ATTENTION -  ATTENTION -  ATTENTION - ATTENTION - 
À PARTIR DU 1ER SEPTEMBRE 2023, LES LIVRES (uniquement !!) SONT À PAYER SUR LE COMPTE DES E.L.H. (et non plus du C.L.H.)
Nouveau n° de compte : BE29  3404  2099  2364     BIC : BBRUBEBB
(TVA déductible pour les assujettis)

LES CHÈQUES NE SONT PLUS ACCEPTÉS POUR LES LIVRES !!!

Pour tout autre paiement (cotisations, abonnement Echos, congrès, inscriptions, …, merci de continuer à utiliser le numéro de compte habituel du CLH IBAN : BE40 3404 2099 2263 	BIC : BBRUBEBB.

[#S1] N° 196

[#S2]Éditorial

Nous avons cette fois un J’ai lu « costaud » du point de vue physiologie : « Covid 19 - Les articles censurés de Jean-Marc Sabatier 2020-2021-2022 » (1), que Pascale Franck a eu le courage de parcourir et le bon goût de nous résumer !
[#N](1) Éditions IDJ 2023
Et voici « la vache de ma sœur » qui se dévoue à nous donner un flash de ce remède qui reste si surprenant et que Florence Lapprand, alors étudiante en première année, découvre avec brio… ce qui lui a donné du courage pour la suite de sa carrière !!!!

Maintenant, au tour de de la chatte Friponne, bien malheureuse, à s’en arracher les poils… Fanny Jacquard la comprend et prescrit « juste » !!!

Murielle Jamotton, grâce à la chèvre au regard vif, nous amène à philosopher mathématiquement : générosité de l’homéopathie + notre inspiration = le miracle ! 

Médine et ses absences conduisent Eric Lorenz au remède qui la libère de son mal et du médicament allopathique mal supporté ! magie !??? et chaman devenu inutile !!!

Charlène, surdouée, un peu coincée et animée de ses tics, et Maxime, le garçon spécial et téméraire qui veut monter au ciel et mord tout le monde vont bénéficier du même remède avec le même succès grâce à la sagacité de Bruno Staquet…

Merci à Pascale Daubie pour cette belle illustration de la désorganisation, tant chez sa patiente délirante et son puzzle que dans la médecine telle que pratiquée classiquement ! et le contraste entre l’approche morcelée de la médecine conventionnelle et de la prise en compte de tout l’être vivant dans l’approche homéopathique !
Grâce à l’alopécie de son patient, Yves Faingnaert nous emmène à la découverte (du moins pour moi !) de ce remède “intense”.

Et Homeopathix 27 : nouveau tour de force de Johan Jans pour nous amener à ce « magnifique » remède … qui pourrait peut-être être pulvérisé au Moyen orient ???

Ingrun de Thoisy propose ce document à ses patients avant la consultation : intéressant ! idée à creuser ?!


Dr Marie-Louise Allen
[bookmark: _Hlk144291956][#S2]“J’ai lu …” - « Covid 19 - Les articles censurés de Jean-Marc Sabatier
2020-2021-2022 » (1)
[#N](1) Éditions IDJ 2023
Dr Pascale Franck

Je vous propose quelques notions de biologie et physiologie cellulaire que j’ai trouvées dans les articles de Jean-Marc Sabatier. Docteur en biologie cellulaire et microbiologie, directeur de recherche au CNRS, INSERM et Université en France, il fait de la recherche pour les entreprises privées françaises et publiques au Canada. Il travaille sur les toxines et les virus.

Si ces notions nous permettent de compléter nos connaissances sur la physiologie du Sars-cov 2, elles nous donnent également des outils pour comprendre les effets secondaires tant du virus que de la vaccination.

Le virus Sars-cov 2 et la protéine spike du « vaccin » agissent sur le système rénine-angiotensine, système ubiquitaire dans le corps des vivants, extrêmement complexe et capital dans la régulation des fonctions autonomes. Nous allons en voir des aspects.

Le système rénine-angiotensine

Le foie fabrique la protéine angiotensinogène. Celle-ci est déversée dans les vaisseaux sanguins. Elle circule donc partout dans le corps. 
Le foie fabrique également l’enzyme de conversion de l’angiotensine
Le rein fabrique la rénine - une enzyme - par les cellules myoépithéliales des artérioles arrivant au niveau des glomérules du rein, lorsqu’il y a une baisse de la tension artérielle, de la natrémie, une augmentation de la kaliémie … 

La rénine est capable de transformer l’angiotensinogène en angiotensine 1. 

Ensuite l’enzyme de conversion de l’angiotensine 1 la transforme en angiotensine 2, protéine active. 
L’enzyme de conversion de l’angiotensine 2 dégrade celle-ci en d’autres molécules (angiotensines 3 à 7).

Le virus sars-cov2 et la protéine spike « vaccinale » se fixent sur le récepteur cellulaire ACE2.
Ceci gêne voire empêche la dégradation de l’hormone angiotensine 2.

L’hormone angiotensine 2 a pour cible le récepteur cellulaire AT1R qu’elle stimule.

Ce récepteur cellulaire AT1R est très complexe et stimule de très nombreuses voies métaboliques cellulaires. Il est ubiquitaire.

S’il est trop stimulé, cela entraîne des effets délétères :
· vasoconstriction  hypertension artérielle
· orage cytokinique  phénomènes inflammatoires par hyper-réactivité entraînant des maladies auto-immunitaires
· activation des macrophages  diminution des plaquettes, des globules rouges, des lymphocytes ; augmentation des neurophiles
· pro thrombotique  coagulation avec caillots plus ou moins grands n’importe où dans les vaisseaux
· pro oxydant  mort cellulaire
· pro angiogénique (stimule la multiplication des vaisseaux sanguins)  favorise les tumeurs et les cancers
· pro hypertrophie cellulaire (stimule la croissance trop grande des cellules)  favorise les tumeurs et les cancers
· pro fibrose
· diminue la fabrication du NO (monoxyde d’azote) qui lui est important pour l’immunité et pour la mémorisation  diminution de l’immunité cellulaire innée (ce qui peut entre autres induire des maladies auto-immunitaires) et diminution de la capacité de mémorisation
Ces effets agissent dans « tous » les organes du corps, car le SRA est présent dans : le foie, les reins, le cœur, les poumons, la peau, les intestins, les vaisseaux sanguins, le cerveau, les testicules, les ovaires, la vessie, la prostate, la rate, le pancréas et les cellules de l’immunité innée. Le SRA agit également sur le microbiote intestinal. 
Comme nous pouvons le constater les effets sont multiples et dépassent de loin le système rein/vaisseaux sanguins !
C’est un peu comme si on activait toute une armée, mise sur pied de guerre, une véritable tempête ; tout notre système est en alerte rouge et le reste, plus moyen de le calmer !
Les gènes qui codent pour ce récepteur ACE2 se situent sur le chromosome X et ceux qui codent pour le récepteur AT1R sont situés sur le chromosome 3.

Il existe un grand polymorphisme de ces récepteurs avec des variations en fonction de la génétique, du sexe, de l’âge ( variation dans la réactivité au cours de la vie), de l’ethnie et il y a des variations selon les organes ! Ceci explique donc les différences hommes/femmes, âgés/enfants, ….
 
La Vitamine D, ses rôles :
Cette protéine agit sur au moins 291 gênes !
Elle est impliquée dans de nombreux processus physiologiques :
· la minéralisation et la calcification osseuse
· l’immunité innée (les monocytes circulants, les macrophages, les cellules dendritiques et présentatrices des antigènes, les mastocytes, les cellules Natural-Killer)
· l’immunité acquise (les lymphocytes B et T)
· la prolifération et la différenciation de certains types cellulaires dont les cellules immunitaires
· le maintien des barrières physiques par action sur les jonctions inter-cellulaires
· la régulation du système rénine angiotensine : freine la sécrétion de la rénine et l’activation du récepteur AT1R.
· évite ou atténue les orages cytokiniques (libération excessive de cytokines, molécules qui stimulent le système inflammatoire)
· augmente la production de cytokines anti-inflammatoires par le système immunitaire acquis
· induit la fabrication de molécules antimicrobiennes également actives sur les virus (cathélicidine, défensine)
Elle est d’une aide majeure pour guérir des effets à court et long terme causés par le virus ou la protéine spike vaccinale.

Voici encore quelques plantes, champignons et molécules d’origine naturelle qui ont un intérêt pour soulager voire traiter le covid long et les effets délétères des injections par inhibition du SRA, vasodilatation, … :
· artemisia annua 
· ginko biloba
· aloe vera
· curcuma longa
· nigella sativa (cumin noir)
· glycyrrhiza glabra (réglisse)
· panax ginseng
· labiatae ravintsara (cinnamomum camphora)
· thé vert
· berberine
· rei shi
· propolis
· quercétine (contenue dans les oignons (15 mg pour 100 g), les pommes (4 mg pour 100 g), le thé, le raisin rouge et le vin rouge, l'ail, le brocoli, les baies rouges-violettes, l'aneth frais, les haricots verts et jaunes, l’artemisia, ..)


[#RC2] Aconit
[#CV3]Premier cas vétérinaire aigu
[#S4]Fantine nous a fait une frayeur ! 

Dr Florence Lapprand 


Vache vosgienne
[image: Une image contenant plein air, herbe, mammifère, bétail

Description générée automatiquement]

Ce matin-là, je viens rendre visite à ma sœur dans sa ferme. Il fait un magnifique temps de printemps, beau et sec mais bien froid.
Je passe à côté du parc de Fantine, sa jeune vache vosgienne, qui broute tranquillement vers la maison.

A midi, nous sommes bien installés autour du repas, quand mon beau-frère arrive et nous annonce que Fantine ne va pas bien du tout.
Elle est immobile dans le pré, ne mange plus et respire difficilement.
Panique à bord, tout le monde se lève et va la voir.

Effectivement, elle se tient immobile, dos voussé (arrondi), dans une attitude douloureuse.
Et surtout, elle a une expression de peur intense dans le regard.
Je demande à ma sœur si elle a un tube de XXX, qu’elle va chercher illico.

3 granules de XXX 5 CH dans la vulve. 
[image: Une image contenant jouet, Silhouette d’animal, cochon, Jouets de bébé
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Dans les minutes qui suivent, son expression redevient tranquille, elle reprend une position normale, et se remet à brouter comme si de rien n’était.
J’étais en première année en homéo. Autant vous dire que ça m’a motivée pour continuer !

[#S4] Solution
X = Aconit
Aconitum napellus ou casque de Jupiter est une plante de la famille des Ranunculaceae.  
Noms communs : Capuche de moine, Capuchon, Coqueluchon, Napel, Pistolet, Sabot du pape, Aconit tue-loup bleu, Aconit bicolore, Tore bleue. 
D’autres ranunculaceae : Cimicifuga, Clematis erecta, Helleborus niger, Hydrastis, Pulsatilla, Ranunculus bulbosus, Staphysagria.

Aconitum napellus croît dans les pays montagneux dans toute l’Europe: dans les Alpes, le Jura, les Vosges…
Son nom Napellus vient de la forme de la racine qui ressemble à un petit navet.
[image: Une image contenant fleur, croquis, légume, plante

Description générée automatiquement] [image: Une image contenant plante, fleur, delphinium, plein air

Description générée automatiquement]  [image: Une image contenant fleur, plante, violet, pétale

Description générée automatiquement] 
L’aconit se trouve parmi les plantes les plus toxiques de la flore d'Europe tempérée, elle agit d’une manière violente et ultra-rapide.
Dans l'Antiquité, sa grande toxicité lui a valu d'être surnommée "arsenic végétal". L’ingestion de quelques grammes est mortelle. 

La racine contient de 0,5 à 1,5 % d'alcaloïdes, le principal étant l'aconitine, mais elle contient encore beaucoup d'autres alcaloïdes.
L'aconitine est facilement absorbée par les muqueuses et par contact cutané. Elle ouvre les canaux du sodium dans le cœur et les autres tissus de l’organisme.

Les symptômes d'une intoxication incluent de la paresthésie, une analgésie, de l'hyperhydrose, une baisse de la température corporelle, des vomissements, une paralysie progressive.
La mort peut suivre par paralysie respiratoire ou arrêt cardiaque.

La teinture-mère est préparée à partir de la plante entière récoltée en août, vers la fin de la floraison
Première pathogénésie par Hahnemann.

La Matière médicale : petit rappel

SOUDAINETE ET VIOLENCE DES SYMPTÔMES SUITE DE…
    Coup de froid
    Peur
    Colère

AGITATION ANXIEUSE AVEC PEUR DE LA MORT
    L’agitation accompagne tous les symptômes
    Désir de soins immédiats, sentiment d’urgence
    Prédit l’heure de sa mort

TROUBLES SUITE AU FROID SEC

Apparition et disparition soudaine des symptômes

En chronique : la localisation la plus fréquente est le trijumeau.
Douleurs aiguës, intolérables avec engourdissements et fourmillements.
Névralgies très vives
Photophobie, hypersensibilité aux bruits et aux odeurs
Aconit ne supporte pas la douleur

Stade congestif au début d’une maladie aiguë
Fièvre brutale – réaction démésurée : “Fais quelque chose, sinon je meurs!”
Chaleur de la peau qui ne rayonne pas – absence de transpiration pendant la fièvre
Coup de soleil
Rouge mais pâlit en s’asseyant
Frissons en se découvrant

Poussées aiguës d’hypertension artérielle
Infarctus du myocarde (anxiété, agitation, pouls plein et dur).
Hémorragies actives, artérielles 
Corps étranger dans l’oeil: remède de l’aigu exogène.
Laryngite striduleuse
Toux sèche croupale, avant minuit
Pneumonie: premier stade chez des individus robustes
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Rétention d’urine chez le nouveau-né
Selles comme des épinards hachés

Aggravation
Froid sec (3,3) 
Vent (7,10)
Courant d’air (5,7)
Minuit
Temps chaud (4,5)– chambre chaude (6,12)  - soleil (4,9)
Au toucher  (8,19)
Position debout  (8,19)

Amélioration
Repos (la plupart des symptômes disparaissent en étant assis tranquillement) 
Au grand air (11,23) (8,15)

Aconit a rencontré la mort par surprise et de près (un coup de froid sec !). 
Cela l'a terriblement effrayé. Depuis lors, INQUIET, AGITÉ et PRÉCIPITÉ, il fait ce qu'il peut pour la prévoir et l'éviter. 
PEUR DE LA FOULE. Il réagit de façon SOUDAINE et VIOLENTE : un coup de tonnerre dans un ciel serein. 


[#RC2] Natrum muriaticum
[#CV3]Deuxième cas vétérinaire 
[#S4]Friponne : malheureuse à s’en arracher les poils 

Dr Fanny Jacquard 

Je reçois Mme E. avec sa chatte Friponne de 11 ans le 7 mars 2020 car celle-ci s’arrache les poils du ventre depuis que sa fille est partie aux études au mois de septembre dernier. 

Elles sont très fusionnelles toutes les deux. La jeune fille revient tous les week-ends. La chatte va directement se coucher avec elle dans le lit. Sa fille repart le lundi et la chatte va dormir seule dans son lit le lundi et mardi puis vient dans mon lit le reste de la semaine.

« C’est le doudou de ma fille depuis l’école primaire. Depuis septembre 2019, elle est partie à la fac et au fil des mois, la chatte s’est mise à s’arracher des touffes de poils sur le ventre et sur les pattes arrière. De pire en pire, elle va jusqu’à s’étouffer avec les touffes de poils. J’ai peur qu’elle se fasse des plaies à force de se lécher.
J’ai commencé par la traiter pour les puces mais il n’y a eu aucun changement (aucune trace de puces vue ce jour).
Elle a eu du mal à accepter son départ. 
De l’école primaire au lycée, la chatte attendait ma fille tous les soirs sur le pylône du portail qu’elle rentre de l’école à pied. Ma fille se baissait et la chatte grimpait sur son cartable, et elles rentraient toutes les deux, le chat sur son dos.
Ce sont des petits rituels qui se sont installés. Depuis elle continue d’aller sur le pylône, elle espère voir ma fille arriver et se fait caresser par tous les gens qui passent, par les petits voisins qui rentrent de l’école. »

A reçu X 30 K une fois par jour pendant 3 jours.

Le 13 mars 2020, 6 jours plus tard, la chatte ne se gratte plus! Un peu dans les vapes, elle a beaucoup dormi les deux premiers jours. Elle venait dormir avec moi la nuit.
Maintenant, elle ne vient plus, elle reste sur le canapé, elle sort, vient faire des câlins. Elle fait sa vie.

Le 23 juin 2023, je prends des nouvelles de Friponne. Elle n'a jamais reperdu de poils, mise à part une petite rechute aux vacances de Pâques suivantes. Elle a recommencé quelques jours dès que la fille est repartie à la fin des vacances mais elle s'est arrêtée d'elle-même au bout de quelques jours. Elle est devenue plus proche de Mme E.
Elle va bien depuis et n'a jamais eu besoin d'une autre dose.
[#S4] Solution
X = Natrum muriaticum

Le côté très fusionnel avec la fille de Mme E. m’a fait penser à Natrum muriaticum et la répertorisation me l’a confirmé.
[image: Image]


Natrum muriaticum va garder pour lui son chagrin, sa colère, ses soucis… et conserver longtemps en lui ses expériences passées, les ressasser sans pouvoir les digérer…

Il désire une RELATION PRIVILÉGIÉE AVEC UNE PERSONNE EN PARTICULIER ; il risque de se dissoudre dans le contact (Na-Cl, liaison de valence 1).  MIND - EXCLUSIVE, too.

Il se réfugie derrière un aspect plutôt repoussant, ses boutons, ses herpès, son acné, ses verrues…
Quelques symptômes…

- herpès de la face, des joues, du menton, autour de la bouche et sur les lèvres, du nez, et même des favoris (whiskers)… ainsi qu’une propension à l’herpès périanal…

- eczéma, éruptions sèches et desquamantes, en particulier à la racine des cheveux (au niveau de la nuque) entre les oreilles, lèvres craquelées avec notamment une fissure au milieu de la lèvre inférieure

- pellicules (dandruff), cheveux gras, chute des cheveux

- visage pâle, sale, gras, en sueur…

- aspect vieillot (old looking), émaciation du haut vers le bas, surtout du cou, et ce malgré un appétit conservé…



[#RC2] Phosphoricum
[#CV3]Troisième cas vétérinaire aigu
[#S4]Quand la vie ne tient plus qu’à un fil

Dr Muriel Jamotton

Un jour, le matin vers 9 h, en février, un client m’appelle car il vient de retrouver une de ses chèvres en décubitus latéral. 
Il me dit qu’il faudra sans doute l’euthanasier. « Mais – me dit - il encore – j’ai un rendez-vous à 11h à Luxembourg, c’est important, je ne peux pas le louper. Hier, elle était encore bien mais ce matin, je l’ai retrouvée comme cela ». Cela veut sans doute dire qu’il faut agir vite. Et moi, j’ai mes consultations, je ne peux pas me rendre immédiatement chez lui.
Je propose donc qu’il me l’amène et que je ferai le nécessaire chez moi. 

La chèvre arrive et effectivement, elle est couchée sur le côté mais je remarque que son regard est encore vif. Elle ne bouge pas la tête mais ses yeux sont bien brillants.
Le propriétaire parti, je me dis, en moi-même : « Bien malheureux d’euthanasier une bête avec un tel regard ».
Qu’à cela ne tienne, j’ouvre mon répertoire. En plus, j’ai quelques heures devant moi. Je pourrais essayer quelques remèdes…Et je ne suis pas spécialement équipée en médicaments allopathiques pour la soigner, à part peut-être une perfusion…

Je ne sais pas grand-chose mais tout ce que je vois, c’est qu’elle est très maigre et que son arrière-train est sali par de la diarrhée. Les extrémités sont un peu froides mais sans plus. Elle n’est pas déshydratée.
J’ai choisi une rubrique dans laquelle j’ai repéré un remède qui me semblait approprié. Et bingo !

L’homéopathie est généreuse, il y a des jours où nous sommes inspirés et c’est le miracle.

[#S4] Solution
Voici la rubrique choisie :

[image: Une image contenant texte, Police, capture d’écran, ligne

Description générée automatiquement]

Tout ce que je vois, c’est la faiblesse physique de cette chèvre et sa maigreur.
Je vais donc voir à « Weakness » et parcours les rubriques. Je tombe sur cette rubrique : "nutritional complaints, from", ce qui me parle ici puisque cette chèvre est très maigre. Je pense qu’elle n’a pas maigri comme cela sur une nuit… Peu de remèdes, pas trop mal… je les passe en revue, je ne les connais pas tous, mais suis attirée par Phosphoricum acidum, grand remède de diarrhée et faiblesse.
2 doses seront données à 30 min d’intervalle. 

A la deuxième dose, j’entends le système digestif qui se met en route, il commence à gargouiller.
Une heure et demie plus tard, je la relève, elle tient par elle-même couchée. Une heure plus tard, elle est à genoux, les fesses en l’air. Je lui rends une dose. Une heure et demie plus tard, elle est debout dans la cage. Plus tard dans l’après-midi, je lui donne de l’eau et du foin, elle boit et elle mange. Elle est en forme.
Fin d’après-midi, le proprio m’appelle pour voir ce qu’il en est de sa chèvre et je lui annonce la bonne nouvelle.

Il reviendra la rechercher en fin de journée. Il ne savait plus quoi penser, il était à la fois perplexe et dubitatif. 
Et il me raconte : « Hier, elle était encore bien. Je leur ai donné du foin (il a 4 ou 5 chèvres) car je trouvais qu’il n’y avait plus assez d’herbe dans le champ (nous sommes en février). L’année passée, je leur avais donné du foin mais elles n’en avaient pas voulu. Les autres sont bien plus grosses mais celle-ci reste toujours maigre. Pourtant, elle mange comme les autres. C’est elle la cheffe du groupe… ». 

En rédigeant ce cas, j’ai demandé des nouvelles de la chèvre. Elle va bien. Elle a dû être séparée du groupe pendant 15 jours environ car les autres la maltraitaient vu sa faiblesse. 
Toutes les chèvres ont été nourries avec du concentré après cet incident car elles ne voulaient absolument pas manger du foin. Elles préféraient manger le peu d’herbe qu’il y avait.
Elle a repris sa place de cheffe quand tout est rentré dans l’ordre.

 Phosphoricum acidum 

Il est un élément fondamental de la cellule vivante intervenant par l’ATP dans les oxydations cellulaires :
· Au niveau des cellules nerveuses : il maintient le tonus du système nerveux central. Un manque ou un dysfonctionnement du métabolisme de l’acide phosphorique entraîne une dépression nerveuse, une prostration mentale et la fatigue physique.
· Au niveau de l’équilibre acidobasique sanguin : l’acidose entraîne la chute des cheveux, une baisse de l’audition, une hypotonie musculaire, une dyspnée, de la toux, de la diarrhée, des hémorragies.
Qu’est ce qui peut déstabiliser Phosphoricum acidum ?

· 1. Le surmenage du système nerveux : 
- Le surmenage intellectuel des étudiants
- L’excès de vigilance, manque de sommeil
- Efforts prolongés demandant de la concentration
- Situations de stress émotionnels prolongés
- Anticipation et soucis prolongés
- Surmenage sexuel
· 2. Les situations asthéniantes :
- Suite d’une maladie aiguë grave
- Fièvre asthéniante
- Traumatismes, chirurgie
- Croissance trop rapide
- Froid
- Hémorragies, pertes de liquides.

· 3. Les émotions : 
- Le chagrin : un choc moral important, une déception amoureuse, l’abandon d’un lieu cher avec mal du pays, un deuil
Comment va réagir Phosphoricum Acidum ?

               1.Par de l’épuisement : indifférence et insensibilité totale

2.Par la somatisation : l’organe se vide de toute son énergie et   développe une maladie grave 
- La diarrhée, la toux, l’amaigrissement, les troubles osseux 
- Les pelades, l’anorexie psychogène, les troubles nerveux
- Les hémorragies 

Discussion du cas
 Nous sommes bien ici dans une situation asthéniante c’est-à-dire avec une alimentation de mauvaise qualité où il n’y a pas de compléments alimentaires à l’herbe, déséquilibrée ou insuffisante à cette période de l’année. L’amaigrissement est bien présent. Et la diarrhée l’a complètement anéantie. Quant à son épuisement mental, je pense qu’il est passé inaperçu…  

Kent parle de l’épuisement de Phosphoricum acidum : il est d’abord mental puis vient l’épuisement physique. Le malade dit qu’il va très bien physiquement, qu’il peut travailler, qu’il peut faire des exercices mêmes violents mais le cerveau est fatigué, il a de l’apathie mentale. Et ceci contrairement à Muriaticum acidum chez qui c’est la prostration musculaire qui vient d‘abord et l’esprit semble encore clair longtemps après la défaillance musculaire.

Quelques symptômes particuliers de Phosphoricum acidum

Il ne peut entendre sa montre distinctement que lorsqu’elle est loin de l’oreille. (T.-F. ALLEN)
Les plaintes apparaissent lentement et diminuent lentement, ce qui augmente lentement la prostration.
Douleurs fantômes (après amputation)
Chute de poils des organes génitaux, des moustaches, des sourcils et de la tête. 
Diabète sucré d’origine nerveuse
Maux de tête occipitaux congestifs graves, surtout chez les écoliers, dus à une étude excessive.
Vertiges en position couchée
Dysménorrhée avec douleurs au foie. Règles trop précoces et trop abondantes.



[#RC2] Plumbum metallicum

[#CH3] Cas pédiatrique aigu
[#S4]Médine et ses absences
Dr Eric Lorenz

Le remède qui a guéri Médine n’est pas un remède rare. Je vous le présente cependant car son effet a été rapide, étonnant sur une pathologie qui très souvent me résiste, à savoir les ABSENCES. Comme vous le savez c’est une forme particulière d’épilepsie qui se caractérise par une interruption brusque de la conscience de quelques secondes, puis l’enfant continue son activité comme si rien ne c’était passé. Evidemment, si l’enfant est à vélo ou en train de nager, cela peut être dangereux ; d’autre part si les absences sont trop fréquentes, elles constituent un handicap sérieux pour l’apprentissage scolaire. En tant qu’homéopathe, nous avons un concurrent sérieux pour traiter cette affection, à savoir la carbamazépine, alias Tégrétol, Timonil etc., qui est une molécule très efficace et qu’on doit donner des mois voire des années…

Médine est l’enfant unique de parents macédoniens. Son départ a été difficile puisqu’elle est née à 28 semaines avec un poids de 1,1 kg et a passé les trois premiers mois de sa vie à l’hôpital. Par contre son développement par la suite s’est bien déroulé et n’a présenté que peu de maladies à l’exception de quelques otites. 

Je la vois la 1ère fois en août 15 (elle a un peu plus de trois ans) pour un problème de constipation. C’est une enfant calme, timide, très attachée à sa mère. Elle ne peut pas rester seule et dort évidemment avec ses parents. Elle est enfant unique et se comporte comme telle… Elle est colérique, elle collectionne les peluches. Elle crie et hurle si on tente de la mettre à la crèche, c’est pourquoi la maman travaille le samedi et dimanche, ainsi c’est le papa qui la garde. Les selles sont plus ou moins quotidiennes, petites pétoles dures émises parfois avec un peu de sang. La fillette veut être constamment gardée. J’ai donné une dose de Gallicum acidum. Elle n’est pas venue au rendez-vous suivant, et je n’ai pas su si le remède a aidé.
Quatre ans plus tard (avril 19), je vois Médine une deuxième fois dans ma salle d’attente accompagnée de ses deux parents, lesquels me supplient de leur donner un rendez-vous au plus vite.

9 avril 19
Médine a 7 ans et en voyant les parents ce jour-là je cherche vainement la fillette. Interrogée, la maman me dit que sa fille est à l’école car elle a été trop souvent absente ces temps… Il faut dire que la mère, sous son voile foncé, n’a pas un visage très doux et c’est une cheffe d’entreprise ! Le papa est un peu obséquieux, se courbant facilement et semble me dire à travers son regard qu’il faut suivre les ordres du gouvernement !
Je les fais entrer ; voici ce qu’il me raconte.

C’est donc une ancienne grande prématurée qui a bien suivi les deux premières années de scolarité. Par contre cette 3ème année est très difficile car sa maîtresse, aux dires des parents, ne comprend pas Médine qui se sent persécutée, mise de côté. Il y a beaucoup de bruit dans la classe avec 20 élèves. La maîtresse est souvent absente et la remplaçante convient bien mieux à Médine.

Elle a fait une otite traitée par des antibiotiques il y a six semaines et depuis lors sont apparues des crises bizarres : des accès de perte de conscience durant quelques secondes avec des clignements de yeux et arrêt respiratoire concomitant. Ces crises sont fréquentes (plusieurs par heure) et ont entraîné de multiples absences scolaires ainsi que l’arrêt des activités parascolaires (nage et karaté).

Ils ont consulté le neuropédiatre du canton qui leur a donné du Timonil.
Ce remède est effectivement efficace car les crises ont presque disparu, mais depuis… Médine souffre de maux de tête constants (la mère a pris un comprimé et a aussi souffert de céphalée !) ; « elle est devenue triste, elle pleure souvent et a perdu le goût de vivre », me dit la maman en essuyant ses larmes. Suite de ce remède elle a tantôt chaud, tantôt froid, ne peut plus se réveiller le matin et malgré la rareté des crises elle ne veut plus retourner à l’école. 
Toujours depuis le Timonil, son appétit a baissé, elle se ferme sur elle-même, elle s’isole et devient encore plus timide. Elle fait des cauchemars et crie en dormant.
Elle dort dans la même chambre que ses parents car elle a très peur du sombre. Il lui faut toujours une présence et pleure si on éteint la TV et qu’elle est seule dans la pièce. Elle aime la musique ; elle s’occupe avec plaisir d’un lapin. Elle garde une tendance à la constipation, raison pour laquelle je l’avais vue il y a quatre ans.

Analyse académique (effectué par la neuropédiatre)
« Médine est une fillette de 7 ans, collaborante, gauchère, qui s’exprime avec une phonologie légèrement imparfaite. Elle comprend très bien ce qu’on lui demande. L’examen neurologique est parfaitement normal. Pas d’hérédopathie connue, mais il faut savoir que l’épilepsie est une maladie honteuse en Macédoine !
L’électroencéphalogramme de veille montre un tracé anormal avec l’enregistrement d’une crise d’épilepsie à point de départ fronto-temporal gauche et cliniquement caractérisée par des clonies palpébrales.
Médine présente donc des crises épileptiques, focales motrices à point de départ fronto-temporal gauche. Compte tenu de la fréquence des épisodes, je propose aux parents l’instauration d’un traitement de Timonil 200 mg/j pendant une semaine puis poursuivre avec deux fois 200 mg/j. 
D’autre part la focalisation mise en évidence à l’EEG motive de pratiquer une IRM cérébrale au plus vite. »

Analyse homéo
Ancienne grande prématurée ayant vécu les trois premiers mois de sa vie à l’hôpital, ce qui explique clairement son besoin de présence et sa peur d’abandon. Ensuite le développement se déroule parfaitement à l’exception de cette constipation opiniâtre et des otites fréquentes traitées par des antibiotiques. Puis l’école maternelle se passe bien ; survient la 1ère année de primaire et là le contact avec la maîtresse est catastrophique. Elle présente une violente otite et durant les jours suivants apparaissent ces crises d’absence accompagnées de clonies palpébrales et d’apnées concomitantes.

Prenant en considération aussi bien les symptômes anciens que ceux apparus suite du Timonil, je lui propose X en M K, un tiers de dose/jour pendant trois jours.
De plus je conseille aux parents de diviser par deux le traitement chimique et je prends la peine d’en informer mon collègue neurologue. 

Je fixe également un RDV en mai prochain.

[#S4] Solution

Avant de vous communiquer la suite du cas, voici une 1ère répertorisation dans laquelle se trouve le remède X…
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J’ai travaillé avec le logiciel et pour être honnête j’avais pris un symptôme supplémentaire qui m’a encore plus orienté vers X.
Ce symptôme c’est « Arrêt respiratoire durant la convulsion » et alors le remède saute aux yeux !

SUITE DU CAS
Dans les jours qui ont suivi la maman m’appelle pour me dire que les souffrances de sa fille sont inchangées et qu’elle décide de stopper le Timonil et qu’elle commence aujourd’hui le remède X. De plus elle s’en va le lendemain en Macédoine où elle rencontrera un chaman.

23 mai 2019
Je revois Médine, souriante, en bonne forme. Elle a repris l’école et ses activités annexes. Elle n’a plus aucun traitement depuis les trois doses de X et n’a plus présenté aucun symptôme neurologique.

Je demande à la maman ce qui l’a guérie. Pour elle, c’est clairement PLUMBUM METALLICUM car dès les jours suivants elle a retrouvé sa fille et sa joie de vivre.

Dieu merci, entre-temps, le rapport de l’IRM cérébrale n’a montré aucune anomalie. La neurologue qui a revu Médine constate l’absence de symptômes et ne fait aucun commentaire sauf qu’elle reste à disposition en cas de rechute.

PLUMBUM METALLICUM

Voici un court résumé de ce remède que j’ai « piqué » sur un travail effectué par Raymond Betzinger.
D’abord commençons par la souche : plus de 70% des gisements de plomb se situent en Amérique du Nord et en Europe. Les peuples de l’ouest vivent sur une terre riche en plomb et ont développé une culture nécessitant une grande quantité de plomb. Les principaux minerais de plomb sont la galène (sulfure de plomb), la cérusite (carbonate de plomb) et la pyromorphite (phosphate de plomb).

Le plomb est connu depuis l’antiquité. Les Romains l’utilisèrent largement : fils à plomb, tuyaux, cercles de tonneaux, épingles à cheveux. Durant l’époque moderne on l’utilisa pour les caractères d’imprimerie, les alambics, les refroidisseurs, la protection des câbles marins etc… Il n’est dépassé en densité que par l’or et l’argent. Il absorbe la lumière, il absorbe la chaleur, c’est le plus mauvais conducteur de chaleur et d’électricité. Il absorbe les vibrations de haute et basse fréquence, donc il est un excellent isolant du bruit, Il absorbe les radiations ionisantes (RX, béta, gamma). 

En résumé, IL REFUSE DE TRANSMETTRE CE QUI VIENT DE L’EXTERIEUR, IL EMPECHE LE PASSAGE : chaleur, lumière, sons, électricité, radiations ionisantes.
On trouve chez l’homme 40 mg de plomb dans l’organisme. Il est absorbé par la nourriture, l’eau de boisson et l’air inspiré. 95% du plomb  se trouvent stockés dans les os longs.
Du point de vue physiopathologique le plomb est hostile à la vie : il abaisse la température, empêche la respiration cellulaire, ralentit la circulation sanguine. Il réduit le métabolisme et arrête la fécondité ; il conduit aux crampes, aux troubles digestifs, à la paralysie et sclérose.

Suite d’intoxications, on peut voir des aberrations chromosomiques, des avortements, un accroissement de la mortalité infantile, des encéphalopathies, néphropathies. Moralement, de la morosité, tristesse, mélancolie, troubles de l’attention etc… tous des symptômes que l’on rencontre dans le saturnisme.
Le plomb est donc le poison par excellence de la civilisation : eau, air et les aliments en contiennent des quantités de plus en plus grandes ; plus de 150 métiers l’emploient et le Dr Betzinger de conclure « Plumbum aurait donc un grand avenir devant lui. »

HOMEO ET PLUMBUM
Lente et profonde détérioration des facultés intellectuelles. 
Timidité extrême, il déteste la compagnie, ce qui ne l’empêche pas d’avoir peur en étant seul, il craint la foule, les lieux fermés, l’eau, d’être empoisonné. Il est taciturne, répond lentement et par monosyllabes, le parler est lent, inintelligible.

Il est distrait, absorbé dans ses pensées ; il est confus, sa mémoire le trahit, il se perd dans les rues qu’il connait bien. Il appréhende l’avenir et il est malade d’anticipation.

Pourtant, il peut être précis, méticuleux, pointilleux, travailleur acharné, aussi sensible qu’un robot « delusion, he is a working machine ».

C’est un misanthrope car il est intolérant aux contraintes : c’est là qu’on retrouve bien la souche avec cette caractéristique d’empêcher le passage et qui se traduit psychiquement par l’intolérance à l’interdit qui le met hors de lui et qu’il doit transgresser « brooding about forbidden thing » (DD agnus castus, vipera, digitale, mancinella). Donc il interdit le passage au prix de s’alourdir ; il ne peut changer, ses attitudes et intérêts se rétrécissent, il s’engourdit, souffre de crampes et d’atrophies musculaires.

Il fait sa loi derrière les anneaux de Saturne.


 
[#RC2] Agaricus muscarius
[#CH3] Deux cas pédiatriques 
[#S4]Charlène et Maxime
.

Dr Bruno Staquet
1. Charlène est née en 90.

Vue le 27/06/02 avec ses parents pour de très importants tics nerveux. De fait, elle a des mouvements constants du visage, des épaules et des bras. Ce depuis l’âge de 4 ans, l’âge de sa rentrée à l’école.
A 4 ans, angoisse de mourir, « n’a pas accepté l’idée de mourir », me dit sa mère.
Elle ne mangeait pas de peur de s’étouffer.

Enfant très avancée, surdouée, qui a déjà beaucoup lu ; dévore les encyclopédies sur la médecine (passionnée par le corps humain), les maths, la physique. N’a jamais fait une faute d’orthographe ! 
Savait lire à quatre ans, ses parents s’en sont aperçu par hasard !
Excellente mémoire visuelle.
Enfant méfiante ; très peur d’arriver en retard au cours. Peur de la foule.

« Je veux l’école pour moi toute seule. » Charlène aime l’école, mais sans personne.

Elle n’arrête pas de travailler…
« Moi, faut que je travaille, autrement je pense » …
Elle veut être la maîtresse ; commande tout le monde. Très déterminée ; « volontaire et teigneuse » me dit sa mère.
Ne semble pas affectée par les émotions.

Mais Charlène est très maladroite.

Elle a peur de l’orage.
Un cauchemar récurrent : voit une vieille mémé se rouler par terre. Cela la terrorise.
Curieusement, Charlène a peur de faire des roulades en gym.

Peau : aphtes et verrues plantaires.

Remède X :  9, 12,15 CH.

Le 02 octobre 2002, je revois la famille. Je me rappelais de cette étrange petite surdouée, un peu coincée, et animée de ses tics.

Je ne la reconnais pas : jeune fille épanouie, souriante, plus un seul geste nerveux.
Ses parents me disent que la transformation a été radicale, qu’il ne lui reste que quelques tics quand quelque chose la travaille.
Remède XM K à prendre si récidive.

Ce remède va la suivre quelques années avec la même satisfaction.

2. Le 16/11 05, je vois le jeune Maxime, 4 ans, pour son caractère spécial.

« Il mange comme un adulte ». 
A un an, il rongeait la peinture du lit : il a cassé deux barreaux du lit.
Il mangeait le bois du lit et arrache le tourniquet au-dessus du lit…
Maxime balançait des objets depuis son parc…

Il voulait monter au ciel ; pour cela il se précipitait sous les voitures…, sur les routes, il a ouvert la porte de la voiture en pleine route….

Je recherche si dans la famille on retrouve des choses similaires ou des deuils inexpliqués… on ne retrouve qu’une tante morte à l’âge de 7 ans dans un accident de voiture, en 1980…

C’est un téméraire…

Maxime mord TRÈS FORT les enfants et ses parents.

Il comprend vite à l’école ; il suit des cours d’éveil musical.

Remède X en 15 et XM K 

Le résultat est spectaculaire en quelques jours : l’enfant est transformé, câlin, paisible…

Je reverrai plusieurs fois la maman qui me confirmera la guérison sans récidive.

[#S4] Solution
Charlène
Sur la notion de tics, de maladresse, de démesure (je veux l’école pour moi), je prescris AGARICUS

Maxime
J’entends, à travers ce qui est dit, la notion d’un enfant qui veut sortir vite de son parc, téméraire et prêt à tout pour aller plus vite et monter au ciel, c’est-à-dire monter très haut ; on a l’impression qu’il veut grandir vite ; avec la notion de témérité.

[bookmark: _Hlk182661711]AGARICUS MUSCARIUS

Perd la capacité de percevoir la mesure et la forme réelle des choses, et doit déployer des attitudes démesurées pour affronter la démesure de ses perceptions. 
Se sent limité et soumis par sa forme, qui donne la façon d'être et de percevoir. 
Le toucher limite les erreurs de perceptions et le calme. 

La drogue, c'est pour obtenir ce qu'on n'est pas, dépasser les limites. 
Veut être ce qu'il n'est pas. Se vante de ses exploits dans des circonstances si démesurées, dirige tout, / ou tout est toujours trop, tout lui coûte. 
Ses fonctions et nécessités biologiques données par la nature sont considérées comme limitantes. (ST I, Q3, a.2-3) Se rebelle contre sa forme et sa nature humaine comme moyen de son agir. (GJC-AFADH 9.04)	

L'enfant se présente comme un adulte. 
Il a refusé la petitesse humaine par envie de la dimension et la force de la divinité, il se sent faible et petit.
Allen (a1) :"Laughed about their not standing and walking straight" 
Hering (Hr1) "Laughs at his attempts to stand and walk", il est vexé d'avoir à prendre du temps pour se développer, évoluer, pour devenir grand, d'être obligé de croître : ce sont des obstacles immenses pour lui. Veut être adulte tout de suite, veut sa puissance, non sa sagesse, car la vraie grandeur lui paraît inaccessible. (AFADH VII. 91 ; MS 5.89)

Matière médicale
- Délire avec accroissement de ses forces (ALLEN 35).
- Les natifs de Sibérie s'intoxiquent avec le poison. Aussitôt après avoir bu le poison, ils deviennent joyeux et se mettent à chanter, à sauter et à déclamer leurs exploits à la guerre ou à la chasse. Leur force physique est décuplée, ils tombent de sommeil et après 12 ou I6 heures de sommeil, se réveillent en état de prostration absolue. Cependant, la tête ne paraît pas aussi vide qu'après une intoxication au brandy (ALLEN 39). 
- Culbutent dans la pièce de la manière la plus grotesque.
- Rient d'eux-mêmes, ne marchent pas droit et ont du mal à se tenir debout.
Quelques‑uns marchent et courent involontairement dans les endroits les plus dangereux.
Quelques‑uns sautent, chantent et dansent. D'autres pleurent avec angoisse.
Un petit trou leur semble un immense précipice.
Une cuillère d'eau, un lac (abus de la drogue) (38).

Mots clés : démesure – témérité – Tics nerveux – force démesurée – maladresse.

Violentes quintes de toux qui peuvent être supprimées par un effort de volonté …

Sensation : d’être percé par des pointes de glace.



[bookmark: _Hlk141963201][#RC2] Baptisia
[#CH3] "Cas" humain aigu 
[#S4]De la plus noire des confusions peut surgir la lumière…


Dr Pascale Daubie

(ou Histoire de ce qui ne fut même pas vraiment un « cas clinique »)

Mercredi fin de journée… Coup de téléphone des soins intensifs d’une clinique de la région… 
« Votre patiente, madame D, 65 ans, est hospitalisée chez nous depuis une vingtaine de jours suite à un accident de la route. Il va falloir l’amputer de la jambe, mais elle est confuse et nous ne sommes pas certains qu’elle comprend la situation. C’est pourquoi nous essayons de contacter des gens pour les mettre au courant, pour qu’on ne nous dise pas qu’on l’a amputée sans la prévenir. »
J’ai en effet reçu un courrier notifiant son polytraumatisme pris en charge par les urgences, mais n’ayant plus eu de nouvelles, je ne m’attendais pas à une telle évolution…
« Vous dites qu’elle est confuse… Pensez-vous qu’elle me reconnaîtrait ? » 
« Sans doute… mais… Vous viendriez ???! Un médecin traitant qui se déplace aux soins intensifs, c’est rare, vous savez, on vous fera du café !!»

Je pars sur le champ et parviens à entrer dans le service … non sans avoir dû utiliser le sésame du nom de « la chef » … « parce que vous savez, il y a des heures de visite » !!!

Je trouve ma patiente sans peine… et elle me reconnaît de suite.
« Comment allez-vous ? » - « Oh ! vous savez, avec mes 6 jambes… » Je lui fais remarquer qu’elle n’en a que deux, même si l’une d’elle est en plusieurs morceaux… Elle tente de me raconter l’accident, mais elle est effectivement confuse, mélangeant l’histoire avec des problèmes d’assurance… 
A ce moment, mon objectif n’est pas de lui trouver un remède, mais d’essayer de faire en sorte qu’elle comprenne la situation et réalise ce qui va se passer : l’amputation, les suites, la revalidation…
La sclérose en plaque dont elle souffre n’a pratiquement atteint que la jambe qui a été fracturée ; l’autre jambe est en bon état, et c’est une personne extrêmement volontaire (c’est peu dire !), il est donc possible qu’elle puisse remarcher avec une prothèse.

Durant mon explication, elle revient avec ses problèmes d’assurance… les personnes à contacter… ses chats (qui sont ses seuls compagnons, à part une tante, toute sa famille vit à l’étranger) … Elle est vraiment confuse.

L’assistante m’explique qu’elle risque une septicémie – elle a du Pyocyanique dans les urines – et me demande si je veux voir ses plaies.  Elle soulève la couverture, les jambes sont bandées, on ne voit que les orteils, et la patiente me dit « Mes jambes, je ne les ai plus, je n’ai plus que des pieds, et le problème ce sont les 6 orteils, il y en a un qui est à part des autres » … En soulevant les pansements, je découvre des plaies suppurées, noires, … Et au même moment, elle dit « Vous comprenez, je dois absolument trouver la pièce du puzzle ! »
[#S4] Solution
Tout cela se passe très vite, quasiment en même temps, et de cette confusion naît la lumière : Baptisia, évidemment !

Mais c’est la fin de la journée, mon cabinet se trouve à 20 km, et je n’en ai pas… Une recherche dans les pharmacies avoisinantes s’avère vaine… Le temps de le trouver en 30 K dans une ‘bonne pharmacie’ à 10 km de là (Merci Isa et Hélène !), je retourne le lendemain jeudi entamer des négociations avec le service pour qu’on l’administre 3 fois par jour à ma patiente.
Je téléphone le vendredi après-midi. « Bonjour, pouvez-vous me donner des nouvelles de madame D ? » - « Je ne saurais pas vous en donner… » - « ??? Pourquoi ? » - « On n’a pas encore pu toucher le chirurgien ! » - « Mais je vous demande des nouvelles de ma patiente, pas des soins prévus… Comment elle va, sa fièvre, ses analyses d’urine, ses plaies, sa confusion… » - « Ah ! c’est toujours pareil… C’est ma collègue qui a fait les pansements, je ne pourrais pas vous dire… »

Je retourne donc la voir ce vendredi soir, elle est au fauteuil, et elle a pu manger mieux que les jours précédents. Elle a vraiment meilleure mine. Elle me raconte l’accident : un énorme camion a reculé sans voir sa voiture et l’a broyée… Nous parlons de l’amputation, du personnel qui s’occupe bien d’elle, elle me décrit l’assistante, s’inquiète de ses chats… mais n’est pas confuse du tout. Après 15 minutes, je vais trouver les médecins responsables et propose de continuer Baptisia M K durant les 2 jours suivants.  Je leur demande comment ils la trouvent : « Oh ! toujours aussi confuse ! Ce matin, elle a demandé qu’on téléphone à ses chats !!! » Ils sont vraiment étonnés lorsque je leur décris notre conversation… 

Leur problème est de ne pas parvenir à toucher le chirurgien… « Les résultats des analyses d’urine ? On ne sait pas, mais de toute façon on n’a pas le choix… La confusion ne peut être que neurologique ou venir de la septicémie, et l’examen neuro est normal ; donc ça vient de la septicémie… » 
Que la confusion soit incontestablement diminuée, que son état général soit meilleur, cela semble n’avoir aucune importance…
Je téléphone le dimanche matin… « Ah ! on ne vous a pas dit ? Elle sera amputée demain matin. »

Cette mésaventure m’a tout d’abord littéralement sidérée… Prise de conscience aiguë du fossé qui sépare nos façons de considérer la santé, d’aborder nos patients, de nous intéresser à leur évolution à tous points de vue et pas seulement à l’évolution d’une plaie, d’une analyse, … La réponse de l’infirmière qui ne pouvait pas me donner de nouvelles de ma patiente m’a choquée… Je savais tout ça, mais c’est la première fois que je l’expérimentais aussi concrètement.

Cela n’empêchait pas les bons soins du personnel, leur sympathie, … mais qu’advient-il de la médecine dans cette manière de fonctionner... ?
Je ne nie pas non plus la vraisemblable nécessité d’une amputation… « Vous avez vu la radio ? sa jambe est vraiment en morceaux ! » (Oui, justement… Baptisia !!!). Mais améliorer son état général, son appétit, sa confusion, tenter d’agir sur la septicémie… bref, la rendre plus forte avant l’intervention, cela n’est-il pas important aussi ?

Si je vous raconte cette histoire, c’est pour rappeler comme chaque symptôme peut avoir son importance en homéopathie.  Ceux qui nous conduisent au remède peuvent surgir n’importe quand, même quand on ne s’y attend pas… Car je n’étais pas du tout en train de chercher un remède quand elle m’a parlé de ses 6 jambes, de ses jambes qui ne lui appartenaient pas, etc. Pour le personnel hospitalier, une confusion est un délire, peu importe ce que le patient dit.  Pour nous, de cet embrouillamini de mots, de ces phrases qui paraissent délirantes au premier abord, de cette confusion totalement illogique, peut surgir la lumière !


Ce n’est pas pour rien que Kent a intégré les délires et les delusions dans son répertoire.  Nous y attachons généralement l’importance qu’ils méritent lors de nos consultations, mais ce « cas clinique » nous rappelle que nous devons rester attentifs même lorsque tout semble n’avoir ni queue ni tête, aucun lien, … n’être que les morceaux épars d’une conscience égarée.

On pouvait retrouver Baptisia dans les illusions concernant son corps, ses jambes…
MIND - DELUSIONS, imaginations - legs - -- belong to her, do not 
MIND - DELUSIONS, imaginations - legs - talking, one is talking with the other - --- toe, first, is in controversy, talking with first finger, thumb
MIND - DELUSIONS, imaginations - limbs - -- separated from body, are

et aussi, bien sûr, dans la notion de septicémie, de plaies noires, de morcellement, …

le tout couronné par cette merveilleuse remarque : « Vous comprenez, il faut que je trouve la pièce du puzzle », avec le geste de tout réunir… 

Baptisia est en morceaux et n’a de cesse d’essayer de les rassembler (cf. les cas cliniques : rêves de rassembler des choses, un architecte que ne s’intéresse qu’à des ruines, passion pour les puzzles, la les mosaïques, etc.)

Voici la problématique que nous avons dégagée après avoir relu Baptisia lors des journées de relecture de la formation continue (auxquelles vous êtes cordialement invité(e)s !!) 

Baptisia se vit non pas comme un être unifié dans une identité mais comme un être composé qui menace sans cesse de se morceler. Tout ce qui le pénètre dans un contexte malsain (microbes et épidémies, abus sexuels, échardes, piqûres de moustique et paludisme, gaz nocifs, mauvaises nouvelles…) conduit au sepsis (1), décompose son intégrité physique et/ou psychique, et l'organisation grâce à laquelle il se sent un être à part entière. Il s'épuise dès lors dans des efforts pour reconstruire une identité unifiée, "rassembler les morceaux."
[#N](1) Sepsis (du grec Σήψις, putréfaction) : la putréfaction est la décomposition des corps organisés dès l'instant qu'ils sont privés de vie. (Par extension) Décomposition d'une organisation.

[#RC2] Thallium sulphuricum
[#CH3] Cas humain chronique
[#S4]Jan - Un cas d’alopecia aerata


Dr Yves Faingnaert 

Avril 1990 
Jan, âgé de 35 ans, est ouvrier dans une usine de constructions en aluminium, il est marié et a deux enfants.  
Il y a neuf mois, tout à coup, il a perdu les cheveux à hauteur de la barbe.  Trois mois plus tard, cela se propageait déjà en trois vastes taches, dont la plus grande se trouvait à la région occipitale.  Ces taches ont tendance à confluer.  Il n’y a pas de démangeaisons, mais les taches sont bien légèrement sensibles, mais pas une vraie douleur.  Il a consulté un dermatologue, qui a posé le diagnostic d’alopecia areata et établi un traitement avec de la cryothérapie et des injections à la cortisone : Celestone®.  Cela n’a donné aucun résultat, car les taches s’agrandissaient encore plus.  

A la question si quelque chose s’était produit durant la période d’août, il me raconte qu’il a vécu une période très stressante avec beaucoup de soucis, parce qu’il avait commencé à travailler comme indépendant à mi-temps : notamment le placement de fenêtres et de portes en aluminium.  

Son appétit reste normal. Il a un penchant pour le chocolat et une grande préférence pour la viande grasse, principalement la viande de porc et les frites. Il boit énormément de café, ne prend jamais d’alcool et fume 20 cigarettes par jour. Pourtant, c’est un type sportif : il fait de la bicyclette et du jogging chaque jour.  

Les selles sont normales.  Il n’est pas frileux.  Il transpire uniquement en faisant du sport et il a rarement soif.  Depuis longtemps, il sent régulièrement une douleur pulsante ou tirante dans l’occiput.  


Son sommeil est parfait, mais il ne dort que six heures par nuit au maximum, car CNN absorbe le reste de son repos nocturne.  Il est maniaque de situations de guerre et de toutes sortes de catastrophes : il suit continuellement CNN et les télétextes.  Il porte un grand intérêt au déroulement de tels évènements.  « Je regarderais CNN 24 heures sur 24. »  Mais au fond, toute cette misère ne le touche pas tellement, il s’agit essentiellement de l’actualité.  

« Je suis très nerveux et agité », dit-il, bien qu’il donne l’impression d’être calme.  « Je m’énerve à cause des enfants et à cause de la création de mon travail d’indépendant. »  Il se trouve beaucoup plus irritable que jadis.  Il parle bas, il est plutôt retiré et timide.  Il ne cherche certainement pas l’ambiance ou la compagnie animée.  Ce n’est pas le type social.  Mais il se préoccupe bien de tout, il se creuse la tête souvent, il réfléchit toujours longuement avant de prendre une décision.  

L’examen clinique révèle le tympan droit bombé, cela ne lui cause jamais d’ennuis.  
[#S4] Solution
Valorisation et répertorisation des symptômes 

1. Mind, Cares, full of
2. Mind, Timidity
3. Mind, Curious
4. Sleep, Short
5. Generals, Food and Drinks, meat, desire
6. Generals, Food and Drinks, pork, desire
7. Head, Hair, falling, spots in

	
	Total
	1
	2
	3
	4
	5
	6
	7

	Calc.
	5/11
	2
	3
	-
	2
	2
	-
	2

	Lyc.
	5/7
	1
	3
	1
	1
	-
	-
	1

	Nux-v.
	5/7
	1
	2
	-
	1
	2
	1
	-

	Sulph.
	4/8
	2
	3
	1
	-
	2
	-
	-

	Ars.
	4/7
	2
	2
	-
	1
	-
	-
	2

	Caust.
	4/7
	2
	2
	-
	2
	1
	-
	-

	Nat-m.
	4/7
	2
	2
	-
	-
	1
	-
	2

	Phos.
	4/7
	-
	3
	-
	1
	1
	-
	2



Le patient a reçu Phosphorus et Nux vomica sans aucun résultat.  

S’appuyant sur la combinaison de perte de cheveux et douleurs névralgiques occipitales, j’ai prescrit le traitement suivant :
Août 1990 : R/ Thallium sulphuricum 6-12-30²-200-M K
Septembre 1990: R/ Thallium sulphuricum 200-M K
Octobre 1990 : R Thallium sulphuricum XM K
Novembre 1990 : R/ Thallium sulphuricum XM K
Janvier 1991 : R/ Thallium sulphuricum LM K
Février 1991 : R/ Thallium sulphuricum LMK, avec rétablissement complet.  

Chers amis,
Je vous présente ce petit cas clinique, pour vous démontrer que l’essentiel dans la médecine homéopathique est bien l’étude et la connaissance de la MM, notre répertoire, n’étant qu’un outil et souvent, malheureusement un outil insuffisant, déficitaire.  

Matière Médicale de THALLIUM -  
[bookmark: _Hlk182661845]THALLIUM SULPHURICUM 

· Nerveux.  

· Faiblesse générale.  

· Perte de cheveux.  
	Sujet faible, maigre, au ventre enfoncé.  
	Après une longue maladie.  
	Pendant la chimiothérapie.  
	Après une névralgie.  
	Après névrite.  
	Après amaigrissement.  
	Par nervosité.  
	Hyperthyroïdie.  

· Douleurs névralgiques énormes.  Comme des décharges électriques.  
Avec	Paralysie.  
Parésie.  
Paraplégie.  
Atrophie musculaire.  
Ataxie locomotrice.  

· Sclérose en plaques : paralysies + atrophie musculaire + douleurs énormes.  
Cervicobrachialgie.  
Névralgie brachiale. 





[#S2]Homéopathix 27
[#S3] Enoncé

Dr Johan Jans, Tervuren
 
On cherche UNIQUEMENT dans le répertoire de Kent.
Cherchez d’abord les rubriques répertoriales. Vous obtiendrez ainsi un remède pour chacune. Prenez la (les) lettre(s) indiquée(s). 
Vous aurez ainsi 11 lettres qui forment le nom d’un remède à trouver.

1. [bookmark: _Hlk97918373]Sensation d'enfoncement d'un bouchon, coincé entre le pubis et le coccyx.
Prenez la 1ère lettre de ce remède. 
2. [bookmark: _Hlk110890603][bookmark: _Hlk67833761]Il a l’illusion qu’il fond, aggravé en changeant de position et amélioré étendu.
Prenez la 1ère lettre du remède. 
3. [bookmark: _Hlk67834848][bookmark: _Hlk146997931]Perte de connaissance en regardant fixement quelque objet directement devant les yeux.
Prenez la 2ème lettre du remède. 
4. [bookmark: _Hlk67836063]Perte de connaissance pendant qu’elle est debout pour faire ajuster sa robe.
Prenez la 1ère lettre du remède.
5. [bookmark: _Hlk111059567][bookmark: _Hlk67840694]Respiration haletante en étant assoupi.
Prenez la 1ère lettre du remède
6. [bookmark: _Hlk111060406][bookmark: _Hlk67843024]Des coups ou secousses soudains situés profondément aux tempes avec sursaut.
Prenez la 1ère lettre du remède
7. [bookmark: _Hlk147003644][bookmark: _Hlk97928609]Il grelotte avec des frissons pendant un sommeil profond avec ronflements.
Prenez la 1ère lettre du remède (Cette lettre revient 2 fois dans le remède)
8. [bookmark: _Hlk67846884]Mouvements involontaires comme si on tricotait.
Prenez la 1ère   lettre du remède

9. [bookmark: _Hlk97978081][bookmark: _Hlk67847807]Sensation de bouillonnement, de bulles dans le muscle poplité.
Prenez la 1ère lettre du remède 
10. Il a l'impression de voir des fantômes le matin au réveil, qui continuent à s'agrandir jusqu'à ce qu'ils disparaissent.
Prenez la 1ère lettre du remède
[bookmark: _Hlk54446152][bookmark: _Hlk67749483]Les lettres dans le désordre :
	1

	2

	3

	4

	5

	6

	7

	8

	9

	10

	11




Les lettres dans l’ordre :
	1

	2

	3

	4

	5

	6

	7
	8

	9
	10
	11




[#S3] Solution
1. Sensation d'enfoncement d'un bouchon, coincé entre le pubis et le coccyx
RECTUM - Plug were pressing out,sensation as if - sensation of, wedged between pubis and coccyx : Aloe

[bookmark: _Hlk88497184]2. Il a l’illusion qu’il fond, aggravé en changeant de position et amélioré étendu.
MIND – Delusions – melting away, sensation of, worse from change, better in recumbent position : Sumbul 

3. Perte de connaissance en regardant fixement quelque objet directement devant les yeux.  
Generalities – faintness – looking steadily at any object directly before eye  :   
[bookmark: _Hlk88987968]Sumbul 

4. Perte de connaissance pendant qu’elle est debout pour faire ajuster sa robe.
MIND – Unconsciousness – standing while – having dress fitted: Nux moschata 

[bookmark: _Hlk88990174]5. Respiration haletante en étant assoupi.
RESPIRATION – gasping – dozing when: Naja 
 
6. Des coups ou secousses soudains situés profondément aux tempes avec sursaut
HEAD - Shocks, blows, jerks, … - Temples – sudden, deep in, causes starting: Crocus 

7. Il grelotte avec des frissons pendant un sommeil profond avec ronflements.
CHILL – Shaking, shivering, rigors – sleep, with deep, and snoring: Opium
8. Mouvements involontaires comme pour tricoter.
MIND - Gestures, makes - motions,involuntary,of the - knitting, as if : Tarent. 

[bookmark: _Hlk89000270]9. Sensation de bouillonnement, de bulles, dans le muscle poplité
EXTREMITIES - Bubbling sensation - Knee - popliteus:  Rheum 

[bookmark: _Hlk89002236]10. Il a l'impression de voir des fantômes le matin au réveil, qui continuent à s'agrandir jusqu'à ce qu'ils disparaissent.
MIND - Delusions, spectres, ghosts, spirits, sees - morning on waking, continues to enlarge until it disappears : Dulc.

Les lettres dans le désordre :
	1
A
	2
S
	3
U
	4
N
	5
N
	6
C
	7
O
	8
O
	9
T
	10
R
	11
D



Les lettres dans l’ordre :
	1
A
	2
N
	3
D
	4
R
	5
O
	6
C
	7
T
	8
O
	9
N
	10
U
	11
S
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[image: ]
SCORPION : ANDROCTONUS AMOREUXI HEBRAEUS
Les buthidés et les euscorpiidés sont deux familles de scorpions qui diffèrent par leur distribution, leur diversité, leur morphologie et leur toxicité. Voici quelques-unes des principales différences :

· Distribution : les Buthidae ont une distribution [cosmopolite] dans les régions tropicales et subtropicales du monde entier, tandis que les euscorpiidae se trouvent principalement en Afrique et en Asie.
· Diversité : les Buthidae constituent la plus grande famille de scorpions, avec environ 100 genres et 1 339 espèces. 
Les euscorpiidae comprennent environ 200 espèces réparties en 15 genres.
· Morphologie : les Buthidae ont généralement un corps mince, une longue queue munie d'un grand aiguillon venimeux et de petites pinces. 
Les Euscorpiidae ont généralement un corps robuste, une queue courte avec un petit aiguillon venimeux et de grandes pinces.
· Toxicité : les Buthidae comprennent la plupart des scorpions d'importance médicale (potentiellement mortels pour l'homme), tels que Androctonus et Buthus. Les Euscorpiidae ne comptent aucune espèce dangereuse pour l'homme.
La souche (merci à Jacques Perick)

Androctonus amoreuxi hebraeus = scorpion, animal très ancien et archaïque. C’est probablement le premier animal à avoir quitté la mer pour vivre sur terre. 
Il est comme un soldat dans le désert. Un rambo, une machine de combat. Il survit dans les circonstances les plus difficiles.

Le scorpion est un animal qui est capable de vivre dans des milieux extrêmes. 
Il peut supporter des variations de plus de 50°C. L’androctonus peut survivre à des températures très basses sous le degré zéro mais aussi à de fortes températures. Il a le taux de perte d’eau le plus bas des animaux vivant dans le désert. 
Les besoins des scorpions en oxygène sont très faibles ; ils peuvent supporter un séjour prolongé dans l’eau ou à 5 000 m d’altitude, ou encore porter des charges égales à 100 fois leur poids.
Ils peuvent creuser un sol sec sur près d’un mètre de profondeur, rester des mois sans boire (la rosée suffit), jeûner un an et plus.

Il a des armes efficaces :
* Deux robustes pinces lui permettent de maintenir et découper ses proies. Il se nourrit d’insectes, s’attaque volontiers aux grosses araignées dont il coupe les pattes avant de les dévorer. La force de ses pinces suffit pour immobiliser ce type de proies.
* Un aiguillon lui permet d’inoculer le venin. 
Quand il chasse, il ne se sert de son aiguillon qu’en cas d’absolue nécessité, pour attraper des rongeurs de taille assez importante par exemple. Il lui faut deux semaines pour reconstituer son stock de venin, il ne s’en sert donc qu’avec parcimonie et qu’en cas d’extrême nécessité.

Une particularité du scorpion est sa reproduction, sa sexualité digne d’animaux supérieurs : durant la saison des amours, le scorpion se transforme en danseur mondain ! Lorsque la femelle est prête pour la reproduction, elle dépose sur le sol une phéromone auquel le mâle répond par des vagues sismiques. 
A la tombée de la nuit, le couple se fait face à face, ils se saisissent les pinces et entament une danse latérale, voyageant d’un côté et de l’autre. Cette chorégraphie, entrecoupée de haltes, peut durer des heures. On peut même apercevoir un baiser sur la bouche pendant cette danse. 
Il n’y a aucune pénétration lors de l’accouplement des scorpions ; au lieu de cela, le mâle va en fait déposer, pendant la parade, ce que l’on appelle un spermatophore, c’est-à-dire une espèce de petit sac qui contient le sperme… 
Ce sac est fixé sur le sol par une colle qui durcit très fort. Au cours de sa danse, le mâle va amener la femelle vers le spermatophore. Une fois au-dessus du spermatophore, la femelle va, elle-même, s’en saisir par son ouverture génitale. Tout ça se passe donc sous le ventre des deux partenaires en train de danser le rock, main dans la main, et de se faire des mamours …

Dans le cas des gros scorpions jaunes, tel l’Androctonus, la femelle pond entre 30 et 60 œufs. Dès la naissance, les petits montent sur le dos de leur mère. 
Ils muent dès la fin de la première semaine de vie et ne tardent pas à s’éloigner afin de ne pas être dévorés. Ils ont accompli sept mues lorsqu’ils deviennent adultes à l’âge d’un an.


Pathogénésie

C’est l’espèce Androctonus amoreuxi hebraeus qui a été offerte à J. Sherr par l’université hébraïque de Jérusalem. 
Le scorpion, un grand spécimen mâle, jaune, a été tué par injection de 95% d’alcool intra-rectal et la totalité du scorpion est utilisée pour préparer une trituration et dynamisation.

La plupart des 32 expérimentateurs étaient âgés de 25 à 40 ans. Les symptômes proviennent des pathogénésies et des effets des piqûres (symptômes toxicologiques). 

Quelques thèmes typiques d’androctonus (basé sur Jonathan Hardy)

1. Androctonus a l'impression de solitude et le sentiment d'être un étranger sur cette planète (à ses yeux) violente et épouvantable est la première expérience d'androctonus dans ce monde. Androctonus est manipulé et doit se défendre.
[image: Une image contenant texte, capture d’écran, Police, nombre

Description générée automatiquement]

2. Le sentiment peut être celui d'être petit, faible et seul. Et que le danger est partout autour de lui. Cette situation d'alerte fait qu'il veut contrôler ce qui se passe autour de lui. D'une manière positive, il peut être un bon contrôleur dans une organisation, où il reste en contact avec tout le monde et coordonne très bien leurs activités. Mais cet état d'alerte peut aussi déboucher sur une peur d'être attaqué (persécution).

[image: Une image contenant texte, capture d’écran, Police, nombre

Description générée automatiquement]

3. Tunnel vision = illusion qu’il voit le monde par un trou. 
Par exemple dans une pathogénésie : « J'ai l'impression d'être complètement seul, de voir le monde à travers un seul trou, car tout ne semble être qu'une image, et le reste du monde partage un autre viseur. Mais je ne veux pas me joindre à eux. »
[image: Une image contenant texte, Police, nombre, logiciel
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4. Sa réaction prendra l'une des deux formes suivantes :
* l'une est le désir de se cacher et de se retirer. (faiblesse)
* l'autre stratégie est l'attaque. Cette attaque est soudaine et extrême, avec toute la violence dont la personne est capable (force).

[image: Une image contenant texte, capture d’écran, logiciel, nombre
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5. On a souvent l'impression que l'autre est trop grand et trop puissant et que l'on est trop petit et trop faible pour riposter. La taille, ça compte ! Le sentiment peut être que l'on doit devenir plus grand et plus fort et que ce n'est qu'alors que l'on pourra gagner. Les mots "grand" et "petit" apparaissent souvent dans le récit du patient. 
Une grande crainte pourrait être d'être une victime complètement incapable de bouger. Impuissante, complètement à la merci d'un autre (piégé). D'où leur grande aversion pour la contrainte et la retenue.

[image: Une image contenant texte, capture d’écran, logiciel, Police

Description générée automatiquement]

La phrase proposée par André Dubois (HYPOTHESE)
Androctonus croit qu’il ne fait pas partie de la communauté humaine, qu’il ne peut attendre aucun respect ni aucun amour de personne.

En égotrophie 
Il se débrouille seul et compense ses tendances agressives en les sublimant dans la générosité parfois excessive ou dans l’hyperactivité. 

En égolyse
Il est écrasé dans la lutte pour la vie, et tourne son agressivité contre lui-même sous forme de dépression suicidaire ou de maladies psychosomatiques. 

En hétérolyse
Il reporte sa violence sur l’extérieur et présente alors le tableau classique d’Androctonus cruel, violent, pervers. 

Dans un cas clinique d’André, voici la phrase qui caractérise le mieux Cécile : « Je ne veux pas perdre le contrôle sur moi-même, je n’ai pas suffisamment d’estime de moi pour soutenir le regard de l’autre, comme si ce regard ne pouvait être que moqueur… je finis par croire à la carapace que je me crée » (cas d’André Dubois – ‘Un bon petit soldat’ SA – CLH 2015)

Et ce que Roger nous dit dans un autre cas d’André Dubois : "L'homme est un loup pour l'homme. Je suis dans une lutte pour ma survie, je ne peux pas montrer mon côté malade et faible" (cas d’André Dubois – ‘Histoire d’un homme trop gentil’ – Congrès EHARA 2018)

Relecture de l’hypothèse en lisant les pathogénésies (étude basé dur le travail de l’équipe de Prof. Dr. Claudio C. Araujo – Brésil) 

- Androctonus blâmera les autres pour sa solitude. Il ne peut pas compter sur ses amis et ses parents quand il en a besoin. Il s'isole, se méfie, n'a plus d'amis et n'a plus d'affection. La même sensation qu'il a ressentie au tout début de sa vie est de retour...
Dans une pathogénésie : 
· Un rêve effrayant. "J'avais laissé ma fille à ses grands-parents pendant que je partais en vacances et, à mon retour, elle avait été enlevée. Tout le monde disait qu'il n'y avait rien à faire. La police ne l'a pas retrouvée. J'étais inquiète et j'imaginais qu'elle était torturée par des hommes étranges et peut-être assassinée. J'allais passer à la télévision pour lancer un appel".(22)
- La nostalgie reste…
Dans les pathogénésies :
· « Je rêve d'être à nouveau petit et de me retrouver au bord de la mer avec ma famille, de marcher sur une promenade en bois avec une gentille chèvre blanche. »(25)
·  Rêve d'enfance, marche au dernier étage de son lycée (25)
·  « Je rêvais de me trouver dans une salle de bains avec beaucoup de grands bassins et de bidets dans une nouvelle maison où nous venions d'emménager ; ‘c'est le truc de l'ancienne maison que je veux’, ai-je dit. »(20)
Il montre ce qu'il reste de ses sentiments originels. Il nous montre le moment de sa vie où sa famille s'est occupée de lui... Mais en même temps, les symptômes montrent que les portes de sa vie passée sont fermées à jamais.

Il ne s'agit donc que d'une légère modification de la phrase proposée par André Dubois :
« Androctonus croit qu’il ne fait plus partie de la communauté humaine, qu’il ne peut plus attendre aucun respect ni aucun amour de personne… »

[#S2]“Courrier des lecteurs …”.

A savoir avant la première consultation

Docteur Ingrun de Thoisy

Lettre donnée aux propriétaires des animaux qui viennent pour la première fois en consultation d’homéopathie.

Vous avez pris RDV ou souhaitez prendre RDV pour votre animal 
Voilà quelques éléments à savoir, avoir, pour vous lancer dans l’aventure. 

La première chose est de bien définir l’objectif de la consultation homéopathique : que souhaitez-vous obtenir comme changement pour votre animal ?
Il est important de connaître et de comprendre les principes de l’homéopathie pour établir une étroite collaboration avec votre homéopathe uniciste (prescription d’un remède à la fois).

L’Homéopathie est une médecine qui a été créée au 18ème siècle par un médecin allemand : le docteur Samuel Hahnemann.
Elle est fondée sur le principe de similitude qu’il a énoncé comme suit : « Toute substance capable expérimentalement de produire chez un sujet sain et sensible une série de symptômes, est également capable de guérir ces mêmes symptômes apparus spontanément chez un sujet malade ». 

L’homéopathie ne s’intéresse pas aux maladies, mais avant tout aux malades, chacun étant un cas particulier.
Il faut travailler en étroite collaboration avec votre homéopathe uniciste et l’observation de votre cher animal est un élément clé dans la réussite de la prescription. 
L’homéopathie se base sur l’individualisation de la maladie de chaque animal. Cela veut dire que chaque animal développe sa propre maladie. Le coryza d’un individu ne nécessite pas le même remède que le coryza d’un autre individu.  
C’est pourquoi, il est très important de recueillir le plus grand nombre d’informations sur votre animal qui l’individualisent. En quoi son comportement est-il inhabituel ? Que ne fait-il pas comme les autres ? Quelles sont ses préférences alimentaires ? Comment se comporte-t-il en relation avec les autres quand il va mieux ou moins bien ?

N’hésitez pas à noter vos observations avant le rendez-vous. Si vous ne l’avez pas fait, pas d’inquiétude ! En discutant ensemble, nous identifierons des informations particulières qui le caractérisent. 

La première consultation dure environ une heure, le temps de découvrir votre animal sur toutes ses facettes. Ensuite il y a des ajustements prévus à plusieurs étapes en fonction de la pathologie et de l’évolution de sa santé. 

Concernant la prescription :
· Ne pas donner l’homéopathie dans une autre dilution que celle prescrite ni un remède qui sonne « presque » pareil.
· Un contact avec la muqueuse est nécessaire pour une bonne diffusion ; mais si ce n’est pas possible on peut distribuer le médicament dans la nourriture ou dans l’eau.
· La prescription homéopathique n’est pas dose-dépendante.
Après la prise de médicaments il est très important de noter tous les changements, même si ceux-ci n’ont rien à voir avec la pathologie qui pose problème ou qui était ciblée initialement. 

Ne jamais donner de l’homéopathie quand tout va bien. L’homéopathie n’a pas d’effet préventif et pourrait même avoir un effet négatif sur la santé de votre animal. 

Au début du traitement on constate souvent un mieux-être psychique avant que la pathologie physique ne s’arrange. 
On peut également observer une légère aggravation des symptômes qui est un bon signe pour une future guérison.

Prêt pour l’aventure ? Allez au décollage… 

[#S1] N° 197

[#S2]Éditorial

Du polychreste au petit remède, cela pourrait être l’intitulé de ce numéro des Echos. Ou du pratique au philosophique…

D’abord le "J’ai lu" que nous rapporte Pascale Franck est surtout pratique et concerne cette pathologie trop souvent rencontrée, le cancer, vu par Ramakrishnan dans « Une approche homéopathique du cancer ».

Ce n’est pas le Petit Poucet, mais quand même : abandonnée sans guide ! réalité ou ressenti ? chez cette chienne « parfaite »
que nous présente Edward De Beukelaer.

Ça vous chatouille ou ça vous gratouille ? non, pire, c’est le feu en plus. Vite, vite, un remède svp, Dr Alain Duport !

Claire Sol Bafaro nous offre un beau cas de coliques estivales et de sarcoïdes cutanés du cheval - photos à l’appui - chez une jument de 15 ans et, avec élégance, traite efficacement à l’aide de ce remède bien connu.

Jean-François Mousny, lui, c’est sa vache complètement à plat, couchée…qui va retrouver son dynamisme suite à la prise de ce polychreste. En prime : une petite « revisite » de ce remède.

Béatrice Rodière « hérite » de ce patient avec son masque « Ça me tue » et son uvéite à répétition : courageusement accepté et brillamment guéri.

Marie-Isabelle Wera nous présente Elsa et sa scoliose opérée, entre ulcère de cornée et crevasses des lèvres … et une belle étude du remède utilisé avec succès. 

Hélène Renoux nous invite à contribuer à une étude de qualité HomeoPro…




Merci, Luc Van Damme, pour tes réflexions suite au séminaire d’automne 2023. Il m’a fallu lire et relire pour essayer d’en saisir toute la richesse… et aboutir à cette finale « sentiment de Joie… »


Dr Marie-Louise Allen

« Okilélé remercia et partit chercher le fil.
C’était un très petit fil, mince comme un cheveu,
difficile à voir, jusqu’à ce qu’il se transforme en corde ».
Okilélé, Claude Ponti - Edition l’École des Loisirs - 1993
[#S2]“J’ai lu …” : « Une approche homéopathique du cancer (1) »
A.U. Ramakrishnan et Catherine R. Coulter 
[#N](1) Édition originale 2001 – traduction française Éd. Narayana 2013.
Dr Pascale Franck

Traitement de l’individu
1. Le remède unique constitutionnel : pousser au + haut niveau la similitude et l’individualisation
2. Le traitement de la maladie spécifique : aigu vrai. 
Le cancer fait partie de cette catégorie.

Traitement dans le cancer
1. Fréquence de prescription augmentée
2. Deux remèdes en alternance : 1. Le remède de cancer selon l’organe ou un remède de cancer à large spectre et 2. Le nosode (carcinosinum ou scirrhinum) 
3. Méthode de Plussing (1) : 3 granules dans 11 cuillères d’eau ; mélanger ; 1 cuillère toutes les 15 min ; mélanger entre chaque prise ; 10 x de suite (soit 2 h 30). Garder la dernière cuillère du liquide. Lui rajouter le lendemain 10 cuillères d’eau et recommencer les 10 prises à 15 min d’intervalle. À faire pendant 7 jours. 
Puis changer de remède et refaire la même chose avec le 2ème remède, pendant la 2ème semaine. Continuer ainsi de semaine en semaine, en alternant les deux remèdes.
Selon l’évolution, on peut espacer les semaines entre elles, puis diminuer le nombre de jours.
Ne pas manger pendant ces 2 h 30, respecter l’intervalle ou le diminuer, mais ne pas sauter sauf exceptionnellement 1 dose ou 1 jour. Le créneau horaire, selon ce qui arrange le patient, peut varier d’un jour à l’autre.
4. Méthode des doses fractionnées : 1 dose du remède de cancer selon l’organe ou un remède de cancer à large spectre, 4 x sur une seule journée, 1 jour /sem – 2 semaines - 1mois… en alternance avec le nosode. À prendre à 30 min des repas et en dehors de l’allopathie et du brossage des dents.
[#N](1) Exclusivement pour le cancer, sinon risque de pathogénésie.

Remède de cancer à large spectre
1. Arsenicum album : soutien l’organisme soumis au stress du cancer quelle que soit sa localisation, soulage la douleur, l’inconfort physique au stade terminal (cancer œsophage)
2. Conium : tumeur dure, + cf. tableau
3. Thuja : excroissances multiples, + cf. tableau
Remèdes spécifiques d’organes : cf. tableau
Cancer du cerveau par ordre de fréquence : plumb-i, bar-c, aeth, bar-i, zinc-s
Cancer de la cavité buccale par ordre de fréquence : aur-m, hydr
Cancer du larynx et des cordes vocales par ordre de fréquence : thuj, phos, arg-n, lach, kali-bi
Cancer de la thyroïde et des parotides par ordre de fréquence : thuj, spong, iod, lach
Cancer œsophage par ordre de fréquence : caust, thuja, arg-n, sil, ars.
Cancer du médiastin par ordre de fréquence : thuj, spong, scroph-nod
Cancer du sein par ordre de fréquence : con, puls, sep, phyt
Cancer de l’estomac par ordre de fréquence : hydr, cad-s, ars, kali-bi, ornithogalum TM
Cancer du pancréas par ordre de fréquence :hydr, cean-amer, ars, cad-s, bar-i
Cancer du foie par ordre de fréquence : chel, hydr, lyc, nat-s. chel en TM avec d’autres remèdes pour soulager la douleur.
Cancer du côlon par ordre de fréquence : aloé, thuj, ars, lyc
Cancer du rectum par ordre de fréquence : nitr-ac, aloé, thuj, lach, sulph
Cancer de la vessie par ordre de fréquence : tereb, thuj, con
Cancer de la prostate par ordre de fréquence : thuj, con, sabal, lyc
Cancer des ovaires par ordre de fréquence : aur-m-n, viburnum prunifolium, thuj, sep, lil-t
Cancer de l’utérus par ordre de fréquence : aur-m-n, thuj, sep, viburnum prunifolium, lach, lil-t
Cancer du col de l’utérus par ordre de fréquence : aur-m-n, puls, sep, lil-t
Cancer de l’os par ordre de fréquence : hekla l, symph, aur, calc, 
Leucémie par ordre de fréquence : hekla, symph, cean-amer, strontium
Lymphome de Hodgkin par ordre de fréquence : aur, iod, spong, scoph-nod, thuj, aur-i
Mélanome par ordre de fréquence : ars, ars-br, caust, calc-ars
Cancer de la peau par ordre de fréquence : ars-br, ars, sulph, euphorbium 

Nosodes de cancer : 
1. Carcinosinum : si cancer familial (cancer larynx, cordes vocales, thyroïde, abdominal (foie), col de l’utérus, mélanome
2. Scirrhinum : si cancer dur (sein, utérus, prostate, poumon, foie, rectum, leucémie), si antécédent personnel de cancer du rectum
Bien entendu on peut passer de l’un à l’autre si le 1er n’est pas assez efficace. 
Ils préviennent en cas d’antécédents familiaux de cancer.
Ils préviennent les rechutes.
Ils pallient en cas de stade avancé, en alternance avec des remèdes de stades avancés (ars).

Dynamisation : on commence avec une 200 CH, on passe éventuellement à une 1 M

Remède constitutionnel : en complément après les remèdes de cancer, d’organe et nosode, 200 CH méthode Plussing puis doses fractionnées en 1 M, répétition diminuant sur les années. 

Méthodologie
Stade précoce I ou II : tumeur petite pas encore fixée, pas de ganglion ou seulement 1 ou 2
1. Remède d’organe
2. Nosode de cancer 
en alternance hebdomadaire, méthode Plussing, on peut monter les dynamisations, > attendue en 2 à 4 mois de la tumeur et de l’état général.
Stade critique dépassé : chirurgie (éradication ou réduction de la tumeur) + état stabilisé
1. Remède d’organe ou Remède constitutionnel
2. Nosode de cancer 
en alternance hebdomadaire, méthode Plussing pendant 4 à 6 mois, puis lorsque la tumeur a quasiment disparu on passe à la méthode des doses fractionnées, pendant 2 ans, on peut monter les dynamisations.
Le remède constitutionnel peut suivre le remède d’organe lorsque l’amélioration est marquée.
Remèdes particuliers
Aethusa cynapium : cancer cérébral avec crises d’épilepsie entrainant des mouvements des yeux vers le bas.
Argentum nitricum cancer cordes vocales (larynx) cas17, estomac cas 105
Calcarea fluorica : tassement vertébral multiple dans un myélome, D6 3x/jour.
Kali-bichromicum : cancer poumon avec toux grasse, expectorations sanguinolente (cas 29 lyc donné lorsque déprime) ; cancer de la langue cas 14, résultat 0 au début puis bon après aurum-mur ; il semblait être remède constitutionnel
Iodum : cancer des ganglions du médiastin (cas 24, après spongia et suite à < chaleur).
Natrum sulph : cancer du foie, remède de diabète.
Ornithogalum cancer de l’estomac, TM 6 gouttes dans 60ml, 3 à 4x/j peu après les repas.
Scrophularia nodosa : tropisme glandulaire, ganglions souples et élastiques, hodgkin, métastases ganglionnaires avec antécédent de tuberculose ou de cancer perso /familial.
Silicea : extension au périoste et à l’os cas 22 (nb lésion aussi au poumon)
Viburnum prunifolium cancer ovarien avec antécédent de dysménorrhée.

Gestion de la douleur dans les cas avancés ou terminaux. 30 CH ou 200 CH, 1 cuillère toutes les 5 min, 10x. Monter la dilution quand plus d’effet. 
Aconit : élancement soudain qui persiste longtemps ; névralgie > chaleur.
Arsenicum album
Aurum met : douleurs osseuses, < nuit, froid, > chaleur.
Cadmium-sulph : estomac : nausées, brûlures, vomissement noir.
Chelidonium : douleur dans méta du foie (200 CH).
Euphorbium : douleur brûlante, > applications froides, aversion de l’air frais.
Hydrastis : douleur extrême avec prostration et constipation rebelle.
Magnesia phos : 30 CH dans l’eau tiède… crampoïde, > plié en 2, pression, applic chaude.
Nux vomica : lorsque ars ne marche plus.
Opium : < chaleur, après avoir dormi. Les glandes indurées compriment les organes abdominaux, le cerveau. Hautes dilutions.

Maladie aiguë intercurrente pendant le traitement du cancer.
Ne pas interrompre la méthode Plussing, mais donner en basse dilution (30 CH et moins) et à un autre moment dans la journée le remède approprié, tout comme les médicaments allopathiques.

Dynamisation
200 CH privilégiée, 
D6, D30 ou 30 CH peu importe : en cas de gériatrie, stade terminal, hypersensibilité, précarité.
On garde la dynamisation tant qu’elle a une efficacité ; on change quand elle n’est plus efficace en montant si l’énergie vitale le permet et qu’on attend encore un meilleur résultat.
En phase terminale, lorsque la méthode Plussing ne marche plus, on change la dynamisation vers le haut ou vers le bas pour avoir un plus large spectre afin d’aborder la pathologie à différents niveaux et pour que le patient ne se fatigue pas de la dynamisation.

Chirurgie. On donne ce remède en 200 CH et en doses fractionnées, suivi du nosode – remède de cancer… appropriés, 
Préop : arnica
Postop : arnica, bellis perennis si tissus profonds ou sein
Post-anesthésie : phosphorus (nausée, +/- vomissement, peur, anxiété, désorientation)
Hémorragie : phosphorus
Tympanisme : carbo veg
Adhérences : causticum, graphites, staphysagria (chir abdominale, sténose urétrale postop) 
Ponction : sein : bellis-p ; os et moelle : symph ; foie et ganglion : arn. Avant et après

Chimiothérapie. Pendant ou surtout après
Cadmium sulph asthénie post chimiothérapie
Arsenicum album 
Nux-vomica – Ipeca

Radiothérapie
Radium bromatum 200 CH, méthode Plussing, donné après la série des séances de radiothérapie en alternance hebdomadaire avec le nosode approprié, jusqu’à cicatrisation complète.
X-Ray ou cantharis

Associations avec d’autres thérapies alternatives.
OK : acupuncture, shiatsu, reiki, ostéopathie, chiropraxie, plantes tibétaines, suppléments vitaminiques, gui anthroposophique, 
Pas en même temps : plantes chinoises, plantes occidentales, aimants et traitements électromagnétiques.

Petite information

Voici un site sur lequel vous trouverez des expérimentations :
https://www.provings.info/en/index.html

[#RC2] Limenetis bredowii californica
[#CV3]Premier cas vétérinaire chronique
[bookmark: _Hlk155191909][#S4]Abandonnée ?

Dr Edward De Beukelaer 

C’est une chienne Golden Retriever, elle a 9 ans quand les propriétaires me demandent de faire quelque chose pour son anxiété quand ils quittent la maison.
La propriétaire est une éleveuse de cette race, très responsable et qui éduque bien ses chiens. Son pedigree produit des chiens gentils mais forts de caractère. Celle-ci est sa préférée : c’est la chienne à laquelle elle est le plus attachée.  
Elle a eu quatre portées. Tout s’est toujours bien passé : elle est une très bonne mère. Trop bonne parce qu’elle régurgite encore de la nourriture pour sa fille qui a maintenant 15 mois. Elle l’a toujours fait pour tous les chiots qu’elle a eu : ‘On a toujours dû faire attention.’ Elle s’est aussi toujours occupée des chiots des autres chiennes dans la maison : il fallait l’empêcher d’en faire trop. 

Quand ils quittent la maison, elle reste devant la porte de la maison et aboie sans arrêt : elle reste anxieuse jusqu’au moment où nous sommes de retour.  Nous le voyons sur la caméra.  Si je lui parle par cette caméra, ça va mieux. 
Dernièrement elle était malade (vomissements) quand ils sont partis en vacances et était à nouveau malade au retour des vacances. Elle ne voulait pas aller se promener avec les gens qui gardaient les chiens dans la maison des propriétaires. 
Récemment nous l’avons stérilisée, et plus tard sa mère est décédée, tout ça l’a affectée. 

Nous l’appelons ‘Parfaite’ : elle est tellement gentille et douce (elle voyage entre moi et la propriétaire pour que chacun à son tour lui donne des caresses.) Elle trouve un moyen pour ouvrir la porte devant et elle est partie. Elle n’est pas intéressée par les renards. 

Une fois dehors, elle passe son temps à trouver des chats pour les poursuivre : c’est la chasse qui l’intéresse. Pendant la promenade, à certains endroits nous ne pouvons pas la lâcher : elle part et prend plus d’une ½ heure pour revenir. C’est moins maintenant.
Si nous partons avec les chiens, elle me suit partout et ne me laisse pas sortir de sa vue. 
Elle aime tout le monde.

Sa mère était la cheffe de la petite meute (5 chiens), elle ne veut pas prendre la place de cheffe depuis que sa mère est décédée. Quand les autres chiens se font disputer, elle regarde seulement. Elle était très bonne amie avec sa mère, malgré le fait que sa mère la disputait toujours : ils jouaient très fort. Elle a eu des difficultés à ajuster quand sa mère est morte.

Elle n’était pas faite pour le dog show. Elle réussissait à s’échapper de partout. Elle n’aimait pas quand je partais plus loin lors des shows.
Elle n’aboie pas quand quelqu’un sonne à la porte. 
Elle est en très bonne santé : tous ses chiots sont en très bonne santé. 
Elle est la chienne la plus gentille que nous avons jamais eue : elle s’enfuit quand un chien lui grogne dessus, elle ne disputait jamais ses chiots. Elle évite toute confrontation. Quand un mâle veut la monter, elle s’en fout, elle n’est pas intéressée.
Depuis qu’elle a été stérilisée, elle a commencé à faire du marquage urinaire. 

Elle nous fait rire, elle ferait quelque chose juste pour nous ennuyer, elle a de l’humour.
Elle se roule dans des choses puantes dans les champs.
Toute l’anxiété est aggravée depuis que sa mère est morte et peut être aussi due au lockdown ?
(Sa mère était une chienne assez forte qui menait la troupe des chiens).
Elle est tout pour moi, elle est parfaite.

X 200 C 2 doses

[#S4] Solution
Il semble avoir une étiologie par rapport au décès de sa maman : mais ils disent qu’elle a eu difficile à s’ajuster : elle ne voulait pas de responsabilité… ??

J’ai rajouté le thème d’amour (Mirilli’s themes) : ça revenait quand même souvent dans l’anamnèse. 

[image: Une image contenant texte, capture d’écran, Police, ligne
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Le remède dans cette grille qui désire énormément des enfants est Limenetis bredowii californica.

Après les deux doses, il n’y a plus eu de problèmes quand les propriétaires s’absentaient. Elle a aussi arrêté de régurgiter la nourriture pour sa fille.

Le recul est de 18 mois. Il y a un une petite rechute après six mois qui s’est vite stabilisée avec une dose en 10 M.



J’avais déjà présenté ce remède en 2016 au congrès du CLH. Ma conclusion à ce moment a été la suivante :

‘Les collègues ont déjà bien exprimé ce manque de protection des enfants : c’est intéressant de trouver ceci dans la souche : les œufs pondus sur la pointe des feuilles sans protection. C’est plus courant pour les papillons de pondre leurs œufs sous les feuilles ou dans les crevasses : de les protéger un peu.

En plus, la femelle de ce papillon s’éloigne : on la trouve à des endroits inhabituels. Par contre, elle préfère le chêne pour pondre ses œufs : le chêne qui est symbole de sagesse, de force, et aussi de temple : est-ce que les parents sont trop insouciants et considèrent qu’une maison stable est tout ce qui est nécessaire à un bon départ pour les enfants ? Ils n’ont pas besoin de s’investir plus dans leurs enfants : leur donner un guide pour la vie ?

Le proving est plein de références à ce besoin de bons soins, d’ouverture aux autres, de ne pas pouvoir réfléchir pour soi-même. 

Le patient Limenitis a le cœur ouvert et fonctionne dans une communication ouverte et simple avec ses amis et sa famille : sa souffrance a à voir avec la présence parentale. Il souffre d’un manque de présence parentale ou il a une illusion de ce manque. La présence parentale représente aussi bien la protection que le guide ou le devoir parental. Sans le guide parental, les enfants sont perdus.’

Insouciance et devoir parental sont bien présents dans ce cas, ce qui m’a motivé de prescrire Lim-b-c. A la mort de sa maman elle n’était pas triste : elle ne savait pas s’adapter. Elle avait reçu une dose d’Ignatia à ce moment-là qui n’avait rien fait. Comme si elle avait besoin de la présence des propriétaires pour remplacer l’absence de sa mère, qui était quand même assez dure avec elle. 



[#RC2] Fagopyrum esculatum
[#CV3]Deuxième cas vétérinaire chronique
[#S4]Lovely

Dr Alain Duport


De la part d’une cliente très éloignée, je vous livre son courriel :

Agée d’un an, pesant sept kilos, Lovely est une petite chienne shih tzu à poils blanc. Son problème : son corps entier devient tout rouge voire brûlant et elle se gratte énormément, ce qui n’arrange rien car elle se mordille la peau et les pattes, et s’arrache les poils. 

Parfois elle prend une crise, c’est-à-dire que le corps entier devient très rouge, brûlant. Elle est donc très malheureuse. Pendant cette crise, elle est « bouillante » très rouge, on la voit toute rouge sous ses poils, elle se gratte, s’énerve aussi à se mordiller, avec de nombreux boutons très rouges et chauds.
Si pendant ce temps je lui tiens la patte, il y a un battement presque continu comme des décharges électriques, et au niveau de son cou, je vois les pulsations de son artère. En crise, les yeux sont très brillants mais ne coulent pas. Le lendemain de crise, la peau est encore très rouge comme si on l’avait ébouillantée, rouge partout oreilles incluses, mais pas d’impression de plaques localisées. Et le lendemain, l’amélioration progresse, la peau retrouve sa couleur d’origine en quelques jours. Voilà le problème urgent pour Lovely.

Son passé ?
Elle est née chez moi, car j’ai récupéré sa maman donnée sur « le bon coin » et je ne savais pas qu’elle était gestante, en plus elle était tellement maigre ! Ensuite aucun problème si ce n’est parfois les selles un peu molles.



Après les vaccinations qui ont eu lieu l’été, Lovely se grattait très souvent, donc j’ai soupçonné les puces et j’ai employé divers produits même naturels, et chaque fois le grattage continuait et il y avait des lésions au point d’application de la pipette d’antiparasitaires. En fait, je n’observe jamais de puces.

Parfois j’utilise un shampoing. Je pensais que ce serait plus agréable pour elle avec de l’eau tiède voire chaude. Elle ne supporte pas. La semaine dernière, je l’ai fait à l’eau froide et oh surprise ! elle semblait apprécier. J’ai essayé diverses crèmes, toutes sans effet !!!

Elle mange des croquettes Purina et j’ai supprimé toutes les gâteries. Car parfois même un petit bout de fromage, donné par exemple pour avaler un vermifuge, pouvait déclencher une crise.

J’observe plus souvent les crises en fin de journée, en général la nuit elle est plus calme. J’ai changé les produits de lessive et l’assouplissant, je passe l’aspirateur très souvent, j’utilise Javel et Saniterpen, mais toujours aucun changement.

Elle aime aller au jardin, elle passe parfois sous les thuyas que je vais faire enlever bientôt. Il y a aussi des mousses et quelques moisissures dans la pelouse. J’ai quatre autres chiens qui, eux n’ont pas de soucis. Elle est très active et elle n’est pas du tout peureuse.

Je vous en prie, trouvez vite un remède pour Lovely.



R/ Remède X
[#S4] Solution
Nous avons surtout des symptômes locaux mais ce prurit est si intense, il faut absolument le diminuer. Le tableau est très brûlant, rouge, chaud, prurigineux mais cela nous permettra difficilement de choisir un remède.

Ce qui me frappe le plus :
1. La seule amélioration a eu lieu lorsqu’elle a eu le shampoing à l’eau froide.
2. Le pouls visible aux carotides, que je qualifierai de « bondissant » qui me semble un symptôme particulier.

Le seul remède présent (Synthésis) dans ces deux rubriques est FAGOPYRUM ESCULATUM.

Je me souviens avoir lu dans « la REVUE BELGE D’HOMEOPATHIE  268 » un article très complet de M.L. FAYETON et G. LOUTAN qui conforte mon choix.
Je retrouve l’aggravation en fin d’après-midi, les éruptions dans les parties pileuses, une chienne active.
Donc je laisse FAGOPYRUM 200 K, une fois par jour, arrêter dès changement.

Une semaine plus tard par courriel : C’est MAGIQUE, on ne voit plus rien et les démangeaisons ont pratiquement disparu.
Prudence, je suis persuadé d’avoir fait une belle suppression. Attendons la suite !
Pas de nouvelle pendant six mois puis sa propriétaire me téléphone pour me dire que le prurit et les rougeurs avaient tendance à redémarrer, elle a répété le remède qui a montré toute son efficacité.
L’année d’après, FAGOPYRUM sera renouvelé car Lovely s’était roulée dans une fourmilière.
Jusqu’à ce jour, soit avec six années de recul, Lovely n’a plus de problème de peau et jouit d’une parfaite santé.
Est-ce un heureux coup de chance ou ces deux « petits » symptômes ont-ils permis de découvrir un remède d’action plus profonde ?? A vous de choisir…

FAGOPYRUM ESCULATUM
Fagopyrum esculatum (blé noir, sarrasin) est une polygonacée très ancienne aux multiples vertus thérapeutiques. Pour fabriquer le remède on utilise les graines qui contiennent de la rutine dont les effets sur les vaisseaux capillaires sont bénéfiques.
C’est une plante herbacée bisannuelle à tige dressée de 20 à 70 cm utilisée dans l’alimentation humaine ou animale. Ce n’est pas une céréale.
Le sarrasin est cultivé sur des sols pauvres, semé en mai, il ne supporte pas les gelées. Très énergétique, il est facile à digérer et ne contient pas de gluten. Il est cultivé principalement en Asie, Chine et Europe du Nord. Utilisé sous forme de graines, de farine voire même dans certaines bières.
Ingéré en grande quantité, il peut provoquer une photosensibilisation sur les peaux claires ; parfois de la jaunisse qui permet de penser qu’il y a un effet sur le foie.
Les parties toxiques sont constituées par toute la plante en vert et surtout la fleur.

Quelques symptômes caractéristiques (Clarke)
· La pulsation visible des carotides et autres artères
· L’odeur forte distingue beaucoup d’excrétions.
· Céphalées impliquant les yeux, la racine du nez et le dos de la nuque ; tête chaude ; < en fléchissant la tête en avant, >>en fléchissant la tête en arrière. Céphalée avec nuque fatiguée.
· Prurit en général avec ou sans éruptions < chaleur : scalp, yeux, rebords palpébraux, oreilles, nez.
· Le nez est endolori et il y a des croûtes dedans.
· Lèvres sèches et craquelées
· Nombreux symptômes de mal de gorge.
· Les symptômes rhumatismaux sont >>par le mouvement.
· Chaleur et agitation après être allé se coucher.
· Transpiration souvent odorante.
· Les symptômes sont < l’après-midi de 15 à 18 h ; 23h ; après s’être couché.
· Ils sont < par la chaleur ; < par le mouvement ;
·  >> par les applications froides ; par l’air froid ; >> pression.
Psychisme
Actif et enjoué ou, au contraire, déprimé et irritable. Aggravé quand il s’arrête, amélioré par activité.
Difficulté à étudier, pour écrire, aversion pour le travail intellectuel.

CAS CLINIQUES

1er Cas de M-L Fayeton
Patient de 72 ans soigné antérieurement pour un psoriasis de 1991 à 1995 avec Pulsatilla.
Juin 2002 - Le psoriasis est guéri en 1995 mais en 1996 il a eu une pneumopathie (plus grave que le psoriasis) suite de graves contrariétés, qui fait douter de Pulsatilla.
Patient fatigué, avec brûlures d’estomac, douleurs cervicales, vertiges, bouffées de chaleur la nuit, problème d’écriture.
Irritable, inquiet, de mauvaise humeur, il est fatigué depuis qu’il se repose (il a arrêté sa fonction de maire il y a un an).
Fagopyrum XM
Juillet 2002 - Il va nettement mieux, de meilleure humeur. Cervicales, estomac, écriture : parfaits. Pas de remède.
Mai 2003 - Retour des symptômes de juin 2002. Réglés avec Fagopyrum 12000.

2ème Cas de M-L Fayeton
Dame 72 ans, avec un prurit handicapant malgré anti-histaminiques et cortisone haute dose. Prurit constant mais >> au coucher, et au réveil, elle se sent plus agitée (> par une douche froide). Pas d’éruption. Tout le reste va bien.
Fagopyrum réglera le problème en un mois avec arrêt des anti-histaminiques.

3ème Cas de Andrea Brancalion (20ème congrès CLH)
Chien pékinois agité, qui mange précipitamment, avec une peau qui sent mauvais. Avec démangeaisons généralisées sans éruption depuis que son ami lapin est mort et où il a été négligé. S’en suivent des problèmes rénaux très importants, Fagopyrum 200 K lui permettra de terminer sa vie sereinement.

CONCLUSION
Il y a un problème entre l’action et le repos. 
-Bouger et parler >, se retirer <
-Couché <, 
Ce qui devrait le régénérer l’< et l’engagement extérieur lui fait du bien, le vivifie. 

C’est au niveau des artères que ça pulse quand il est assis et quand il est couché, il se congestionne.
Ce sont ceux qui tombent malades quand ils s’arrêtent. Il est obnubilé par l’extérieur et il ne s’occupe pas de lui.

Manger calme tous les symptômes.
Tous les symptômes sont soulignés comme venant de quelque chose d’extérieur.

M-L Fayeton : « A-t-il refusé de s’arrêter pour regarder vers le haut, le spirituel, qui va ordonner l’action et donner du cœur à l’ouvrage ? »




[#RC2] Lachesis
[#CV3]Troisième cas vétérinaire chronique
[#S4]Rosebud 

Dr Claire Sol Bafaro


J’ai fait la connaissance de Rosebud pendant l’été 2020. C’est une jument baie de race Pur-Sang anglais de 15 ans. Elle a été réformée des courses de galop parce qu’elle ne gagnait pas. Elle a été « sauvée » par sa propriétaire actuelle alors qu’elle était toute jeune (entre 3 et 4 ans, âge de la réforme pour un cheval pas assez rapide). Elle a eu depuis petite pour compagne de pré Fidji, plus âgée, qui lui a servi de mère de substitution. La première fois que je la vois, c’est à l’occasion d’une visite pour les chiens de la maison. 

Mais « puisque vous êtes là, docteur, est-ce que vous auriez quelque chose pour ma jument ? ». Elle souffre de coliques chaque fin d’été. Elle vit toujours dans le même pré, mange toujours la même chose. Son vétérinaire traitant vient chaque année, souvent à la fin du mois d’août, parce qu’elle présente des douleurs abdominales violentes. A chaque fois, un traitement médical à base d’antispasmodiques et d’anti-inflammatoires vient à bout de la crise. Plusieurs hypothèses me viennent à l’esprit. Fin août, les jours commencent à raccourcir, et les chaleurs des juments deviennent parfois plus douloureuses. D’autre part, dans notre région, il n’y a plus d’herbe verte à cette saison, et c’est souvent le moment où l’on commence à nourrir les herbivores avec du foin, sec, tandis que les températures peuvent être chaudes. Enfin, le pré est cerné de chênes qui répandent généreusement leurs glands par-dessus la clôture, même s’ils ne sont pas tout-à-fait mûrs…  

Nous avons donc au moins trois bonnes raisons pour expliquer les coliques de Rosebud : des chaleurs douloureuses, un contenu digestif trop sec, la consommation de glands pas mûrs, et peut-être d’autres auxquelles je n’ai pas pensé, mais cela n’a pas beaucoup d’importance. 
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A l’examen clinique, je rencontre une jument peu gracieuse = pas aimable. Elle a souvent les oreilles couchées. Sa propriétaire rentre d’abord dans le box pour que la jument ne me montre pas ses sabots de trop près, ce dont elle est coutumière. Une fois attrapée, elle se résigne, mais n’apprécie visiblement pas les contacts. Comme beaucoup de pur-sang, elle a la peau fine et sensible. Au moment où je la vois, elle n’a aucun signe d’inconfort digestif puisque nous sommes en juin.        Je remarque sur le plat de son encolure côté gauche, une plaque dépilée, d’environ 20 cm de diamètre. « Elle l’a toujours eue », me dit-on. L’hiver, un fin duvet la recouvre à peine, l’été, la zone est totalement dénudée, la peau est plissée, noire, granuleuse, libère une fine poussière pytiriasiforme quand on la frotte. Il n’y a pas de prurit. 
La jument présente aussi à la pointe de l’épaule gauche, une petite zone de pilosité moins dense, avec la même sensation grumeleuse, qui n’est jamais totalement dépilée, mais dont les caractéristiques similaires à la plaque de l’encolure n’ont pas échappé à la sagacité de la propriétaire. 

Je reconnais assez facilement une des formes de sarcoïde cutané du cheval. Il s’agit de la forme dite « occulte » du sarcoïde. Nous y reviendrons, mais il s’agit d’une forme de sarcoïde à évolution très lente, et placé là, il n’a aucune raison de gêner. Pour ne pas inquiéter la propriétaire, et parce que ce n’est pas le motif du jour, je me concentre sur les coliques d’été. 

Je ne me rappelle plus comment j’ai dégotté cette rubrique, 
ABDOMEN - PAIN - horses, in (2) hydr-ac. mag-p.
Mais je m’arrête là sur le moment, et en consultant la matière médicale de Magnesia phosphorica, c’est le remède qui me paraît le mieux correspondre à la violence des coliques de Rosebud. Je me promets de creuser un peu plus la question plus tard et je prescris donc ce remède à la porte de l’écurie. Je propose de donner 1 dose-globules en 200 K, une fois par mois tout l’été. Et de me prévenir si les coliques surviennent.

A l’automne, un autre sarcoïde, nodulaire celui-ci, a fait son apparition sur le fuyant du flanc gauche. Il s’agit tout d’abord d’une petite surélévation de la peau, incluant un noyau dur, homogène, sensible (mais c’est souvent une zone sensible chez le cheval, près de la racine du membre postérieur, pas loin de l’ombilic, des tétines…), mobilisable.
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Quand le vétérinaire traitant est appelé, la masse commence à s’ulcérer, mais elle est suffisamment pédiculée pour faire l’objet de la pose d’un élastique à sa base. Cela permet dans de nombreux cas de priver le nodule de son irrigation vasculaire, et de le voir dessécher et tomber. C’est d’ailleurs ce qui arrive.

En décembre, le sarcoïde récidive. Celui qui a été élastiqué est revenu sous la forme d’un nodule cutané de la taille d’une noisette. Il est très sensible au toucher. Et un autre nodule de la taille d’un grain de café a poussé à côté. Mon confrère, qui connaît bien l’agressivité de ces tumeurs, propose cette fois une intervention chirurgicale, qui est refusée par Mme B. sur le moment, au motif que la chirurgie nécessite un transport, avec séparation des deux juments, ce qui n’est jamais arrivé, et une hospitalisation lointaine. Mme B., ravie que cet été, la jument n’ait pas présenté ses coliques rituelles, veut d’abord essayer l’homéopathie…
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Le 03/12/2020, la jument prend sa première dose de Silicea 1000 K.
Elle a englouti la dose en un éclair, comme agacée (ce qu'elle n'a jamais fait avec d'autres remèdes précédents)
Depuis jeudi, le nodule format "grain de café" a évolué en deux nodules plus petits, la peau s'est assouplie. Le nodule format "noisette" semble identique et toujours aussi sensible.
Entretemps, un magnétiseur a été sollicité pour un soin.

Le 12/12/2020 les deux nodules format « grain de riz » se sont « arrondis ». Mme B. n’est pas vraiment satisfaite. Le véto veut savoir s’il programme la chirurgie ou pas… Nous essayons le second remède de ma répertorisation : Arsenicum album 200 K

Le 24/12/2020 le gros nodule semble s’être étalé à la base, il est moins gros en relief. Pas de changement flagrant sur les deux plus petits nodules. Mais finalement, tout a l’air de rester à peu près stable, puisqu’on renonce à la chirurgie et qu’on me sollicite de nouveau…

Le 08/02/2021 je décide de reprendre ma répertorisation

[#S4] Solution
[bookmark: _Hlk153219581]
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Abdomen - periodically : parce que chaque été elle a les coliques

[bookmark: _Hlk149658832]Et cette fois, c’est Lachesis qui sort en tête. Je prescris 1 dose en 200 K pour commencer. 

Pour bien comprendre ce qui va se passer ensuite, voyons un peu ce que sont les sarcoïdes du cheval. Ce sont les tumeurs les plus répandues chez le cheval, en concurrence avec les tumeurs mélaniques. Elles représentent entre 36,8 % et 90 % des tumeurs cutanées du cheval selon les auteurs.  75% des chevaux touchés par cette pathologie sont âgés de moins de 6 ans. Cependant 50% de ces chevaux présentant une tumeur unique développeront des tumeurs multiples à un âge plus avancé. L’apparition d’un sarcoïde se fait donc plus souvent chez un jeune cheval mais sa prolifération est plus importante chez l’animal vieillissant. Le sexe et la couleur de la robe (mélanome pour les chevaux gris, mais pas pour les sarcoïdes) n’influenceraient pas l’apparition de ces tumeurs (chez l’âne, le mâle serait plus touché).

Il semblerait que le papillomavirus bovin soit responsable de la survenue de ces tumeurs. Certains auteurs pensent qu’il existe une prédisposition génétique. Les chevaux sont majoritairement représentés pour quelques ânes anecdotiquement. 
Ce sont des tumeurs exclusivement cutanées, issues des fibroblastes dermiques, à faible pouvoir métastatique, mais très forte agressivité locale. Ils récidivent assez systématiquement, quel que soit le choix thérapeutique. Les mortalités rapportées (6 % selon certains auteurs américains) sont relatives à l’emplacement des tumeurs, et leur prolifération, qui peuvent devenir gênantes pour l’animal (paupières, naseaux, lèvres), ou pour l’utilisateur de l’animal (tétines, emplacement du harnachement, passage de tête, de sangle, selle, harnais). On les tue parce qu’ils ne sont pas utiles pour ce qu’on veut en faire.

Comme nous venons de l’évoquer, la localisation peut se faire sur tout le corps. Plus de 50% des sarcoïdes se développent sur les membres, 32% se retrouvent sur la tête et l’encolure tandis que le reste se localise préférentiellement sur le thorax, l’abdomen, les flancs et le prépuce.

Les sarcoïdes peuvent prendre plusieurs formes selon leur emplacement et leur durée d’évolution : 
· Sarcoïde occulte : va apparaître autour de la bouche, des yeux, sur l'encolure ou sur la face interne des membres du cheval. Facilement reconnaissable par son aspect gris, plat, épais et rugueux et totalement dépourvu de poil. Les sarcoïdes occultes ont une croissance très lente et peuvent se transformer en sarcoïde verruqueux ou nodulaire.
· Sarcoïde verruqueux : localisé plus fréquemment autour des naseaux et des oreilles, ressemble à une verrue et peut atteindre de 5 à 6 centimètres de diamètre.
· Sarcoïde nodulaire : atteint, en règle générale, les naseaux, les paupières et le fourreau du cheval. Se présentant sous la forme de multiples nodules fermes et de grande taille, ils sont très invasifs et peuvent même finir par former des ulcères.
· Sarcoïde malin : va apparaître suite à un traumatisme ou une blessure sur le coude, les genoux, la tête ou la face interne des cuisses des chevaux. La plupart du temps, il résulte d’une irritation mécanique sur un sarcoïde nodulaire déjà présent. Très invasif et agressif.
· Sarcoïde mixte : participe de plusieurs types de sarcoïdes regroupés au même endroit du corps du cheval. Chacun peut suivre son schéma évolutif propre.
Mon expérience personnelle me fait dire que plus les sarcoïdes sont agressés, exposés à des frottements, des chocs, des traumatismes divers, et en particulier aux attaques d’insectes, plus vite ils évoluent en taille. De plus, les nodules évoluent toujours de la même façon. Ils grandissent en taille, au-delà d’un certain volume, de façon multicentrique, ils s’extériorisent comme des grappes. Ayant atteint une taille critique, autour du vaisseau sanguin qui les alimente, et selon l’élasticité de la peau sous laquelle ils évoluent, une partie s’en détache, saigne plus ou moins, croûte, cicatrise, et le cycle recommence. Au fur et à mesure, les nodules se multiplient, s’amplifient, s’infectent, etc…

Chez Rosebud, sous l’influence du traitement homéopathique, j’ai assisté à une autre évolution dont j’ai plutôt l’habitude dans les adéno-carcinomes mammaires de chienne. Mais avec une tout autre dynamique. 

Nous avons convenu avec Mme B. que tout changement dans l’aspect des nodules donnerait lieu à la prise d’une dose-globules de Lachesis. Entre le 08/02/2021 et le 29/07/2022, nous avons fait varier la dilution de 200 à XM K selon la réponse des masses. Dorénavant, à chaque début d’évolution d’un nodule, et prise de Lachesis, la peau autour des nodules s’œdématie en cordon, comme le long d’un trajet sanguin ou lymphatique, les nodules nécrosent en leur centre, suintent plus ou moins en surface, puis cicatrisent et réduisent de taille. C’est un peu comme si le remède faisait réagir le sarcoïde dans ce qu’il a de plus profond, comme une racine.

Le 02/08/2022, après la prise de Lachesis en XM K, la plaque lichénifiée sur l’encolure a réagi, devenue plus grande, plus dure au toucher. Par prudence, nous redescendons en M K. 

A raison d’une dose mensuelle, au 02/11/2022, il ne reste plus qu’une petite masse sous la peau à l’emplacement du premier sarcoïde nodulaire, et le poil a repoussé sur la plaque lichénifiée de l’encolure.

Un an après, rien n’a bougé. Elle n’a plus eu de colique non plus.

  [image: Une image contenant chauve-souris, mammifère, intérieur

Description générée automatiquement]   [image: Une image contenant mammifère, chien, intérieur

Description générée automatiquement] [image: Une image contenant plein air, personne, cheval, herbe

Description générée automatiquement]

  [image: Une image contenant mammifère, plein air, museau, cheval

Description générée automatiquement]               [image: Une image contenant mammifère, chien, cheval, marron

Description générée automatiquement]

[image: Une image contenant cheval, mammifère, foie, jument

Description générée automatiquement]   [image: Une image contenant cheval, mammifère, foie, jument

Description générée automatiquement]   

 [image: Une image contenant cheval, mammifère, gros plan, foie

Description générée automatiquement]
J’aurais pu prendre dans ma répertorisation, qui m’aurait sans doute encore rapproché de ce remède : 

Généralités - Inflammation - Tissus lymphatiques, lymphangite (cf. évolution des sarcoïdes)
Généralités - Latéralité Gauche (cf. emplacement des sarcoïdes)
Généralités - Aggravation par la Chaleur (cf. apparition des coliques et timing de l’évolution des sarcoïdes)
Peau - Piqûres d’insectes (cf. mon hypothèse)

On ne présente plus Lachesis, remède préparé à partir du venin du serpent appelé surucucu en Amérique Centrale ou du Sud où il vit. C’est un Vipéridé comme tous les crotales. Il se distingue de ses congénères par l’absence de « sonnette » qui pourrait avertir de sa présence. D’où son nom de « mutus ou muta » : muet. 

Les symptômes physiques relèvent de l’action des divers composants du venin. Vasodilatation et œdèmes. Microthromboses suivies de nécrose. Saignements et CIVD. Coagulopathies dues à la clotase. Hémolyse due à la phospholipase A2. Tous ces phénomènes vasculaires induisent une insuffisance rénale fonctionnelle et organique. Beaucoup de douleurs. Des spasmes musculaires. Contrairement à d’autres venins de serpent, les troubles neurologiques sont discrets, avec une alternance d’excitation et de dépression. Ce qui serait probablement contesté par Hering, qui en fit les frais et la pathogénésie… Kent insiste sur les variations d’intensité des symptômes quels qu’ils soient, « en vagues », ce qui n’est pas sans rappeler les ondulations serpentines.

Les thèmes mentaux habituels évoqués dans les cas cliniques relèvent de la communication, avec une certaine loquacité, le besoin de s’exposer pour attirer l’attention. La peur d’être mal aimé, agressé. 

Les thèmes de Lachesis que j’ai remarqués dans mon cas clinique : 
· La couleur des lésions. Du bleu tournant vers le noir. Comme la peau de la jument, tant sur le sarcoïde occulte que sur les nodules. J’ai relevé ce même thème de la coloration dans le cas clinique d’Alain (Duport). La chienne jalouse est atteinte d’acanthosis nigricans, définie comme « une chute de poils avec coloration noirâtre de la peau ».
· L’ulcération des lésions.
· Le suintement et /ou le saignement, qui améliore ou précède une amélioration des lésions
· L’extrême sensibilité au toucher
· Quoi qu’on en pense, cette jument sait se faire comprendre. Bien qu’elle ne parle pas, elle est très expressive. Elle communique très bien à sa façon.
· En ce qui concerne le mental, plus délicat à traiter, que penser d’une jument qui était promise à la gloire des champs de course, et qui est réformée parce qu’elle est insuffisante ? Quelle déception ! Ce ne serait pas le premier cheval que je rencontre avec cette problématique. Le cheval est très réceptif à ce qu’on attend de lui. Et certains sont déprimés s’ils se sentent inutiles et/ou négligés. Il est peut-être tiré par les crins d’y voir le besoin d’être admiré de Lach. ?
· Dans sa relation avec Fidji, la propriétaire m’avait mise sur la piste de la peur de l’abandon, qui contient Lach. au 3e degré, mais au milieu de 300 autres remèdes. En y réfléchissant, Rosebud se comportait avec Fidji plutôt comme un poulain, même en avançant en âge, ce qui m’a fait choisir la rubrique d’un comportement enfantin, dans laquelle Lach. figure au 3e degré, mais parmi une centaine de remèdes « seulement ». Dernier point plus subtil, que nous avons, ma femme qui pare les pieds de la jument toutes les 6 semaines, et moi repéré. Mme B. est un vrai pot de colle pour ses juments. Elle les câline, les brosse, leur parle, les embrasse. Et nous voyons à quel point ces assiduités agacent la jument (fronce le nez, baisse les oreilles) qui est très différente à manipuler en l’absence de sa propriétaire. Si on ne la « colle » pas, elle est plus calme, plus compliante. Cette bête n’aime pas les entraves, pour douces qu’elles soient…

Lachesis et le cancer dans les répertoires VBH, Kent, Hering, complète

Mind, fear of cancer mr4 
Head, cancer brain kj10 ls6 t4
Eyes, cancer, lids, epithelioma kj10 ls6
Face, cancer, lips, lips inferior, epithelioma kj10 ls6
Face, cancer, lupus kj10
Mouth, cancer, gums, tongue, noma bo1 choh1 cot4 hdh kc4 kj10 ls6
Throat, cancer bef3 bs10 choh1
Neck, cancer, thyroid lach. rac1
Stomach, cancer, climacteric period, vomiting in kj10 la71 ls6 schm1
Abdomen, cancer, bowels, liver, gall bladder choh1 ht3 ls6 bo1 dum1 maf1
Rectum, cancer rac1
Male, cancer, penis, testes choh1 dum1 ls6
Female, cancer, ovaries, left, uterus, fungus, with hemorrhagia bc3 bo1 bs10
         gij1 hdh kj10 la71 ls6
Larynx Trachea cancer larynx bef3 bo1
Chest, cancer, lungs, left, mammae, left, bleeding, bluish, purple, melanotic, epithelioma, hard, scirrhus, open, painful, painful menses before, lancinating, stitching, ulcerating offensive, clavicule fungus hematodes (angiomes caverneux)  kp1 rac1 bo1 bro cj3 h3 hci jg4 kj10 la71 ls6 mur4 ne9 rim tob1 wog
Back, cancer osteosarcoma spine maf1
Skin, cancer, ulcer dum1 h3 hdh kj10 la71 ls6 mur4 at2 sk3

Repertory of Hering’s Guiding Symptoms
EATING AND DRINKING - Eating - Stomach - -- Gnawing better, but returns in a few hours (cancer) (1) LACH. Kc
SCROBICULUM AND STOMACH - Stomach - Cancer - -- Contact, sensitive to, especially of clothes, with drunkards (1) LACH. Kc
FEMALE SEXUAL ORGANS - Menses - Acrid - -- Tenacious, with labor-like pains (cancer of uterus) (1) LACH. Kc
FEMALE SEXUAL ORGANS - Uterus - Ulcers (See Cancer, Discharge.) - -- Erosions, follicular, on os (3) LACH. Kc

Dr. Grimmer : « Le cancer n’est pas une pathologie locale, mais une pathologie générale qui s’exprime localement ! »

 



[#RC2] Lycopodium
[#CV3]Quatrième cas vétérinaire aigu
[#S4]Maladie hémorragique épizootique bovine chez une vache Bretonne Pie Noir

Dr Jean-François Mousny 


L’éleveur me dit : 

« Ça fait quelques jours que je ne la vois pas, elle mange peu ou pas.
Je l’ai retrouvée ce matin couchée près de l’étable et est restée couchée toute la journée au même endroit sans bouger.
Alors que d’habitude c’est la méchante, la sauvage du troupeau ; là, elle se laisse un peu approcher mais impossible de la manipuler.
Elle a tout le blanc de l’œil rouge.
Ce soir, elle fait quelques pas, elle boite (raideurs), se déplace mal.
Elle semble faible sur ses pattes de derrière lors de ses déplacements.
Ecoulement nasal clair.
Elle fait des crottins muqueux ».

[#S4] Enoncé
Ma répertorisation n’est pas très académique, les symptômes sont placés tels que je les ai choisis.

J’ai ensuite limité les remèdes au symptôme qui a attiré mon attention et mon esprit a tilté sur Lycopodium.
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Lycopodium 9 CH 3 fois par jour a guéri la vache en une semaine. 

Après la première prise (soir), elle a retrouvé son tempérament et se déplaçait beaucoup mieux que la veille.



Lycopodium clavatum

[image: Lepidodendron,artwork – acheter une photo – 11743138 ❘ Science Photo Library]

Lycopodium clavatum (lycopode en massue ou lycopode officinal) est un des descendants actuels du Lepidodendron aujourd’hui disparu.

Le Lepidodendron appartenait au groupe des plantes à spores. C'est une Lycophyte qui pouvait atteindre 30 à 40 mètres de hauteur.

 Lepidodendron



[image: Lycopodium clavatum, utilisé en homéopathie]
                  Lycopode en massue

Le Lycopode en massue a une taille nettement plus modeste. Il présente une longue tige rampante (jusqu'à 1 m de long). Cette tige porte des rameaux feuillés espacés et dressés. Les feuilles sont très étroites et très courtes (environ 0,5 cm), elles sont molles, finement denticulées sur les bords et prolongées par une longue soie blanche caractéristique visible à l'œil nu.  Les feuilles sont appliquées sur les rameaux à la base et étalées au sommet.

Nostalgique de cette grandeur perdue, il cherche à la retrouver. Beaucoup de symptômes en découlent. Parmi les symptômes mentaux, il est ambitieux, cherche à devenir le chef. Il souffre de la peur de l’échec.
Autoritaire, il cache son manque de confiance en lui par un grand besoin de se surpasser, il veut tout régenter, supporte mal la contradiction. Il a besoin de reconnaissance, aime et recherche l’exercice du pouvoir, tout en cherchant à plaire. Il est impitoyable, sans cœur envers ses subordonnés et détendu envers ses supérieurs.

Quelques symptômes mentaux choisis dans le répertoire :
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Au niveau physique, le tropisme pour les extrémités est très net (extraction du Complete).
[image: Une image contenant tour
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Matière médicale
H. C. Allen nous dit : « Lycopodium a une prédisposition à faire des affections pulmonaires et hépatiques et a une atteinte spéciale des extrêmes de la vie (enfants ou vieilles personnes) ». Il nous dit aussi qu’il est aggravé de 16 à 20 h et par les boissons froides (2 symptômes sur lesquels il insiste particulièrement).

J. T. Kent nous dit : « Lycopodium fut classé comme substance inerte, bon qu’à enrober des pilules allopathiques avant d’être mis en usage et développé par Hahnemann. » (J’ai trouvé ça curieux mais finalement ce n’est pas étonnant, cet « oubli de capacités » qui renforce bien ce côté nostalgique d’une grandeur perdue). 
Il y a prédominance des symptômes du côté droit du corps. Il provoque des modifications organiques dans les tissus mous, les vaisseaux sanguins, les os, le foie, le cœur, les articulations (nécroses, abcès, ulcères) et une grande émaciation (le malade maigrit du haut alors que ses membres inférieurs sont dans un état de nutrition suffisant).

C. Hering nous dit que le remède est fait à partir des spores de Lycopodium. Les spores sont jaune pâle, fines, sans odeur ni goût, inflammables. Celles-ci sont triturées avant d’être préparées en teinture mère.

J.A. Lathoud précise que la poudre de spores de Lycopodium est employée par les artificiers qui l’appellent le soufre végétal. Ces spores sont recouvertes d’une carapace très dure et très épaisse, ce qui a fait considérer Lycopodium comme substance inerte. Leur trituration permet de libérer une substance huileuse active.



[#RC2] Argentum nitricum
[#CH3] Premier cas humain chronique
[#S4]Avez-vous beaucoup de patients qui portent un masque sur lequel est écrit « Ça me tue » ? J’en ai un, il est photographe.

Dr Béatrice Rodière
1ère consultation - octobre 2020 
Nous sommes en pleine période COVID, un homme né en 57, (63 ans) vient avec un masque sur lequel est écrit : « Ça me tue ».
Son homéopathe part en retraite, il vient pour faire connaissance.

Il fait des uvéites parfois tous les 2/3 mois depuis 2017 mais cette année ça va un peu mieux, Monsieur n’en a eu que deux. Il a commencé par un glaucome. Quand les symptômes apparaissent, il met des gouttes (Tobradex°). 

« C’est douloureux, l’œil gratte, rougit, c’est comme si j’avais reçu un coup. Et c’est souvent suite à des fatigues. Je suis photographe, je fais beaucoup de vidéos et des montages, je dois rester assis et concentré, le soir ma femme me dit que je suis « gris ».

Allergique au printemps, avec des irritations au niveau des yeux qui deviennent rouges et irrités. Ça commence avec des brûlures la nuit. Pommade cortisone, ça va mieux. Quand ça m’arrive, j’ai l’impression d’être emprisonné, ça me met dans un état fiévreux et de fatigue.

En plus j’ai des rhumatismes de temps en temps surtout avec l’humidité. La nuit, les membres s’ankylosent. J’ai l’impression de ne plus avoir le sang qui circule et j’ai des fourmis. Et puis j’ai aussi des douleurs articulaires omniprésentes. J’ai deux sœurs qui sont atteintes de spondylarthrite ankylosante dont une fortement, une nièce aussi. Et une sœur décédée d’un cancer il y a 10 ans (pancréas ?) 
L’hiver j’ai les phalanges qui blanchissent (syndrome de Raynaud).
Mon autre gros problème, c’est la digestion et les intestins. Ma digestion est paresseuse, avec des coups de fatigue après le repas de midi (sieste). Le ballonnement, souvent, s’accompagne de migraines fortes liées à la digestion mais pas à l’alimentation, on ne cuisine que des produits frais. Ça dépend surtout de mon stress et des inquiétudes. 

Je suis angoissé par mon travail, j’ai peur de ne pas avoir assez de travail. Perte de confiance en moi. Je suis très angoissé de ne pas bien faire mon travail et je sens bien que ce n’est pas justifié. C’est pire la nuit, ça me réveille, je cogite. Le lendemain quand je vérifie je vois que ce n’est pas si grave que ça. J’angoisse de ne pas avoir assez de travail, c’est une clientèle locale, j’ai perdu des clients. 

Dans la création on n’est jamais sûr de ce que l’on fait. J’aime faire la synthèse des choses, la bonne prise de vue, le bon cadre. J’ai l’impression de voir des choses que les autres ne voient pas. J’aime découvrir de nouveaux sujets, d’être en contact avec les gens. 
(Le travail dans) La photo s’est dégradée depuis 2005 avec l’économie de marché à outrance. Je n’y crois pas à ce métier dans l’avenir. »

Alimentation : évite ce qui fermente (potiron, navet, chou).
Soif ? j’ai des périodes de grande soif avec du mal à étancher ma soif. Le café, j’ai l’impression que ce n’est pas bon pour moi.

T° ? je suis très sensible à la température. L’hiver j’ai froid aux pieds jusqu’aux genoux. Je mets un tapis sous mon bureau ! je n’aime pas l’hiver, ça me donne des douleurs dans les articulations.
J’habite une colline (dans l’Aude) sur le flan nord, en hiver pas trop de soleil. Pas de voisin, je ne suis pas emmerdé. Il y a de l’eau sous la maison (a fait venir un sourcier).

J’aime les relations humaines, mais mon métier est assez solitaire. J’ai eu un magasin de photo dans un petit village, ça s’est mal fini. On décide de ce que l’on veut voir, de la réalité on ne prend que des fragments. Maintenant les gens me font moins peur.

Je transpire beaucoup. Je bois, c’est normal (c’est normal de transpirer parce qu’il boit). Je transpire ++ dans le sport, je deviens rouge, ça monte au cerveau. 
Je me déplace beaucoup, j’ai de l’énergie, il faut que ça se dépense ! Quand je marche il faut que ça avance. (Il est toujours devant dans les groupes de marche). Dans le travail je me donne, je peux m’y épuiser.
Il a l’habitude de prendre Nux-v., Ars., Med. avec son ancien médecin homéopathe.
Comme Monsieur allait bien et que c’était un premier contact, il n’y a pas de remède prescrit

Janvier 21
Toux, profonde dans la gorge. Quand il prend froid, ça repart.
Monsieur s’est automédiqué avec Nux-v et bourgeon de cassis ; ça allait mieux.
R/ Monter en dilution et voir (Nux-v. 15 CH)

Mars 21
Poussée d’arthrite Inter Phalangienne Proximale et Distale qui a débuté à la main Droite, passé à Gauche. Les articulations deviennent rouges et fourmillent.
Inquiet car il a un HLA B27 + mais pas actif.
Il a froid dans les jambes jusqu’aux genoux. Douleur dans le talon Droit depuis fin février. Ça lance dans la jambe et remonte.
S’accompagne d’une fatigue intense et « alerte » aux yeux.
Il est toujours malade l’hiver.
Sur la talalgie < en marchant, les douleurs des yeux rhumatismales et les rhumatismes des doigts avec nodosités arthritiques, les douleurs de droite à gauche, je lui donne Ledum 15 CH.

Octobre 21 
Monsieur a repris Ledum en septembre pour une toux, après avoir pris froid par les jambes. Deux jours après le début des symptômes, il fait une uvéite gauche qui est passée plus vite qu’habituellement mais il en a eu fréquemment depuis le début d’année, environ 5 fois.
« J’ai une douleur comme si j’avais reçu un coup dans l’œil ; c’est aggravé par la lumière d’une façon générale. Quand les yeux sont gonflés la lumière aggrave et la fatigue aussi.
Je suis très stressé par mon travail. Un gros reportage à finir. Je ne suis jamais tranquille. J’ai peur de ne pas faire dans les délais. Je me stresse parce que j’ai toujours envie de finir avant même d’avoir commencé.  Ce n’est pas un problème de savoir-faire. Mon souci est d’avoir toujours du travail. »
Deux fois de suite à la fin d’un reportage il a eu des palpitations avec une douleur dans la poitrine. C’était après un entraînement au badminton. Il a eu une consultation médicale => RAS
X 15 CH

1 an plus tard : février 22 : (moins souvent)
Il a eu le Covid mi-décembre a repris X 15 CH.
Ensuite il a eu comme chaque hiver une sinusite pour laquelle il a pris  X 9 CH qui améliore mais ça ne tient pas.
Depuis 1 an, il n’a fait qu’une seule uvéite en septembre, moins fréquente et moins forte.
Plus de tachycardie, ni d’engourdissement la nuit dans les bras.
Il s’intéresse au réseau Solaris.
X 12 LM 5 jours/mois pendant 2/3mois

Février 23 : plus d’uvéite depuis 1 an
Monsieur a pris 4 fois X sur 2-3 jours dans l’année.
Il dort mieux depuis X 12 LM et vient pour épicondylite du coude G suite à deux chocs sur le montant d’une porte avec son coude et des mouvements répétitifs en travaillant sur l’ordi.
Ruta 5 CH puis reprendre X 12 LM 5 jours.

Depuis sa femme m’a confirmé qu’il allait très bien et qu’il ne faisait plus d’uvéite.

[#S4] Solution
Répertorisation :
[image: Une image contenant texte, nombre, Police, ligne
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Vous l’aurez certainement reconnu dès la première consultation avec :
- cette angoisse de ne pas bien faire son travail qu’il trouve lui-même excessive. 
- sa précipitation à marcher toujours devant plus vite que tout le monde, à vouloir finir le travail avant même de l’avoir commencé, ou la peur de ne pas l’avoir terminé à temps. 
- taraudé par cette peur de l’échec, de ne pas avoir assez de client.

Les limites que lui impose la société lui sont insupportables ; c’est le seul de mes patients qui vient avec un masque sur lequel est inscrit « ÇA ME TUE » et à bien y regarder, Arg-n. est au 3° dans la rubrique anarchiste. 
C’est un frileux il prend froid par les jambes. Là où Arg-n. est un frileux dont les symptômes locaux sont souvent aggravés par la chaleur.
À noter un tropisme oculaire d’Argentum nitricum que l’on retrouve chez ce patient puisqu’il va très nettement améliorer les uvéites. 

On retrouve les modalités et des thématiques du remède avec : l’aggravation à la chaleur, l’amélioration au grand air et par des applications froides et les sensations d’agrandissement.
Remède d’écoulement purulent 4°, épais 4°, jaune 4°, non irritant 4°. 
Inflammation des yeux des nouveaux nés. Inflammation chronique 3°. Iritis 3°, kératite 3°, glaucome 3°
Les douleurs sont aggravées à la lumière artificielle. Les yeux sont rouges, amélioré au grand air 4°, aggravé en lisant ou en cousant 4°
Ulcération des bords des paupières 3°, de la cornée 3°, notamment chez le nourrisson KN 1°

Photophobie dans une pièce chaude
Mydriase avant les convulsions 4°
Sensation de gonflement des yeux pendant la céphalée 3° 
Il a des difficultés d’accommodation (hypermétropie) à l’effort visuel.

MIND - ANARCHIST (10) abrot. absin. ARG-N. CAUST. eur-p. kali-c. MERC. sep. staph. thuj.

MIND - FEAR - failure, of (88) Acon. act-sp. aids aloe anac. ara-m. arg-n. arist-cl. arn. ars-s-f. AUR-M-N. AUR-S. AUR. BAMB-A. bar-p. bar-s. beryl. bry. c-di-o. cact. calc. carb-an. CARC. cer-c. cer. chr. cimic. clad-r. cob-n. coco-n. coriand. crot-c. culx-p. cupr. cygn-c. dys-co. dysp. emer. erech. eur-p. excr-can. gado-n. gels. gink. hep. herin. iod. irid. KALI-C. kali-p. kali-sil. kola LAC-C. lac-f. lac-lup. lant-p. lyc. methyl-p-h. mill. naja NAT-M. neod-c. neod. nitro. Nux-v. OLIB-S. pele-o. phos. Plac. plb. pras-br. pras-m. PSOR. querc-r. rhod. rhus-t. SAC-ALB. salx-f. sam-p. SIL. sol stram. sulph. SYPH. tax-br. tax. terb. thuj.


La phrase de la problématique proposée par le CLH
Argentum nitricum a une conscience exacerbée de l’étroitesse de la marge de manœuvre que lui impose la vie en société ; il doit donc réussir à déployer son action en respectant des limites étroites de temps et d’espace.
 


[#RC2] Calcarea phosphorica
[#CH3] Deuxième cas humain chronique
[#S4]Elsa
Dr Marie-Isabelle Wera


Consultation du 22/12/2014
Entrent dans le cabinet une grande et solide jeune fille de 18 ans à l’attitude un peu raide et sa maman.

« Je viens parce que je suis vite énervée et stressée et je n sais pas pourquoi. Alors, j’ai la tête qui tourne et je prends du Bétahistine. La première fois que c’est arrivé, c’était avant l’opération, 2 crises de 5-6 heures. J’étais épuisée après. Je ne savais plus marcher, la tête qui tourne et des vomissements. C’est moi qui tournais et je n’arrivais pas à me mettre debout. Ça s’arrêtait progressivement. Maintenant, c’est une impression. J’ai une bouffée de chaleur et c’est comme si j’avais envie de tourner et ça ne tourne pas. J’ai peur de refaire ce que j’ai eu et je prends du Bétahistine, je n’arrive pas à lâcher le médicament. Je pense à autre chose et ça passe. 
Les bouffées, ça vient dans ma tête, ça ne fait pas mal, j’ai chaud surtout au visage, je le sens avec ma main, je ne transpire pas. C’est seulement le visage. C’est aggravé par la fatigue, le stress, l’énervement.

C’est dans mon caractère d’être vite énervée, un peu sur tout, sur des bêtes choses, surtout à l’école et les personnes que je n’aime pas du tout. À mon bulletin, j’ai eu 49 % alors que j’ai travaillé. Ça m’énerve ! Dans ma classe, il y en a que je n’apprécie absolument pas : ils font des réflexions, par exemple reporter le test prévu ce jour-là et moi, ça ne m’arrange pas parce que j’ai étudié et la semaine d’après, j’ai plein d’autres choses à faire. Ils disent qu’ils s’en foutent de nous et moi, ça m’énerve au plus haut point ! Ou quand on fait une remarque pas justifiée à quelqu’un, ça m’énerve mais je ne dis rien. Je suis quelqu’un qui garde pour soi. Ça ne pète pas ailleurs et ça pète à la maison. Je dis tout à la maison. »
Mère : « Quand elle me raconte, moi j’explose et j’ai envie d’aller trouver les profs. Je lui dis d’exploser à l’école ! Ça énerve mon mari qu’elle explose comme ça. »

« Je fais de la danse, ça se passe bien, on s’entend toutes bien, et un peu de natation. J’aime regarder des séries. »

« C’est une solitaire, Elsa ! Elle a des verrues toujours au même endroit, brûlées pendant 1 an mais elles reviennent (tête du premier métatarsien du gros orteil, côté plantaire). Mais ça fait mal et ça ne part pas. Avant, c’était plic ploc au pied gauche et une au coude gauche. Il y en a un fameux paquet ! (La mère est pédicure). » 

Au niveau de la peau, il y a eu une croûte de lait importante et elle crevasse au niveau des lèvres avec un vent sec.

La grossesse et l’accouchement sont sans particularité (la seconde de 2 filles). « C’était un bébé pas facile, elle pleurnichait non-stop, jour et nuit. C’est à 2,5 ans qu’on s’est rendu compte qu’elle avait de l’asthme. Énormément de bronchites asthmatiformes et 2 bronchopneumonies. Elle sifflait, > en la redressant dans son lit et avec le Xyzall. Elle avait bcp de taches rouges dans le visage, un nez toujours sale, des petits yeux quand elle n’était pas bien. Une toux rauque puis grasse. Elle était fort apathique quand elle n’était pas bien. 

Mon mari ne voulait plus d’enfant après l’aînée mais moi je ne voulais pas d’enfant unique. La grande nous a reproché d’avoir fait « celle-là » ! 

Elsa est très maniaque sur tout ce qu’elle a et sa sœur se sert sans demander. Tout est à elle ! »

« J’aime que les choses soient bien rangées, mes cours doivent être bien. J’aime bien que tout soit net, surtout au niveau du rangement. »

« Elle a eu très difficile à grandir. À 5 ans, elle a fait une adénite comme complication d’une sorte de scarlatine. Un phlegmon du pharynx, elle est allée aux soins intensifs. Ils ont coupé, ça se fermait, elle a été intubée. 12 jours d’hôpital. Elle était complètement épuisée après. 
Elle a eu pas mal de problèmes ORL. Des gros rhumes qui tournaient à bronchites. Elle avait de grosses amygdales, on les a enlevées à 6 ans, elle a fait une hémorragie après. Elle est allergique au curare. Elle a commencé la scoliose à 7 ans. Ça évoluait très vite ado. On a dit que c’était un cas à opérer (à 15 ans). 

« Quand j’ai porté le corset, j’ai eu des moqueries, on m’appelait « l’handicapée ». Je mettais des vêtements pour être à l’aise et ils disaient « tu restes en pyjama ? ». Après l’intervention, quelqu’un a comparé les crochets que j’ai dans le dos avec des porte-manteaux. 

Je transpire de la tête quand j’ai chaud et ça dégouline dans mon dos (la mère confirme et que c’est depuis toute petite). Ça va beaucoup mieux depuis que j’ai modifié mon alimentation pour perdre du poids.

J’ai eu mes premières règles à 12 ans. Je sais quand elles arrivent parce que j’ai mal au dos (lombaire) et dans le bas-ventre. Je suis aussi plus agressive avant, rien ne va. Avant, j’étais réglée comme une lettre à la poste, puis elles venaient de + en + tôt jusqu’à tous les 15 jours, très abondantes. > depuis que je prends la pilule (2 mois). Quand papa a fait son infar, le lendemain, j’ai eu des règles. » 

Sur le plan digestif, rien de spécial. Aversion et < pour le riz et le hareng. Elle signale de la diarrhée pendant le stress des examens.

La maman signale beaucoup de migraines depuis toute petite. « Ça fait mal au niveau du front, comme si on me frappait. Ça me prenait à l’école et ça s’améliorait quand j’allais dormir. »

« Elle dort bien. Petite, elle grinçait des dents. »
« J’ai fait des rêves étranges. J’ai rêvé de ma voisine. Elle m’a gardée petite, c’était comme ma grand-mère. (Pleure). J’ai rêvé qu’elle était dans son fauteuil à côté de moi et elle parlait et allait bien alors que dans la réalité, elle est morte (17/11/14). Elle est restée 3 jours et le dernier jour, elle a fait signe. Son frère nous l’a annoncé brutalement. Ça a été très dur. C’est dur de savoir qu’elle n’est plus là. »
« Quand elle est triste, elle s’isole pour pleurer. »
« J’aime bien d’abord être seule et j’essaye de me calmer un peu. Ce n’est pas juste qu’elle soit partie comme ça ! »
Votre caractère ?
- « Je suis quelqu’un qui écoute les gens. »
-« C’est une bonne poire ! Tout le monde profite d’elle. Quand on ne sait pas faire son devoir, elle donne et après les autres ont de meilleurs points qu’elle et ça la fait râler. Elle est en retraite (bénévolat rhéto dans l’enseignement catholique) à Sainte Elisabeth (Hôpital), c’est le bouche-trou. Elle est accommodante, c’est toujours bon mais elle râle à la maison. »
-« Je suis attentive aux autres. Mon point faible, c’est que je suis fort sensible. Quand on me dit quelque chose, je garde pour moi, mais je n’oublie pas. »
-« Elle rumine souvent. Au premier abord, on ne va pas vers elle parce qu’elle n’est pas le prototype des jeunes actuels. Par exemple, on oublie de lui dire bonjour. Une fois que les gens parlent avec elle, elle est hyper-sympa. Tout en étant rigide, elle est plus malléable. C’est la première à rendre service. Elle ne ment pas. Elle a un cœur d’or, elle vous donnera sa chemise, elle a un petit cœur ! C’est quelqu’un sur qui on peut compter. Elle est vraiment adorable ! Quand elle aime, elle aime. 
Elle n’a pas beaucoup d’amies mais elle aime fidèlement. Mais elle ne fera pas le premier pas. Elle n’a pas encore de petit ami. » – « Je n’en veux pas ». – Elle a un profil bien défini en tête. 
-« Les garçons de mon âge sont bêtes. Il devra être mature. Je ne veux pas un défilé, il faut que ce soit le bon. » 

-« Elle n’aime pas sortir. Mais elle aime danser. Elle aurait voulu en faire son métier. » 
- « Il y a des tas de mouvements que je ne sais plus faire. » 

- « Elle est volontaire, courageuse. La première chose qu’elle fait en rentrant, c’est se laver les mains et goûter. Il faut qu’elle mange relax. Elle se lave beaucoup les mains, elles sont souvent gercées. Elle a difficile de prendre la parole en public.»
[#S4] Solution
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Description générée automatiquement]Voici la répertorisation :

J’hésite entre 2 remèdes dont Nat-m. Le contexte de deuil récent fait pencher la balance pour celui-là, 2 fois en 200 K.

Consultation du 30/1/2015
Amélioration générale, physique et mentale (surtout au niveau du deuil), mais ça semble faire marche arrière. Donc, Nat-m. 200 K en 2 fois.
Elle ne peut venir à la consultation suivante à cause d’une grève des transports en commun mais, au téléphone, la maman me dit qu’elle a fait des ulcères de cornée bilatéraux avec ses lentilles. Aïe ! C’est une tendance qu’elle a avec le port de ses lentilles, qu’elle ne porte qu’à l’extérieur de chez elle. Retour de symptôme ? Un coup d’œil au répertoire me confirme la présence de Nat-m. dans la rubrique et les bons résultats des 2 premières prises me poussent à proposer du 5 CH. Et un autre RDV.

Consultation du 8/4/15
La guérison des ulcères de cornée a été rapide mais, si une partie des > physiques sont restées, aux niveaux général et mental, ce n’est pas ça : « La première fois, ça a bien marché. Ici, non, j’ai l’impression que ça n’a pas fait grand-chose. »

L’autre remède auquel je pensais, Calc-p., est aussi à ulcère de cornée et crevasses des lèvres. Donc Calc-p. 200 K en 2 fois. Les nouvelles par courrier, le 21/5/15, sont excellentes, comme après la première dose de Nat-m. Il reste une fatigue importante mais la fin de rhéto est assez chargée. Prescription Calc-p. 200 K en 2 fois.

Consultation du 13/7/2015
Les énervements, ça va beaucoup mieux. Beaucoup moins stressée aux examens, bien gérés, pas de diarrhées. Je peux penser à ma voisine et en parler sans pleurer. Je n’ai plus de verrues. J’ai moins envie de me laver les mains, je suis plus cool avec ça. Pour l’ordre aussi même si j’aime toujours bien ranger. Le dos, pas de douleur, ça va très bien. Stop bouffées et vertiges. Je n’ai même plus de douleur quand mes règles arrivent, mon caractère à ce moment est plus stable. Maux de tête OK. Ruminations OK. A pu dire non à ses condisciples dans plusieurs situations.
Prescription : Calc-p. XM K de réserve. Il sera pris fin juillet 15 avec de nouveau une belle action.

Téléphone novembre 2016, Elsa va toujours bien. Elle reprend de temps en temps et chaque fois avec succès le remède selon un schéma que je donne au patient après 3 confirmations. Elle est en seconde année de formation d’infirmière et son dos tient bien le coup. Elle ne se plaint plus de rien, sauf parfois de fatigue mais ce sont des études particulièrement fatigantes.

CALCAREA PHOSPHORICA – LA SOUCHE
On devrait parler des phosphates de calcium quand on regarde les modes de préparation du produit utilisé pour les expérimentations :
1. Acide pyrophosphorique à l'état vitreux dissous dans l'eau distillée par des gouttes d'eau de chaux jusqu'à ce que l'eau soit neutre, le dépôt gélatineux étant séché avec du papier filtre. Démontré en 3e et 30e. Contient plusieurs combinaisons de Phos-ac. et de Calcarea.
2. Freitag : Os calcinés réduits en poudre dans de l'acide sulfurique dilué jusqu'à saturation, filtré, précipité par du carbonate d'ammoniaque, lavé à l'eau. Éprouvé par l'Académie d'Allentown en 3e et en 30e. Contient une puissance de sulfate d'ammoniaque.

3. Lappe : Acide phosphorique pur préparé à partir d'os, saturé d'ammoniaque jusqu'à ce qu'il commence à agir sur le tournesol rougi. Au bout de plusieurs jours, il se forme un sédiment d'alumine, de ferrum, de calcaire ou de tout ce qu'il peut contenir ; il est alors filtré, dilué et additionné d'une solution de mur calcaire, que l'on arrête avant qu'il ne cesse de précipiter ; il est ensuite lavé, filtré et, après séchage, légèrement chauffé dans un creuset de platine pour chasser les derniers restes d'am-mur. Ce produit a été potentialisé par Lappe et Jenichen, et prouvé par Schreter.

4. Beneke : Phosphate de soude et muriate de chaux ; le précipité est lavé. Contient des puissances de mur natr.

5. Gruner a séparé une combinaison neutre en ajoutant à une partie de calc-acetica une partie et demie de nat-phos et en la lavant bien. Ce 
procédé n'élimine jamais tout l'acétate de sodium.

6. Cate : Cinq parties d'os de bœuf calcinés, finement pulvérisés, bien mélangés avec six parties d'acide oxalique et vingt à trente d'eau distillée. Après repos, filtrer pour séparer l'oxalate de chaux. L'acide phosphorique est décanté et du bicarbonate de soude est ajouté jusqu'à ce que la réaction acide cesse. Evaporation jusqu'à cristallisation du phosphate de soude ; solution claire de coquilles d'huîtres pulvérisées dans de l'acide acétique bouillant jusqu'à neutralité, évaporation et cristallisation. Les deux solutions sont dissoutes séparément et mélangées, lavées ou séchées. Il reste un peu d'acétate de sodium. Identique à celle de Gruner.

Ce ne sont donc pas tant sa forme ni sa pureté qui importent mais sa fonction.
Il représente 80 % de la partie minérale des os chez les vertébrés. Il est responsable de la rigidité et de la structure des os et des arêtes, des dents et des ongles ou des griffes. Cette innovation du squelette interne dans l’évolution va permettre la croissance et le mouvement.
Il a aussi un rôle dans la croissance et la maintenance par la nutrition : il est présent dans le lait des mammifères et il est utilisé comme engrais.

Enfin, il rend de grands services de réparation et de reconstruction : substitut tissulaire pour réparer les défauts osseux lorsque la greffe osseuse autogène n'est pas faisable ou possible ; peut-être combiné avec des matériaux autologues pour une greffe osseuse ; couverture des prothèses de hanche pour la colonisation de la surface de la prothèse par les tissus du patient ; des échafaudages poreux de phosphate bêta-tricalcique sont utilisés comme systèmes de support de médicaments pour l'administration locale de médicaments dans l'os. 

Portant le numéro E341, il est utilisé comme agent antiagglomérant dans les épices en poudre.

Par ailleurs, il est important de souligner sa composition en termes de dualité. En effet les « calcarea phosphorica » sont des sels dont les ions sont antagonistes réciproques quant à leur absorption par la muqueuse intestinale.
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Les ions métalliques peuvent être séquestrés dans des complexes très stables et hautement insolubles, ce qui empêche toute absorption des minéraux concernés. Ainsi, le calcium réagit avec les ions phosphates pour former des produits insolubles qui ne peuvent pas être absorbés par l’intestin.

Seuls certains microorganismes et certaines plantes, dits autotrophes, sont capables d’extraire les ions du sol. Cela nécessite la production d’acides humiques, qui vont enrober ou chélater les minéraux afin qu’ils puissent aisément franchir la paroi cellulaire hydrophobe. Pour l’eau de mer, c’est le phytoplancton marin qui réalise cet emballage. Pour les plantes, qui servent de nourriture aux animaux terrestres, ce sont les mycorhizes. Cela, par opposition aux cellules animales qui sont “hétérotrophes” et qui doivent donc trouver leurs métaux sous une forme préemballée. 

De là, l’importance d’absorber calcarea phosporica sous forme chélatée ou colloïdale comme dans le lait de mammifère. Pour pouvoir être au service du vivant, l’union et l’intégration de ses deux composants doivent donc être réalisées et maintenues par l’extérieur, par un autre. 

Et enfin, le métabolisme phosphocalcique, la danse accordée de ses deux composants, est savamment orchestrée avec la plus grande précision en vue d’un équilibre ajusté à la vie des cellules et du corps.

Calc-p. se vit habité d’une disjonction fondamentale. Tout changement et l’instabilité subséquente le mettent face à sa problématique.
Il cherche éperdument à faire la jonction, à construire au travers de bons rapports sans jamais y parvenir.
 Versatilité, instabilité et insatisfaction sont son lot.
Calc-p. se vit habité d’une disjonction fondamentale. Tout changement et l’instabilité subséquente le mettent face à sa problématique.
Duality sensation, delusion double

Pathologies des lieux de jonction : Fontanelles et cicatrices se ré-ouvrent, cicatrices restent douloureuses, douleurs le long des sutures osseuses, ulcères après amputation, douleur symphyse pubienne pendant la grossesse, … ; le cou (trop faible), lombosacré, et les « joints » (suppuration, bursite, éruption, déformation, inflammation, rhumatisme, lamness, goute, entorse, …).

Remède des étapes de disjonction/séparation et de croissance/construction : l’ombilic ne cicatrise pas et suinte, allaitement (lait dégeu, refusé par l’enfant), dentition (en retard, difficile, caries de suite, …), retard de développement (φ et ψ) ou précocité, fontanelles ne se ferment pas, rachitisme, mou, laxe, appétit capricieux, vomit sans effort, émaciation, grandit trop vite, os tordus (curvatures, scoliose), douleurs de croissance, développement du sein gauche chez les jeunes garçons, ménarche précoce ou tardive, règles compliquées, apprentissage compliqué (retard mental, </ effort intellectuel, céphalée de l’écolier, apprentissage tardif de la marche et du langage, …), ou précocité,  …

Les changements : </ mauvaises nouvelles, tout changement de temps, la neige fondante (changement d’état), anxiété quand il est soulevé de son berceau et appétit augmenté au goûter (quand il change de lieux), désir de choses fumées (stabilisées par fumage), vertiges avec le vent, difficile de sortir du sommeil le matin…

Il cherche éperdument à faire la jonction, à construire au travers de bons rapports sans jamais y parvenir.
Les os fracturés ne se ressoudent pas, les cicatrices ne se ferment pas, le rapport poids/taille disharmonieux, …
Rêve de vieux amis, affectueux, désir de compagnie, intervient pour régler les conflits, trop empathique, comportement fusionnel, jaloux, …
Sexualité augmentée (avant règles, en allaitant, avec leucorrhée, ….)
Donne à contre temps : lait quand pas enceinte, pdt les règles, …
Versatilité, instabilité et insatisfaction sont son lot.

 Illusion qu’il est loin de chez lui, veut rentrer à la maison et quand il y est veut sortir, désir et rêve de voyage, mais la moindre chose l’effraie, …
Aversion pour la compagnie, veut être à l’écart des autres, suite de chagrin d’amour, consolation <, aversion à parler, …
Suite d’excès sexuels, nymphomanie, …
Mécontent (de lui, de son environnement, veut ceci puis cela, …), soupire, < en pensant à ses maux, vite découragé, …


[#S2]Courrier de Luc Van Damme suite au séminaire d’automne 2023
Chers Amis,
N'ayant pas eu l'occasion d'utiliser le "chat" durant le séminaire (note : car nous avions décidé de ne pas avoir de connexion wifi - pour les participants présents à l'école - afin de préserver au maximum la stabilité de la liaison internet pour les participants en visio), je n'ai pas eu l'occasion de partager avec vous les idées qui se présentent en live.
Je tiens d'abord à me réjouir de la qualité de l'ambiance qui a prévalu durant ce séminaire. Chaleureuse, ouverte, souple et très riche, l'ambiance de ces trois jours nous aura permis de confronter des expériences qui opèrent dans des rythmes temporels très différents au point que l'on peut avoir l'impression que ces expériences de prescriptions homéopathiques concernent deux populations différentes, n'ayant pas le même mode d'identification en tant qu'individu. Ceci tient d'après moi à des modes d'appartenance de l'individu au collectif qui diffèrent tant sur le plan spatial que temporel. Je veux dire par là que ce qui caractérise le naturalisme occidental est son anthropocentrisme par rapport à un mode d'identification propre au sous-continent indien qui est un monde à lui tout seul, si bien que l'on peut le comprendre comme un cosmocentrisme. 
Dans notre anthropocentrisme, chaque ligne temporelle individuelle se vit dans sa singularité et la thérapeutique se doit, pour pouvoir y répondre, de s'y insérer sur le mode du temps long. Cela tient aussi à l'isolement ontologique qui tend à séparer chaque vécu individuel vis-à-vis des autres pour en faire une réalité insulaire qui est à elle-même sa propre loi.
Dans un cosmocentrisme au contraire, le mode d'identification de l'analogie inscrit chaque existence individuelle dans un réseau de différences qui en quadrille tout l'espace et qui peut ainsi orienter chaque trajectoire individuelle par rapport à celle des autres.                 Le sens des existences individuelles ne repose pas exclusivement sur un vécu singulier qui aurait à se déterminer seul mais trouve dans ces rapports d'analogie l'occasion de se situer dans un ensemble plus vaste spatialement mais aussi temporellement. 
Les expériences des homéopathes du passé rencontrent systématiquement et de manière quasi exhaustive, celles des homéopathes du présent. Ceci donne un support ontologique dense et épais sur lequel la confiance peut s'appuyer. Ce support ontologique dont dispose la confiance fait en sorte qu'elle est elle-même plus solide et plus structurée. Ceci permet alors de s'attaquer à des situations qui nous paraîtraient désespérées si nous devions, dans notre solitude ontologique, y faire face. Ceci permet aussi d'intégrer plus facilement à l'ensemble, les résultats positifs qui sont eux-mêmes d'autant plus nombreux que la confiance est grande et que l'expérience grandit vite. 
La conscience produit, en quelque sorte, d'autant mieux les résultats dans le réel qu'elle peut mieux anticiper. Mais cela, nous ne sommes pas encore capables de le comprendre suffisamment pour pouvoir l'appliquer plus régulièrement dans nos pratiques d'homéopathes mais aussi dans nos vies.
Pour ce faire, il nous faut autre chose. Quelque chose qui nous permette d'entrer en résonance avec la pulsion de vie du monde.
Il nous faut aussi comprendre, en quoi cet "autre chose" est, en réalité, déjà là, sans pouvoir être vraiment présent pour nous. 
L'analogisme dispose d'une base ontologique plus large et est peut-être aussi plus propice à la multiplication d'expériences d'efficacité pour l'homéopathie. Cette base plus large est surtout spatiale, et sa profondeur temporelle collective s'obtient peut-être aux dépens d'une certaine profondeur temporelle individuelle. Mais il n'en demeure pas moins qu'il est, à l'instar du naturalisme, un centrisme.
La perception de la pulsion du monde exige un pendant à ce centrisme. Il nous faut une genèse. Une anthropogenèse et une cosmogenèse. Le souffle qui inspire, expire ensuite.
L'animisme et le totémisme sont en réalité des modes d'identification qui impliquent des genèses. Genèse de l'homme pour le premier, genèse du cosmos pour le second. Tout cela est bien beau me direz-vous, mais concrètement comment fait-on ? Où et comment du sens pourrait-il être ajouté à l'homme et au monde ?
Dans son introduction, Gaurang a rappelé le paragraphe 153 de l'organon. Et il a insisté, ce qui est d'après moi très intuitivement significatif de sa part, intuition dont il fait preuve régulièrement ainsi que ses cas cliniques le démontrent, sur un élément essentiel : le passage du signe au symptôme. C'est dans ce passage du signe au symptôme que ce trouve l'élément-clé : ce qui est rare, bizarre, curieux, appartenant au patient et qui est aussi sa forme singulière d'expression.
Le signe c’est l’expression « pure » de l’être, alors que le symptôme est l’effort rationnel de traduction du signe. Le symptôme introduit le « risque » de l’interprétation ; c’est à ce niveau que le médecin est partagé entre le désir de connaître et la puissance de comprendre.  On comprend mieux l'importance pour Gaurang du « symptôme exact » comme passage adéquat du signe au symptôme. (Adéquat veut dire à la fois vrai et efficace, il y a quelque chose de plus que d’être « seulement vrai », c’est que l’on peut le reconstruire par la compréhension, de la même manière qu’une définition générique va au-delà de la simple définition formelle alors qu’elles sont toutes deux vraies.) Souvent cette dimension se révèle dans l’a posteriori.

Où pourrait-on ensuite s'attendre à découvrir cette genèse ? 
Eh bien, dans ce retour du symptôme au signe. Quand le symptôme exact nous a conduit au remède et que ce remède a agi, il vient éclairer d'une manière "autre" la vie du patient qui est venu "signifier" de manière inédite. Une affirmation nouvelle, un sens nouveau a pu être ajouté au monde. Pour autant que cet ajout ait pris le soin de ne rien nier de ce qui "est" déjà au monde, une différence s'est faite. L'infini a pris une nouvelle forme structurelle différenciée dans le monde et l'indice en est le sentiment infini de joie qui nous saisit alors.

Luc
Note : ce que nous pourrons apprendre des genèses animiste et totémique est ce à quoi nous pourrions appliquer nos recherches d'homéopathe lorsque nous travaillons à la compréhension de nos remèdes ou que nous lisons les traductions des signes en symptômes dans nos répertoires, ainsi que Gaurang l'a suggéré.

Luc
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[#S2]Annonce de la part d’Hélène Renoux


Homéopathes, cliniciens, vous êtes invités à contribuer à l’Etude qualitative HOMEO PRO.

Cette étude qui n’est pas encore achevée a pour but de définir des « Patients Reported Outcomes » (PRO), soit une liste de points-clés définis par les patients eux-mêmes, comme résultats de leur prise en charge homéopathique dans le cadre de leur pathologie chronique, selon la méthode inductive IPSE : https://ipse-association.assoconnect.com/page/805658-methode-ipse  

Une fois ces PRO validés par la dernière étape psychométrique de l’étude, ils seront publiés dans des revues médicales et pourront servir de base à des travaux ultérieurs de recherche quantitative (Essais Randomisés Contrôlés) prenant ainsi mieux en compte l’expérience vécue des patients.

Afin de mener cette dernière phase de l’étude, l’équipe IPSEA qui la coordonne a besoin de recruter des médecins homéopathes confirmés pouvant leur confier les contacts de cinq de leurs patients chroniques acceptant de répondre à un questionnaire en ligne au cours du printemps 2024. Ces questionnaires permettront ainsi de valider les items identifiés par les patients de la première phase. 

Tous les confrères volontaires peuvent se mettre en lien avec cette adresse email :  ipseassociation@gmail.com . Ils pourront là donner leurs coordonnées s’ils acceptent de contribuer, ou obtenir les informations/explications manquantes le cas échéant.

Dr Hélène Renoux 
au nom de la Société savante d’homéopathie
 (www.assh-asso.fr )


[#S1] N° 198

[#S2]Éditorial


Dure la vie, ET merveilleuse à la fois. En voici quelques témoignages.

Un J’ai lu, engageant à juste titre ! Histoires de vie, suite de Homéo portraits, de Philippe Servais par Pascale Franck

Dur, dur, d’être bébé de remplacement… Cas vécu par cette chienne, sa proprio et sa vétérinaire homéopathe, Elisabeth Cosnefroy.
 
Dur aussi, de devoir se méfier même des courges ! pour les gens et les chiens ! réalité découverte, et réglée, par Muriel Jamotton 

Qui dit dur le choix des dilunamisations ? Avis en tout cas partagé par Delphine Lugol pour aider son chat copain à récupérer de cette pathologie résistant à « tout » … 

Etudiante, et efficace! … bravo Pauline Maquizeau ! et beau résultat tant clinique sur ces névralgies, que doctrinaire !!!!!

Céline, active, affectueuse et…mystérieuse ? décryptée par Eric Lorenz… 

Jean-Marie Krug y va furieusement franc-battant, grâce à sa connaissance et du patient et du remède…

Dur aussi de changer de continent et de famille… mais un coup de main, homéo s’entend, de Pascale Franck remet les choses comme elles sont d’origine.

Didier Lustig nous conte un cas envisagé sous l’angle de l’astrologie, discipline qu’il pratique, et le remède choisi de cette manière. C’est Pascale Franck qui se charge de le développer…

Dr Marie-Louise Allen


[#S2]“J’ai lu …” : « Histoires de vie » - Homéoportraits suite : Ce presque rien qui vous guérit (1)
Dr Philippe Servais
Dr Pascale Franck
[#N](1) Editions Librinova 2024.  En vente au CLH (21,90 €).

Lors du 35ème congrès du CLH, celui qu’on attendait depuis longtemps, la suite des Homéoportraits de Philippe Servais, est arrivé ! 
Philippe a trouvé un jeune éditeur, enfin, malgré l’ambiance trouble qui entoure l’homéopathie en France et sous d’autres latitudes, redoublée depuis le coco (c’est ainsi que j’appelle le covid, un fameux coco).
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Philippe nous rapporte, avec cet art du conteur dont il a le secret, 43 histoires de vie.

À la rencontre de polychrestes, il nous décrit avec nuances, leur subtile énergie. Mais il y a également quelques perles rares dans les remèdes.  

44 ans d’expérience, d’aventure homéopathique, de recherches, de réflexions, d’échecs et de joies profondes qu’il nous partage.

Merci, Philippe, pour ce bel ouvrage que je vous recommande très chaleureusement.

« Là où est le péril croît aussi ce qui sauve ».
Hölderlin



[#RC2] Phosphoricum acidum
[#CV3]Premier cas vétérinaire chronique
[#S4]Un peu de répit, le temps de faire son deuil

Dr Elisabeth Cosnefroy 


Elona est un jeune chien beauceron, femelle, âgé de 10 mois. Elle a eu ses premières chaleurs à 9 mois (normal pour un chien de grande taille). 

La propriétaire est une femme d’une quarantaine d’année qui vient de réaliser qu’elle ne pourra pas avoir d’enfant. L’acquisition du chiot est faite suite au deuil de la maternité et l’animal est donc investi d’une charge affective très lourde pour ses petites papattes. Le malheur a voulu que le chien présente assez rapidement des signes d’insuffisance rénale. Peut-être une dysplasie congénitale ou une intoxication aiguë liée à la peau des raisins (les propriétaires sont vignerons). Cette dernière piste, évoquée un peu tardivement, ne sera pas creusée. 

Forte de son attachement envers son chiot, la propriétaire se sent prête à tout pour aider l’animal sauf à entendre parler d’euthanasie. Elle est allée voir plusieurs spécialistes. Des grands pontes de l’École Nationale Vétérinaire de Toulouse ont même proposé une greffe rénale, mais la propriétaire a posé là sa limite, tant financière qu’éthique. Elle se tourne alors vers l’homéopathie avec un espoir démesuré. 

Consultation 25/02/2010 (résumé) : 
 
Épisode IRA 3/4 semaines plus tôt : cela a commencé par une baisse d’appétit, un vomissement sans spasme, fatigue, puis une perte d’appétit. Les taux d’urée et de créatinine sont anormalement élevés. L’échographie présente des images des reins anormales. Elle reçoit un traitement classique : ATBQ, cortisone, diurétique. 
Elle a maigri de 2 kg et l’appétit est resté moyen, mais elle va mieux aujourd’hui. 
Elle boit beaucoup (elle adore l’eau), l’appétit est variable. Urine beaucoup, fréquemment et très claire.
Elle a des coups de fatigue, surtout vers 14 h. La propriétaire est effondrée par la nouvelle, cela affecte la chienne. Elle aussi est abattue.

Ses antécédents : 
Petite, vers 1 mois, elle a eu des convulsions et hyperthermie, après une vermifugation, traitées par du Valium ND. 
Verrues vers 4 mois

Je laisse la propriétaire raconter son chien : « Elle est issue d’un élevage pour chien de travail (ring). Elle aurait dû être très compétente, mais ce n’est pas son truc, elle n’est pas faite pour ça. »

Son caractère ?  « Très intelligente, très observatrice, et têtue. Elle a beaucoup de ressources. Elle sent bien l’atmosphère, elle nous laisse tranquille quand il le faut. Elle peut être exubérante si on la laisse faire, mais sinon tranquille, zen. Elle est joyeuse, joueuse et de bon caractère. 
Au travail (obéissance, agility), elle est très rapide, il faut lui proposer des choses, sinon elle s’ennuie et alors elle est pénible. »
« Avec les autres chiens, elle a tendance à être dominante et ne se laisse pas démonter par des gros mâles. Avec les humains, elle est dans la séduction. Il a fallu la recadrer car petite, elle sautait sur les gens. » Cela n’a pas marché avec la première éducatrice, mais avec la suivante, c’était réglé en quelques semaines. « Le rapport de force, cela ne marche pas avec elle. Sinon, c’est la foire, elle part en sucette. » 

Elle reste rarement seule et si elle est seule, elle reste tranquille. Elle ne vole pas et ne détruit pas. Elle aime se coller à ses propriétaires.

A l’auscultation, je note un amaigrissement, surtout au niveau des lombes, des cuisses. Le visage est émacié : pas une tête de jeune chien. Ventre crispé et sensibilité à la palpation sous-costale. Les muqueuses sont claires et un peu ternes (tendant plus vers le beige marron que le rose). 
26/02/2010 : R/ X 15 CH

Le suivi se fait par mail.

04/03/2010 
« Tout d'abord, elle est en pleine forme !! C'est tellement bon de la retrouver ainsi ! 
Nous avons fait de grandes balades. Elona était très joyeuse. 
Lundi, nous avons fait une analyse. On s'attendait tous à ce que les taux aient diminués : ils sont stables, voire augmentés. » Grosse déception des propriétaires…
Taux d'urée : 1.81 -> 1.92   
Taux de créatinine : 53.1 -> 60. 

Apparition d’une diarrhée la veille
R/ X 15 CH (2ème prise)

08/03/2010 
« Elle a une énergie incroyable, elle joue vraiment beaucoup, j'ai l'impression que c'est plus qu'avant. Je ne l'ai pas pesée mais elle a pris du poids et j'ai remarqué, mais sans avoir mesuré, qu'elle buvait moins. »

10/03/2010 
« Depuis la seconde prise, elle a gravi un échelon de plus, elle fait plus solide sur ses pattes, plus harmonieuse. »
Taux d'urée : 1,92 -> 1,09
Taux de créatinine : 60 -> 40

Elle est toujours sous antibiotique (Marbocyl®) et sous phytothérapie (Phytophale® ou Lespedesia®, stimulation de la fonction rénale) en cachet, deux le matin et deux le soir (au lieu de 4 et 4 initialement prescrits).
Diminution du Lespedesia GA, mais maintien des ATBQ.


19/03/2010 
« En ce moment, Elona épaissit et surtout au niveau de la tête. »
Taux d'urée : 1,09 -> 1,00
Taux de créatinine : 40 -> 44

R/ X 30 CH

27/04/2010 
« Elona a pris 1,5 cm en un mois et plus d'un kilo, elle est très belle, solide sur ses pattes et elle s'est bien musclée. Elle est très énergique, très joyeuse, très joueuse. » 

Taux d'urée : 1,00 -> 1,00
Taux de créatinine 44 -> 49

Arrêt du Marbocyl.
Phytophale sous les conseils de l’autre véto : 3 cp le matin, 3 cp le soir (elle était descendue à 1 matin et 1 soir).

29/04/2010 - Deuxième consultation suite à un épisode aigu

« Lundi matin, elle a bien mangé. Dans la matinée, elle s'est mise à manger de l'herbe et plus les heures passaient, plus elle en mangeait. Impossible de la faire jouer.
Vers 18 h 30, elle a réussi à vomir, un tas d'herbes mélangées à une sorte de bouillie. Quand je suis rentrée, vers 18 h 45 elle s'est mise à baver, à couler goutte à goutte, faisant des véritables flaques. Je l'ai amenée chez le véto. Il pense à une intoxication ou à une irritation au niveau de l'œsophage due à l'herbe. Elle cherchait à vomir ou à se dégager quelque chose de la gorge (au bruit, on dirait qu'elle tousse). Moi, je pensais qu'une herbe aurait pu rester coincée. 
Il lui a donné du Marbocyl, une demi-dose de corticoïdes, un anti-vomitif.  Elle avait 39,6 de fièvre. Elle s'est calmée vers 22 h 30.
Elle s'est débrouillée pour trouver une pince à linge en plastique et la croquer...
Nous nous sommes levés toutes les deux heures pour la surveiller, craignant aussi une dilatation de l'estomac.
Aujourd'hui, ça ne va toujours pas.  Elle a fait ce matin un énorme caca, la moitié était normale, l'autre n'était que de l'herbe dans laquelle j'ai retrouvé un petit morceau de pince à linge... Je lui ai donné un pansement gastrique, un Marbocyl. Elle est complètement abattue et sans doute faible puisqu'elle n'a rien mangé depuis hier matin. Elle bave un peu, maintenant sur les côtés de sa gueule et cette fois cela fait de long fil, pas des gouttes. Elle a la truffe froide. »

R/ X 30 CH 

05/05/2010 
Pas d’amélioration de l’épisode aigu, endoscopie sous anesthésie générale.
Prescription sur l’aigu suite à l’ingestion de la pince à linge. (J’utilise un peu abusivement la rubrique du répertoire : Mind -bulimia alternating with refusal to eat).
Hyos 7CH pendant 3 jours + Gelox

10 /05/2010 
« Elle prend toujours du Gelox avant ses deux repas. Elle mange très bien, j'ai même dû augmenter un  petit peu ses rations.
Je la trouve très belle, de bonne humeur et disponible. 
Pourvu que cela dure !!! »

26/05/2010 
« Résultats des analyses des prélèvements : suspicion d’infestation par un champignon opportuniste qui aurait colonisé l'estomac d'Elona déjà irrité par son problème rénal.
Je te tiens au courant de son évolution, là, en tous cas, elle a une super pêche !
En ce qui concerne les autres traitements, j'ai arrêté le Phytophale. Je n'ai pas l'intention de lui donner autre chose à part de l'homéopathie, maintenant. »

20/07/2010 
« Elle va très bien. En ce moment, elle est en pleine chaleurs, donc cet état-là, ajouté à la chaleur ambiante celle-ci, la rend complètement molle et ultra pot-de-colle. Elle est très belle, avec un beau poil, elle a beaucoup changé.
Je lui donne de temps en temps du Gelox pendant quelques jours si je vois qu'elle a des difficultés à s'alimenter ou qu'elle broute de l'herbe. Mais, là, ça fait bien trois semaines que je ne lui ai rien donné. »

29/07/2010
Taux d'urée : 2,48
Créatinine : 63,9    ....

C'est un peu la douche froide ! 
« Pourtant Elona va toujours merveilleusement bien… »

Pendant plusieurs semaines : pas de nouvelles, c’est les vendanges et les salons de viticulteurs ! 

02/11/2010 
« Elona va très bien, elle est même en super, super forme. L'été a été très dur pour elle, elle supporte mal la chaleur et cela se traduit par un état de sieste permanent ! J'ai bien veillé à ce qu'elle ait de l'eau tout le temps auprès d'elle et je l'ai souvent rafraîchie. »

03/12/2010 
Depuis 10 jours, Elona est en période de crise. Elle ne prend ses repas que très irrégulièrement et elle a perdu du poids, elle pèse 25.7 kg. On lui voit ses côtes. Elle a le visage émacié. 
« Elle a vomi deux ou trois fois dans les dix jours car elle s'est purgée et elle a vomi une fois sa gamelle en fin d'après-midi, tout lui était resté depuis le matin sur l'estomac. Je lui donne avant chaque repas du Gelox.
C'est allé progressivement ; j'ai d'abord associé cela à nos déplacements des dernières semaines et puis ces trois derniers jours, je l'ai trouvée faible. Amaigrie. De visu, elle était tout de même joyeuse, très câline. Pourtant, en moi, je percevais d'Elona un profond abattement.  
Ce matin, elle n'a toujours pas mangé mais elle donne toujours l'impression d'être joyeuse.
Cette fois, je ne le sens pas. J'ai l'impression que je vais la perdre »
Taux d'urée 2,47

R/ X 1000K

09/12/2010 
« Je dirais qu’elle va mieux depuis hier. (…) Je confirme quand même qu'elle va mieux mais qu'elle est vraiment toujours au ralenti. 
J'ai constaté aujourd'hui, pourtant je regarde ses crottes chaque jour, qu’Elona a des vers !! Je lui ai donné un vermifuge, je n’ai pas attendu. » 

12/12/2010 
« Je n'ai pas de bonnes nouvelles. Elona a, depuis avant-hier soir, fait chute libre de sa santé. Hier, elle n'a rien mangé de la journée mais a quand même vomi de la bile car elle a mangé un peu d'herbe.
Nous ramassons les olives en ce moment, et hier comme il faisait beau et très doux, elle est venue dehors avec nous se chauffer au soleil.
Elle a plusieurs fois dans la journée "chouiné" sur différentes positions. 
Aujourd'hui, ce matin, elle est venue avec nous encore sur le terrain. Elle a passé son temps couchée au soleil. Quand je suis venue m'installer à côté d'elle, en faisant un mouvement, elle s'est mise à hurler.
L'après-midi, la voyant tremblante et très fatiguée, j'ai appelé le véto. Il lui a fait une grande séance d'ostéopathie et une piqûre d'un antispasmodique en intra musculaire. »

Je lui propose de commander du XMK. A l’époque je ne connaissais pas les LM, je pense que maintenant je partirais sur les LM. 

14/12/2010 : Euthanasie chez le véto
« Elona nous a quitté hier soir. C'est un déchirement. Il ne restait de ma belle bergère qu'un petit bout de toutou au regard si intense.
En trois jours elle a décliné au point de ne plus vouloir se lever (…) Je suis témoin du soulagement et du confort qu'Elona a eus. On savait toutes les deux que cela n'allait pas la guérir mais je suis sûre que si elle a vécu jusque-là, c'est aussi grâce à toi. »

Je note que l’euthanasie a lieu 9 mois après la première prescription homéopathique (9 mois et deux semaines, pour être exacte) et dans ce contexte, je trouve cela très symbolique. 


[#S4] Solution
Nosologie
Il est difficile de dire s’il s’agit vraiment de la maladie endogène car cela pourrait éventuellement être liée à une intoxication, donc j’ai une hésitation entre maladie endogène ou maladie chronique artificielle … je suis cependant restée sur l’hypothèse de la maladie endogène. Et s’il y a eu intoxication, je la considère comme facteur déclenchant. 

On note que l’épisode de la pince à linge avalée n’est pas résolu par le remède qui aide le chien, nous sommes alors dans un contexte d’une maladie aiguë vraie. 

Valorisation
A l’époque, je travaillais avec le répertoire papier , ma valorisation était : 

Mind - Sympathetic (regarder le bazar que c’est sur Novomeo …)
Mind - Tranquility, serenity
Mind - Quiet disposition 
Mind - Vivacious 
Stomach - Thirst - unquenchable 
Stomach - Thirst - large quantities
Face - Emaciation 
Generalities - Convulsions - infants + children + worms from + after drugs 
Generalities - Uremia
(Urine - colorless)



Proposition d’une grille hiérarchisée sur Novomeo


A partir de la grille réalisée avec le répertoire papier, j’ai refait une autre grille, avec la méthode des produits du rang (qui est celle que j’utilise au [image: Une image contenant texte, écriture manuscrite, papier, carte
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Phos : n’était pas si bien sorti dans ma grille à l’origine !! Instable et très sensible, angoissé, peut être volontiers agressif et explosif. 

Nat-m : besoin d’un lien avec le monde, relation one-to-one
Le chien est certes très attaché à sa propriétaire, mais cela n’est pas rare, bizarre, curieux vu le contexte d’attachement de la propriétaire. Par ailleurs, il est sociable avec tous. Donc non … 

Ph-ac : Remède du jeune et de l’adolescent, incapacité à prendre de la distance vis-à-vis des événements (d’où nombreuses rubriques « ailments from »), très sensible, anxieux. 
Isolement intellectuel et émotionnel.
Chagrin profond et non exprimé, passé ou latent. 
L’individu décompense à la suite d’un surmenage intellectuel ou physique, d’un choc émotionnel, d’excès répétés ou d’une grave maladie aiguë.
Épuisement : grande fatigue mentale et/ou physique (effet d’un acide). 



Cela me paraît bien convenir à ce chien adolescent, sensible, qui comprend l’ambiance, qui a été adopté pour consoler sa maîtresse du deuil de la maternité, qui est intelligent et vif mais n’est pas fait pour le « ring ».

Ars : Agitation anxieuse totalement absente là. 

Sulph : le roi des remèdes, le remède des rois … je ne le sens pas du tout dans ce contexte. 

X = Phosphoricum acidum 

Je trouve aussi intéressant le contraste entre « le chien a la forme, il va bien » (perception) et les taux d’urée et de créatine anormaux (lésions irréversibles). A plusieurs reprises, le vétérinaire traitant a marqué sa surprise de voir le chien en forme apparente malgré les taux d’urée et de créatinine. Il me semble que c’est justement l’apport de l’homéopathie dans ce cas. 

Ce cas n’est donc pas une guérison, mais je le trouve intéressant car c’est un cas que je croise fréquemment en clientèle vétérinaire : les propriétaires viennent en derniers recours, pour la fin de vie de l’animal. Notre rôle me semble alors d’apporter du confort à l’animal et de laisser le temps aux propriétaires de prendre sereinement la décision d’euthanasier ou d’accompagner l’animal jusqu’à la fin. 

Il n’est pas rare que les propriétaires me « rassurent » quand je suis désolée de ne pas mieux soulager ou guérir un animal car on ne leur propose que l’euthanasie par ailleurs. L’homéopathie peut certes de grandes choses, mais un petit bénéfice de la sorte n’est pas négligeable pour autant.


Quelques mots sur Phosphoricum acidum 

L’épuisé, le vidé. La difficulté à prendre de la distance, pourtant nécessaire pour percevoir les choses. 

Chagrin profond et non exprimé, passé ou latent. 
L’individu décompense à la suite d’un surmenage intellectuel ou physique, d’un choc émotionnel, d’excès répétés ou d’une grave maladie aiguë.

Épuisement : grande fatigue mentale et/ou physique. Indifférence et insensibilité. Prostration mentale avant faiblesse physique (à l’inverse de mur-ac) 
Remède du jeune et de l’adolescent, qui a grandi trop vite.

Somatisation sur un organe.

Caractéristiques

1/ Mental : incapacité à prendre de la distance vis-à-vis des événements (d’où nombreuses rubriques « ailments from »), très sensible, anxieux. 
Isolement intellectuel et émotionnel. Hyperesthésie aux stimuli sensoriels (lumière, bruit, musique).

2/ Diarrhées sans faiblesse Diarrhée aqueuse, abondante, indolore, chronique ou aiguë. 

3/ Céphalée, maux broyant ou congestif. Tête lourde.

4/ Douleurs dos et extrémités, comme s’il avait été battu, douleur os et périoste, douleur de croissance, scoliose. Réparation lente des os cassés. Douleur de croissance. Croissance en longueur rapide, amenant de la fatigue

5/ Perte de poils, de cheveux, pelade.

6/ Urine abondante, très claire ou laiteuse (phosphates). Incontinence. Diabète avec polyurie. 

7/ Amaigrissement. Épuisement, frilosité.

Modalités
Aggravé par l’effort, physique ou intellectuel, les soucis, les émotions, l’air froid et les aliments acides 

Amélioré par la chaleur, par la marche. La diarrhée peut améliorer les symptômes.
Cherche à être tranquille.
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REMISE DE CABINET MEDICAL
HOMEOPATHIE-MEDECINE GENERALE 
EN SUISSE ROMANDE

Arrivant en fin de carrière et souhaitant trouver un-e remplaçant-e, je serais très heureuse de pouvoir m’entretenir avec vous à ce sujet. Je suis ouverte à de multiples possibilités de reprise.

N’hésitez pas à me joindre par mail v.piolino@svmed-hin.ch ou par téléphone au +41 79 466 68 45.

Merci de faire parvenir ce message à vos connaissances que cela pourrait intéresser !

Avec mes meilleures salutations,

Dr Véronique Piolino Vasquez Quiroz 
[#RC2] Pyrogenium
[#CV3]Deuxième cas vétérinaire aigu 
[#S4]Le saviez-vous ? Ou comment une cucurbitacée devient toxique     

Dr Muriel Jamotton



Un jour de garde, 6h du matin.
Appel urgent pour deux chiots de deux mois malades, vomissements, diarrhée, faiblesse…
La dame est éleveuse de Border Collie de compétition.

Anamnèse
Hier soir, elle a préparé de la soupe au butternut. Comme une partie de ce butternut n’était plus très fraîche, elle l’a jetée sur le compost.

19 h 30. Les chiens (2 chiots de 2 mois, 1 chienne de 2 ans et 1 chiot de 6 mois) mangent le butternut pourri du compost et les gens dégustent leur potage…

15 minutes plus tard, les gens vomissent leur potage …10 fois plus ou moins, pendant 15 min.
Les chiens aussi commencent à vomir. Le butternut et leur repas. Ils boivent de l’eau mais la revomissent 15 minutes après l’avoir bue.
Les propriétaires vont à la pharmacie pour avoir un anti-vomitif. 
R/ Buscopan 

Ils surveilleront leurs chiens jusqu’à minuit, tout a l’air OK. Eux aussi.
La chienne de 2 ans est allée dormir avec la petite fille de 8 ans, comme d’habitude. 
6 h du matin, la petite réveille ses parents, la chienne de 2 ans est morte dans le lit après avoir fait de la diarrhée. La petite qui, elle, n’a pas mangé de potage, ne s’est rendu compte de rien.
C’est à ce moment que les éleveurs remarquent que les chiots de 2 mois sont également malades.

Examen clinique et suivi 
Le TRC n’est pas bon (le " temps de remplissage capillaire" s’examine de la façon suivante : on pousse avec le doigt sur la gencive qui à cet endroit-là devient blanche.  Si on voit que sa couleur redevient vite rose après avoir enlevé le doigt, c'est bon. Si cela met plus de temps, c'est que c'est plus sérieux.)
La petite femelle est plus faible que son frère. Sa température est de 37,8° C (hypo).
Déshydratation modérée. 

R/ Mise sous perfusion de Ringer lactate. Je donne quand même une dose d’Ars. 30 K à la petite. 
Hospitalisation et je rends encore 2 fois Ars à la petite dans la matinée et début après-midi.

Le chiot mâle va vite récupérer, il rouspètera dans sa cage car il veut sortir. Il mangera peu mais avec avidité.

La petite chienne dort beaucoup, elle est plus faible. 
Elle a de la diarrhée liquide café au lait qui ne s’arrange pas au cours de la journée. 
Cette diarrhée est malodorante. Elle a l’air involontaire car, tout restant couchée, il y a de la diarrhée sous le caillebotis. 
Par contre, elle a quand même mangé mais peu. Elle n’a absolument plus vomi.
Mais son évolution n’est pas assez rapide à mon goût. 

Je répertorise vu la stagnation de son l’état et vu que la mort extrêmement rapide de la chienne de 2 ans m’interpelle.  
[#S4] Solution
Voici ma répertorisation et je donne Pyrogenium 30 K.

[image: Une image contenant texte, ligne, Police, Tracé
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Il est 16 h 30 de l’après-midi.
La petite chienne va recevoir 3 doses jusqu’à 20 h, les propriétaires venant les récupérer à cette heure-là.

Quand ils arrivent, les chiots sont heureux de les revoir. La petite chienne est sur la table d’examen et elle défèque encore involontairement : les selles sont molles mais ce sont des selles de 
composition normale ! Je me suis dit : « C’est gagné » !

Quelques jours plus tard, je téléphone pour avoir des nouvelles. Tout va bien. La petite chienne a encore eu de la diarrhée le lendemain mais était en forme. 
Par contre, le chiot de 6 mois qui semblait n’être pas trop atteint, n’était toujours pas au top de sa forme (nous sommes au 5ème jour).
Je leur suggère de lui donner également Pyrogenium. Je n’ai plus eu de nouvelles.
PYROGENUIM
La souche
Ce remède, introduit par les homéopathes anglais, est préparé à base de viande de bœuf décomposée laissée au soleil pendant 2 semaines et puis dynamisée. C’est à partir de cette préparation qu’ont été obtenues les expérimentations et la plupart des expériences cliniques de ce remède. Mais plus tard, le Dr Swan a dynamisé un peu de pus septique, préparation qui s’est également révélée efficace et fut utilisée cliniquement. Il ne semble pas y avoir de différences significatives dans leurs effets.

Matière médicale
Pyrogenium est le grand remède des états septiques, accompagnés d’agitation intense.

Ce remède est utilisé suite 
- d’une infection par des matières animales en décomposition ou par des gaz d’égouts.
- d’avortement ou d’accouchement avec lochies irritantes, fétides ou supprimées.
- d’affections chroniques remontant à un état septique.
- d’opérations avec septicémie massive

Tous les écoulements sont fétides : menstrues, lochies, diarrhée, vomissement, sueur, haleine…
Formation rapide d’escarres de décubitus
Douleurs osseuses
Faiblesse cardiaque.
Pouls anormalement rapide, hors proportion avec la fièvre.
A pleinement conscience de son cœur, le sent fatigué, comme s’il était hypertrophié
Battements et pulsations constants dans les oreilles empêchant de dormir.
Mais qu’en est- il exactement de cette intoxication ?
Était-ce dû à la pourriture du légume ou à autre chose ?
Les propriétaires ont téléphoné au centre antipoison et voici ce qu’on leur explique.

Certaines courges sont toxiques et contiennent des cucurbitaïnes, substances très irritantes et amères qui peuvent être responsables rapidement après l’ingestion de douleurs digestives, de nausées, de vomissements, d’une diarrhée sanglante, voire de déshydratation sévère nécessitant une hospitalisation.
Ces substances persistantes à la cuisson, sont naturellement fabriquées par les courges sauvages pour repousser les insectes prédateurs (chenilles).
C’est aussi le cas des courges ornementales comme les coloquintes, toutes considérées comme toxiques, qui sont vendues dans le commerce pour un usage strictement décoratif, et qui ne doivent pas être confondues avec les courges alimentaires.
C’est le cas également de certaines courges alimentaires cultivées dans le potager familial, qui deviennent impropres à la consommation à la suite d’hybridation sauvage. Ce phénomène se produit lorsque cohabitent des variétés amères et des variétés comestibles, dans un même potager ou dans les potagers voisins et que les graines sont récoltées et semées d’année en année.
Attention ! Les courges non comestibles qui résultent de cette hybridation ont strictement la même apparence que les courges comestibles, mais ont par contre un goût amer, contrairement aux courges comestibles qui ont un goût neutre ou légèrement sucré.
Donc, avis aux cuisinières et cuisiniers. Avant de cuisiner une courge, goûtez-la et recrachez la si elle a un goût amer, ne consommez surtout pas. 
La courge de ma cliente provenait d’un maraîcher bio.

Petite réflexion personnelle 
Qu’en est-il alors de ma première rubrique : food, spoiled ?
J’avais pris cette rubrique car je croyais que les chiens avaient été malades à cause de l’aliment avarié physiquement alors que cet aliment est avarié génétiquement, en somme. 
L’homéopathie est généreuse.



[#RC2] Calcarea carbonica
[#CV3]Troisième cas vétérinaire aigu
[#S4]Lentement mais sûrement

Dr Delphine Lugol


22/01/21 
[bookmark: _Hlk158815118]Copain est un chat noir de petite taille pour ses 11 ans ; il a été trouvé déjà bien malade dans la rue, et adopté à 9 ans à la SPA.

Il souffre terriblement d'une gingivo-stomatite avec palato-glossite à calicivirus, crie en mangeant et en bâillant, avec salivation, parfois saignement et halitose. 

Lors des crises sévères il est prostré, se referme sur lui-même dans son coin et semble avoir peur. Ces symptômes se sont fortement aggravés après la vaccination, qui a été arrêtée.

Injections d'antibiotiques, d'anti-inflammatoires non stéroïdiens, de cortisone retard locale ou par voie générale, 50 jours d'interféron, synergies de phytothérapie, extraction totale des dents, laser, homéopathie pluraliste, fleurs de Bach… la liste des traitements essayés est longue et on peut dire que Pauline se démène pour lui trouver une solution de confort.

L'année de son arrivée au refuge il a déclenché un coryza et déclaré un diabète qui s'est finalement stabilisé après quelques mois sous Caninsulin (insuline). Il resté prostré dans un coin du box, caché, apathique.

Chez Pauline, avec la confiance en lui s'est dévoilée son autre facette : câlin (avec elle seulement) et foufou, très joueur pour son âge !
Cependant il crache et fuit quand quelqu'un d'autre approche, ou s'aplatit, terrorisé. 

Calme, introverti, il se laisse manipuler et n'est jamais agressif, sauf quand on lui reprend sa carcasse de poulet.
Curieux et méfiant, il va vers la nouveauté puis s'enfuit en courant.
La musique douce le détend très sensiblement.
Lorsqu'il est stressé (voiture…) il reste prostré sans miauler ni bouger.
Il rêve "fort", avec spasmes, et parfois se réveille brusquement un peu désorienté.

Il est très frileux, toujours collé à une source de chaleur et de lumière. Il met même sa tête dans l'abat-jour quand l'ampoule est allumée ! 

Chaque animal a toujours des particularités étonnantes, traits de caractère attachants et bizarres, souvent attendrissants et c'est justement ce qu'on recherche en homéopathie uniciste. La consultation est ainsi pour moi plus détendue, plus amusante et subtile que celle d'allopathie. Le gardien se détend, sourit, on évoque l'enfance, les bêtises, les mystères… J'aime beaucoup ces moments où ensemble on oublie la souffrance et on essaie de cerner l'individu dans son essence.

Ses selles sont très dures et noires, tous les 4 jours seulement, sans besoin improductifs.
Il a souvent le hoquet ou des spasmes après avoir mangé.
Bien que castré, il bouge parfois voluptueusement le bassin sur son plaid ou quand on le caresse, et lèche son pénis en érection.

Parmi les remèdes homéo prescrits avant les miens :
Lac caninum : mêmes symptômes physiques mais amélioration du mental avec beaucoup de jeu
Arsenicum album : idem
Thuya n'a pas tenu

[#S4] Solution
Ma grille :

[image: Image]

Je prescris Silicea 9 CH 2 jours.
15 jours après, légère amélioration : il bave moins, mange plus facilement et s'est remis à jouer.
Silicea 15 CH 1 granule 1 fois

3 semaines après, ça ne va pas, il est craintif et irritable, crache au moindre mouvement brusque, ne mange plus qu'une fois par jour.
Ses selles sont diarrhéiques, ce qui n'arrive jamais.
Sepia 9 CH 3 jours (va savoir pourquoi ?)
3 semaines plus tard : au début hypersalivation, il était trempé de bave épaisse. Il jouait et dormait beaucoup, semblait heureux.
Maintenant il recrache les premières bouchées comme s'il les vomissait, tourne la tête dans tous les sens… 
Sepia 15 CH 1 granule
 (j'y reste car aggravation initiale et bon mental)

3 semaines après, ça ne va pas, seul le CBD et la phyto l'apaisent un peu. Il a encore déclenché une diarrhée.
	Calcarea carbonica 9 CH 1 semaine

3 semaines après il a moins bavé, la diarrhée s'est arrêtée, il a mieux mangé. L'amélioration s'est arrêtée dès l'arrêt de la prise.
Comme on m'a dit que les LM étaient utiles dans les cas chroniques anciens et nécessitant des prises répétées, je tente : 
	Calc carbonica LM 6 1 mois.

10 premiers jours : aucune amélioration.
Puis 2 jours d'aggravation (elle donne du CBD).
Puis subitement il demande à manger, est moins difficile pour les repas, bave moins et montre à son allopathe qui n'en revient pas : des gencives « presque neuves »!!
Il joue même tout seul.
Arrêter le traitement et reprendre suivi de LM 7 si récidive (prescription un peu au hasard*).

08/04/21
Pauline n'a pas eu pour le moment à redonner le traitement. Ils ont déménagé sans soucis, elle est partie en vacances et l'a laissé en pension où il s'est même montré câlin avec la taulière ;)
Il peut même bâiller comme un lion, et tout le monde est heureux. 

26/04/22
Tout va bien mais Copain s’énerve contre un autre chat
	Calcarea carbonica 30 CH

*J'avoue que je suis souvent perplexe, parfois même irritée de ne rien comprendre aux dilutions. Lorsque je communique avec mes confrères les réponses me semblent vagues ou variables dans le temps, en tout cas je ne les comprends pas plus que lorsque j'étais en cours au CLH. 
Et à mon petit niveau je fais un peu çà au ressenti, ou selon les "modes" (on utilisait peu les LM il y a 10 ans paraît-il) sans vraiment savoir pourquoi…. et ça marche! Quel mystère.
Je tâtonne et l'homéopathie me gratifie de sa générosité. "Keep on doing your best and you will be blessed" m'a répondu Jonathan Hardy lorsqu'étudiante en première année je lui ai demandé un conseil. Phrase digne d'un grand maître spirituel… Merci.

25/02/24 
En relisant ce cas avant sa publication je reproduis ici le mail de Pauline du 11/01/24 :

Bonjour Delphine,
Très bonne nouvelle année 2024 !
J'espère que vous allez bien. En triant mes mails je suis retombée sur celui-là et j'ai relu le témoignage. Cela me semble si loin maintenant, il n'a plus jamais rechuté depuis juin 2021 ! Il est toujours aussi câlin et joueur, il n'a pas peur du chien qui a maintenant presque 1 an et 35 kg (et commence à descendre en énergie...) mais qui est encore un peu brusque dans ses approches (elle veut jouer avec lui) et forcément il n'apprécie que moyennement ... Mais il tolère. 
Je ne me rappelais plus qu'il avait des soucis de digestion, mais à ce jour RAS, une période de vomissements mais visiblement c'était la marque de pâtes que je prenais ... 
Tous les 9 mois environ je fais un bilan sanguin surtout pour les reins et tout est toujours bon.
Très bonne journée a vous !
Pauline

ANIMAL CALCAREA CARBONICA OSTREARUM 

Mental 
- semble avoir des difficultés pour apprendre, mais c'est qu'il lui faut du temps ; il peut bloquer si on le pousse trop ; têtu. Une fois en confiance et la chose apprise il ne l'oubliera jamais. Il peut faire des prouesses (la perle de l’huître !) si on lui laisse le temps et qu'on ne le brusque pas.
- pas très actif, casanier.
- il a beaucoup de peurs. Pour les humains, mais on le capte aussi chez certains animaux, il a peur de mal faire et peur qu'on se moque de lui.
- il peut être extrêmement anxieux s'il ne se sent pas en sécurité et si sa routine est perturbée. Dans ces cas-là son système de défense est de se retirer dans sa coquille.

Pathologies physiques
développement et métabolisme (lents ou dysharmonieux), 
fonctions physiologiques (vomissements dus au lait, diarrhée ou constipation sévère sans envie), 
adénopathies et système glandulaire, 
tissus musculaire et osseux (blessures suite à des efforts),
systèmes respiratoire et articulaire (dos), 
phanères (poil, griffes, dents)…

Généralités 
animal frileux et sensible au froid (aggravé ou déclenché par un temps froid et humide, par les courants d'air) 
aggravé aussi par le moindre changement dans sa vie et l'anxiété
aggravé par l'effort physique, visuel ou mental
friand de choses indigestes, gros mangeur (qui digère mal)

Et on finit par les fameuses Keynotes de notre Johan Jans international : 

A besoin de stabilité et d’organisation.
Peur de l’extérieur, confusion
Travailleur lent, consciencieux, pas sportif ni compétitif
Retard (fontanelles) /précocité (leucorrhée, règles)
Odeur aigre (selles, diarrhée, lait régurgité, corps, transpiration tête) Grand froid interne,
Grand air agg
Lifting, stooping agg
Cold, wet weather agg
Lying on abdomen amel 



ATTENTION ! ATTENTION ! ATTENTION !


Ce numéro est le dernier de la série !

Réabonnez-vous vite !


Abonnement aux Echos (4 numéros)
	Belgique : 60 €
	Autre pays : 75 €

Si vous souhaitez être membre du CLH, l’abonnement aux Echos sera compris dans votre cotisation :

- être membre du CLH : 390 € (voir les avantages sur notre site www.clh-homeo.be : abonnement aux Echos, réduction sur le prix du séminaire d’automne, congrès, …)

- soutenir le CLH « par sympathie » : 120 € (avec abonnement aux Echos)

À verser sur le compte BE40 3404 2099 2263
ou par envoi d’un chèque au CLH (voir détails en couverture).

ATTENTION ! ATTENTION ! ATTENTION !

[#RC2] Mercurius solubilis
[#CH3] Premier cas humain chronique
[#S4]Douleurs névralgiques

Pauline Marquizeau, étudiante vétérinaire

 
Madame A.P., 86 ans, femme douce, drôle et très inquiète de son état de santé consulte pour des douleurs névralgiques concentrées surtout au niveau la jambe gauche. 

Les douleurs sont qualifiées de « lancinantes », « aussi fortes que des coups de poignard » et partent du gros orteil vers la hanche. Ces douleurs sont surtout présentes la nuit mais ma patiente ne relève pas d’étiologie particulière. 

Pour soulager ses maux et parce qu’elle est dans un état de fatigue extrême, Mme A.P. évite tout mouvement et prend 2 à 3 cachets de codéine par jour, comme conseillé par ses médecins. 

Au fil de la consultation, nous apprenons que ces douleurs font suite à un traitement chimiothérapique du cancer du sein qui date de 2005. 
Ce problème nerveux impacte également les muscles du système urinaire. Les mictions sont incontrôlables, surtout la nuit, ce qui joue sur le moral de ma patiente : elle ne se sent plus digne et n’ose plus sortir de son lit. Cet état l’isole de ses amis. 

Madame A.P. a un tempérament relativement anxieux et dépressif. Elle a fait plusieurs tentatives de suicide à différents moments de sa vie. Pour la soulager, les médecins lui ont prescrit du Prozac. 
[#S4] Solution
Voici ma répertorisation

	
	Merc
	Nit-ac
	Phos

	Bladder - urging - constant - night
	
	
	

	Extremities - pain - lower limbs - motion agg
	
	
	

	Extremities - pain - foot - extending upwards
	
	
	

	Generalities - weakness - daytime
	
	
	



Je décide donc de donner Mercurius solubilis en 7 CH trois fois par jour pendant une semaine. 

En cas de crise, je l’invite à le prendre en 4 CH. 

Dès les premiers jours, les douleurs s’espacent puis disparaissent. Au bout d’une semaine, je décide d’arrêter le traitement et de voir les conséquences de cet arrêt. 

Après trois jours, Mme A.P. m’appelle en me disant que les douleurs recommencent. 
Je prescris 3 granules de Mercurius 15 CH à prendre deux fois par semaine. 

Les douleurs s’arrêtent, Mme A.P. sort de son lit et retrouve les plaisirs de la vie. Les mictions sont de plus en plus contrôlables. Je lui avais aussi conseillé de faire de la rééducation du périnée avec les exercices de Kegel. Tout va bien ! 
J’ai prescrit Mercurius 7 CH car la matière médicale l’indique en cas de destruction tissulaire, de douleurs des membres partant du pied vers le haut du corps, de faiblesse, de déprime et de mictions fréquentes la nuit. 

Mercurius m’a frappée à plusieurs niveaux. En effet, j’étais surprise de constater l’application réelle du principe de similitude : l’intoxication au mercure peut conduire à une fatigue chronique et c’est un puissant neurotoxique.

Ma patiente était tellement affaiblie qu’elle en a perdu l’envie de vivre et sa confiance en elle. 
Aussitôt le remède pris, la voilà beaucoup plus vive et ses douleurs névralgiques disparaissent : c’est vraiment incroyable !

Sinon, voilà d’autres symptômes que j’ai pris en compte : 
douleurs unilatérales déchirantes, lancinantes, 
besoin fréquent d’uriner 
et mictions incontrôlables la nuit chez les personnes âgées.




Bravo, Pauline !


[#RC2] Platina
[#CH3] Deuxième cas humain pédiatrique
[#S4]Céline, quatre ans

Dr Eric Lorenz


C’est la petite dernière d’une famille de trois enfants. 

Le père a reçu une greffe de rein et souffre d’une profonde surdité (probable syndrome d’Alport), la maman et les deux frères sont en bonne santé.

Depuis bébé, Céline souffre d’otalgies, accompagnées habituellement de peu de douleur et suivies d’otorrhées. 
Les remèdes qui l’ont toujours aidé sont cette fois inefficaces ; même un antibiotique est resté sans effet. 

Depuis trois mois elle présente un écoulement jaune à gauche… et elle n’entend plus rien de cette oreille. Mais à part cela elle va bien, ne se plaint de rien, elle mange et boit correctement, son comportement est normal.

Dès qu’elle rentre chez moi, elle se dirige directement vers le lit d’examen, sans crainte et veut qu’on s’occupe d’elle.
Elle est active, affectueuse et embrasse tout le monde. 
Elle veut être le centre d’attention, une princesse et donne des ordres à chacun. 
Sa grande peur, c’est de ne plus voir sa mère, à laquelle elle est très attachée et qui probablement lui passe tous ses caprices. 
Alors qu’elle est toujours en pleine activité, le seul moment où elle se traîne et se couche volontiers c’est après le repas de midi.

Un remède donné ce jour-là va tarir l’écoulement et un contrôle ORL confirme la guérison ainsi que la restitution de l’audition.
[#S4] Solution

[image: Une image contenant Minéral, Substance chimique, rocher, pallasite
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Si on y ajoute « embrasse tout le monde » alors plus de doute

PLATINA

Grâce à un travail du Dr Raymond Betzinger, voici quelques précieuses informations sur la souche qui comme souvent nous permet de mieux comprendre les caractéristiques de nos remèdes.
De numéro atomique 78, le platine est un métal blanc argenté, malléable et ductile, résistant à la corrosion.
Il forme avec Osmium et Iridium les platinoïdes lourds alors que les platinoïdes légers sont Palladium, Ruthénium et Rhodium. 
Le platine natif est le principal minerai de Platinum ; on trouve aussi du platine naturel souvent en pépites dans les rivières de l’Oural et sous forme de gisements au Canada, en RSA, aux USA, en Colombie et au Pérou. Comme le platine est en plus grande concentration dans les roches sédimentaires que dans la croûte terrestre on a émis l’hypothèse qu’il proviendrait des météorites.

Même si les Indiens précolombiens le connaissaient déjà, le platine fut « redécouvert » par un marin français en 1735 sur la côte pacifique de la Colombie.
Dans des blocs d’argile il trouve la présence d’un métal argenté qui va être examiné par un jeune chercheur ibérien participant à une expédition scientifique franco-espagnole dont le projet était de déterminer la forme exacte de la terre… Au retour dans un port canadien le bateau est pris par les Anglais, alors en guerre avec la France (mais pas avec l’Espagne) ; ainsi les documents concernant la forme de la terre et les informations sur le nouveau métal sont confisqués et envoyés à l’amirauté anglaise. 
Arrivé à Londres, le chercheur espagnol qui fut bien traité demanda à l’amirauté que ses documents lui soient rendus ; cette dernière estimant ces écrits sans importance les lui rendit.

Le nouveau métal fut appelé « platina del Pinto » (petit argent de la rivière Pinto). Il fut considéré de peu de valeur commerciale car peu malléable contrairement à l’or et à l’argent. 
C’est bien des années plus tard que le directeur général des mines de Mexico confie à son frère qui vit en Colombie que ce nouveau métal travaillé au marteau puis fortement compressé devient aussi malléable que l’or ; de plus sa résistance aux attaques chimiques se révéla supérieure à celle de l’or !

Enfin le chimiste anglais Davy transforma le nom de Platina en Platinum car il était inconcevable à l’époque Victorienne qu’un métal porte un nom féminin, surtout que platina était le seul métal portant un nom féminin.

C’est en 1824, presque cent ans après ces évènements que les Russes produisent un acier en platine d’une qualité exceptionnelle qui se révéla plus dur que tous les aciers connus à cette époque ; on l’utilisa aussi pour confectionner des pièces de monnaies en Russie qui rapidement prirent une valeur bien supérieure à leur valeur officielle. 
Ainsi, longtemps considéré comme un métal de moindre importance, il a fallu cent ans à platina pour qu’on réalise ses énormes qualités et sa valeur inestimable. 

En 1833 fut fabriqué l’étalon international du kilogramme standard avec un alliage de 90% de platine et 10% d’iridium. Le même alliage sert pour l’étalon du mètre : il est à Paris et porte l’inscription « Pour tous les temps, pour tous les peuples. »

USAGES
Aujourd’hui c’est l’industrie automobile qui consomme le plus de platine, ceci pour les catalyseurs ; le platine permet de diminuer la pollution engendrée par les gaz d’échappement des moteurs à essence : on l’a surnommé avec justesse le métal de l’environnement. 
Les bougies d’allumage nécessitent également des électrodes en platine.
On l’utilise aussi pour les vaisseaux spatiaux, pour les filtres à air des avions. 
Il y a également une grande demande pour la joaillerie du fait de sa beauté et de sa pureté. 
On l’emploie également dans l’industrie du verre, dans l’industrie chimique comme catalyseur ainsi que dans la fabrication des thermomètres à résistance.
Enfin la médecine académique l’utilise pour traiter certains lymphomes ainsi que les tumeurs des gonades.

HOMEOPATHIE
Ce remède a été expérimenté par Hahnemann (2 provers), par Musit (une femme) et par Julian (55 provers dont 34 hommes).

Actuellement avec les ajouts des différents auteurs on trouve 9074 symptômes dans le Complete ! Je ne vais donc pas tenter d’en faire la synthèse.

Ce qui m’a frappé en pédiatrie, c’est le sentiment de solitude et la peur d’abandon. 
L’aspect souvent décrit de l’orgueil démesuré et du mépris ne me semble pas prépondérant. 
Par contre le besoin d’être vu, d’être admiré, d’exister entre autres par une mise voyante, une extravagance, un aspect théâtral m’apparait bien plus important. 

Il est vrai qu’il fallait trouver ces pépites de platine dans les rivières ou ce minerai caché dans ces blocs d’argile ; de plus il a fallu travailler dur avec force marteaux et presses pour découvrir la beauté et les vertus cachées de ce drôle de minerai qui, peut-être, vient d’une autre planète comme semble l’indiquer certaines études minéralogiques.

En vous remerciant de votre attention,

Eric Lorenz    15.8.2019



[#RC2] Belladonna
[#CH3] Troisième cas humain 
[#S4]Samuel, 20 ans : coryza allergique, alopécie

Dr Jean-Marie Krug

Samuel consulte le 22/12/97. 

“ Je suis allergique aux acariens. J’ai commencé à tomber malade après l’incendie de la ferme, j’ai eu une peur terrible, et puis il y a un an j’ai failli me faire écraser par le tracteur et là j’ai commencé à perdre mes cheveux. 
Depuis ces peurs je suis anxieux. 
J’ai des maux de gorge, des transpirations profuses, des éternuements par la poussière et je ne supporte pas les extrêmes de température ”. 
Les crises de coryza sont toujours à début soudain, tous les symptômes physiques sont soudains.

J’apprends qu’après l’incendie, il a habité dans une maison très humide et que cela l’a beaucoup aggravé. 
C’est un garçon très jovial, complètement abattu physiquement et démoralisé par le moindre symptôme. 
Il fait un rêve récurrent : “ Un gouffre qui avalait les gens, l’enfer ”.
Il présente une calvitie fronto-temporale évolutive et des cheveux fins très clairsemés sur le sommet.

[#S4] Solution

Sur la brutalité des symptômes, les suites chroniques de peur et le thème de l’angoisse de la dévoration je prescris : Belladonna 10000 K.
	

Le 24/01/98 
“ Il y a eu une sacrée progression, j’ai été abattu pendant 14 heures. C’est pas possible, je ne suis plus allergique ”. 

Il est moins agité et plus détendu, les cheveux ne chutent plus. Comme maladie antérieure se souvient d’une scarlatine qui l’avait violemment secoué. 
R/ Belladonna 50000 K.
	
Le 07/03/98 
Samuel a juste ressenti quelques démangeaisons dans la gorge à la poussière. “ Les cheveux, c’est spectaculaire la repousse ”. 

Effectivement le sommet est bien regarni et on n’aperçoit plus la peau au travers des cheveux.  

Il a eu un retour de rêve alors qu’il ne rêvait plus : “ Un chien allait me manger ”.
	
Le 21/07/98 
Quelques petites crises de coryza le matin avec éternuement qu’il relie au pollen. 
“ Les cheveux c’est parfait ! Je n’ai plus aucune peur. ”. La repousse des cheveux est totale, le front et les tempes se sont regarnies et il me montre fièrement une photo d’avant la chute pour que je n’en doute pas. R/Belladonna 200 K.

Je l’ai revu une à deux fois par an depuis, pour petites crises de coryza toujours lié à des émotions fortes dans le réel ou bien des rêves dont le souvenir persiste après (fantômes). 

Une seule fois la chute des cheveux est revenue suite à une frayeur : “ J’ai été piétiné par un cheval, j’ai cru que j’y restais ! ” Belladonna lui fait toujours du bien, nous en sommes à 100000 K en 2004.

Belladonna, c’est la déraison, les peurs soudaines dont les effets persistent. 
Le monde des Démons du Bardo du livre des morts thibétains.
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Description générée automatiquement]

Atropa belladonna, la morelle furieuse. Il y a de quoi devenir furieuse et violente, le regard sauvage, les yeux rouges, le visage congestionné, quand on a des hallucinations de démons, de figures hideuses, qu’on se sent attaquée et mordue par des chiens. 	


[#RC2] Phosphorus
[#CH3] Quatrième cas humain 
[#S4]L’enfant qui venait du Chili

Dr Pascale Franck


Je n’ai pas rencontré personnellement Guillaume. Sa mère (adoptive Madame S) m’en a parlé en juillet 2022, car il l’inquiète beaucoup.
Guillaume est né en 1990. Il est arrivé chez nous en 1995. Il vient du Chili. Il avait deux fois le nom de sa mère « Luna ».

Il est retourné pendant 3 mois, pour voir sa famille d’origine, où il avait vécu, sa grand-mère, ses tantes…

« Sa mère avait quitté la famille, elle vivait dans la rue. Elle est morte quand nous étions là-bas pour le chercher. La grand-mère maternelle est venue pour voir son petit-fils ; la religieuse a dit qu’il était parti en adoption, alors que Guillaume était encore là.

Il a un frère de la même mère qui lui écrit pour demander de l’argent. Il a vu son père saoul, alors il l’a rejeté et décidé que son père, c’est Monsieur S (le conjoint de Madame S).

Guillaume a vu L et s’est jeté dans ses bras, nous on n’existait pas. L. est son grand frère, adopté également. L vient d’Equateur.
Pendant son éducation, je ne pouvais pas le toucher, je n’existais pas. Il n’a jamais été malade. J’ai eu du mal à l’accepter physiquement car il est massif, gros et blond. 
Il ne croyait pas ce qu’on racontait, il a fallu lui lire plusieurs fois les papiers (concernant l’adoption). C’est surtout à moi qu’il s’adressait. 

Cet enfant, nous sommes tellement proches. Il lit dans mes pensées. C’est un maître spirituel, mais perdu dans un corps. « Maman, je ne suis pas fait pour être sur terre. »

Ado, il se jetait dans mes bras sexuellement. Il se masturbait devant moi. Il refuse les autres que la famille (papa, maman et L). Mais rien ne va. À l’école c’est une catastrophe. Il est tellement émotionnel. Il ne comprend rien à rien.

Son sommeil est problématique, il ne dort pas très bien. Pour s’endormir il me demande tout le temps quelque chose, « j’ai mal… » mais les solutions proposées ne sont jamais les bonnes.
Il a très peur de l’avion. 
Il a travaillé un moment avec Emmaüs, puis ça ne va plus. Il a cassé la figure à quelqu’un qui l’avait injurié.
Il ne fait rien. Il fume du hash, de la beuh, alors il devient agressif. Ses copains fumaient vers 15 ans ; on l’a accusé d’avoir incité les autres. »

Qu’est ce qu’il aime manger ou boire ? Les tomates et la salade, le citron, il adore ; le thé aussi, comme sa mère ; les gambas à l’ail et les frites.
Aversions ? Beaucoup de choses : tout ce que maman fait. Très vite je lui ai dit de préparer sa nourriture lui-même. Il n’aime pas l’alcool, en tout genre. Il est d’ailleurs mal avec l’alcool. 
Il n’a pas spécialement soif.

Il me prend toujours en flagrant délit de mon amour, toujours quelque chose qui ne va pas.
Peau ? il est blond alors il supporte mal le soleil.
Transpiration ? normal
Il a des problèmes d’intestins, il varie entre diarrhée et constipation.

Il n’est pas scolaire du tout, il ne savait pas lire pendant longtemps.

[#S4] Solution
Voici ma répertorisation :
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J’ai été frappée par le ton sur lequel elle a décrit les désirs alimentaires de tomates, laitues et citrons pour un jeune qui fume du haschich, mange des frites comme tous les jeunes (et moins jeunes) et qui est si contradictoire avec ce que sa mère lui propose. Or au niveau nourriture, c’est plutôt bio et légumes à la maison. Donc je ne m’attendais pas à ce qu’il aime autant les tomates, salades et citrons.

J’ai utilisé la rubrique large de Insanity, madness pour rendre compte de cette ambiance très particulière, déjà débutée avec la maman biologique.

Je n’ai pas pris les symptômes sexuels parce que je n’arrivais pas à faire la part des choses dans la relation de cette maman et son fils.
Madame S est très attachante, très enthousiaste, très sensible ; artiste, elle écrit des romans. 
Ces enfants, ils les ont reçus sur le tard. Elle leur a consacré toute son énergie, tout son amour, tout son temps. 
Et en même temps, elle a beaucoup travaillé sur cette relation. Elle s’est fait aider. 
Phosphorus sort.
Chose que je n’ai jamais fait, je le lui prescris en LM K une prise.

Sa maman me donne des nouvelles en septembre 2022 :
Il a été malade comme un chien : température, diarrhée, vertiges.
Il a dit : « Maman, je sais que c’est ton truc », c’est-à-dire « Je sais que c’est à cause de tes granules ». Mais curieusement il n’était ni en colère, ni fâché. 
Depuis il est plus heureux de vivre.

Et puis en mars 2024, elle me dit qu’il va très bien, en équilibre, il ne glande plus, a cherché et trouvé du travail. Il est très positif. Il ose voyager, prendre l’avion. Il va partir à l’étranger, sans peur de quitter sa mère.

Il a cessé de se consumer, de brûler lui et les autres. Il n’a plus besoin de contredire. Il peut aimer dans la douceur et quitter, ne plus avoir peur. Guillaume manifeste ses qualités et assume désormais sa vie, heureux d’être là. Il peut porter la lumière !


Quelques mots sur les enfants Phosphorus (cela peut également s’appliquer aux adultes bien sûr) à partir du résumé donné par Johan Jans

Psychiquement :
Affectueux, qui embrasse et caresse
Joyeux, vif, enthousiaste
Hypersensible à toutes les impressions externes, compatissant
Vigilant, à l’affût de chaque geste, timide, soumis
Il peut mentir avec le sourire, jouer des tours aux aînés, voire être méchant
Angoissé quand il est seul, dans le noir, au lit, ce qui le rend irritable, agité et triste
Il a beaucoup d’imagination : illusion de diables, voit des fantômes le soir au crépuscule
S’accroche aux parents quand il tousse ; malade, tient la main de sa mère 
Il a beaucoup d’énergie, grand travailleur au début, mais plus tard il devient rêveur voire indifférent
Agité, doit bouger d’un endroit à l’autre, aggravé pendant l’orage et les problèmes respiratoires 

Physiquement :
Somnambulisme, se réveille de peur, laryngite striduleuse à l’endormissement, > balancement
Suite de croissance trop rapide : tuberculose pulmonaire, chorée, douleurs de croissance.
Chute de cheveux à l’occiput 
Problèmes dentaires : caries, douleurs dentaires < en mettant les mains dans l’eau chaude ou froide, > en frottant les joues
Alternance diarrhée-constipation avec une distension abdominale, qui cause des maux de tête, > crème glace
Récurrence : croup, bronchite, inflammation pulmonaire, tuberculose, problèmes gastro-intestinaux
Peur de tousser lors d’un catarrhe bronchique, se retient le plus longtemps possible, mas tousse en présence d’étrangers
Pneumonie destructrice des tissus, précédée d’angoisse, soupirs, stupeur, inconscience, diarrhée, péricardite
Saignement
Taches de rousseurs sur le nez, l’été 



[#RC2] Valeriana
[#CH3] Cinquième cas humain 
[#S4]Gabrielle

Didier Lustig, astrologue

Gabrielle, née en juin 2002.

Elle est la deuxième fille d’une amie médecin homéopathe. Après une grossesse sans problème, la naissance est difficile : l’accouchement dure 30 heures, la tête est engagée mais l’enfant reste coincée dans le bassin. On procède alors à une césarienne. Alors qu’elle est encore à l’hôpital, un ostéopathe vient pratiquer des séances d’ostéopathie crânienne. Gabrielle prend tout de suite le sein facilement.

Dès le retour à la maison, la sœur aînée (6 ½ ans) fait une crise de jalousie : elle ne supporte pas que sa mère ait besoin de se reposer pendant la journée et elle vient la réveiller au bout d’un quart d’heure à chaque fois. La maman, épuisée par l’accouchement et la césarienne, fait une lymphangite : elle a 40° C de fièvre et ne tient plus debout, le sein gauche est totalement bloqué, le lait ne sort plus. Dès lors, Gabrielle ne cesse de pleurer jour et nuit. Craignant qu’elle n’ait pas assez de lait, les parents introduisent des biberons de lait maternisé. C’est dans ce contexte que Gabrielle commence à régurgiter et à se nourrir de façon très fragmentée : elle prend peu, soit au sein soit au biberon, ne dort quasiment pas, passe son temps à pleurer entre chaque tétée. La situation devient difficile à supporter pour toute la famille, et en particulier pour la sœur aînée.

Quand elle commence à pleurer, elle se met le dos en hyperextension (opisthotonos), se débat, émet des cris stridents, y compris quand on l’amène ailleurs : à 1 ½ mois, la maman est témoin du mariage de sa sœur et ne peut rester dans la salle de la mairie à cause des cris de Gabrielle. Le seul moyen de la calmer un peu est de la porter droite dans les bras et de sortir marcher à l’extérieur avec un bonnet sur la tête, mais sitôt revenue à la maison elle se remet à hurler. 

Peu à peu, les régurgitations s’accompagnent de vomissements incoercibles : alors que Gabrielle est au sein, elle est prise d’un spasme de tout le corps et, sans même avoir le temps de lâcher le sein, vomit sur sa mère. Elle vomit en jet à un mètre devant elle, puis se met à sourire et recommence à téter. Comme c’est l’été et qu’il fait très chaud, elle frôle la déshydratation.

Tous les traitements essayés ne font qu’améliorer très transitoirement la situation : ostéopathie d’abord, puis homéopathie. Asa foetida est donné par la mère sur les vomissements et les éructations très bruyantes, ainsi que sur le fait que Gabrielle ne grossit pas : à 1 ½ mois elle pèse quasiment le même poids qu’à la naissance. Amélioration pendant 3 jours, puis rechute. Elle est vue par une autre homéopathe qui lui donne successivement Cicuta virosa, Magnesia muriatica puis Dioscorea villosa, sans plus de résultat. On essaie le magnétisme : idem.

Quand Gabrielle a 3 mois, la maman, épuisée, doit reprendre son cabinet. On décide alors de la mettre sous traitement allopathique (Motilium© et Raniflex©) en raison des régurgitations extrêmement acides (vomissements comme du petit lait), ce qui ne donne rien. On passe alors à un traitement plus lourd : Prépulsid© (juste avant que ce médicament ne soit interdit) et Mopral© (2 prises de chaque par jour). Au bout de 15 jours seulement, les vomissements s’atténuent, elle dort un peu mieux, mais apparaît un eczéma très prurigineux sur le visage, la tête et le haut du corps.

Elle est sevrée à 3 mois, mais présente un fort appétit. On lui donne du lait maternisé épaissi qui lui permet de prendre rapidement du poids. Soupçonnant une intolérance au lait de vache, on lui donne ensuite du lait de soja, qui permet une légère amélioration de l’eczéma. En grandissant, Gabrielle devient de plus en plus coléreuse, acariâtre : elle mord, jette les objets, se réveille entre 5 et 10 fois par nuit.

Le passage à l’alimentation solide ne change rien : quand on essaie de supprimer une seule prise de médicament, elle vomit tout son repas sur sa mère. Même chose quand elle commence à marcher : après avoir vomi, elle sourit et refait un repas complet. Elle ne semble même plus souffrir des vomissements malgré leur violence.

C’est en mai 2003 que je vois la maman. Celle-ci me consulte pour son thème astral et me raconte les déboires de sa fille quasiment depuis la naissance. Je regarde alors le thème de l’enfant et remarque aussitôt une conjonction de la Lune et de Mars dans le signe du Cancer. Le signe du Cancer symbolise l’enfance, la Lune symbolise la naissance et la relation à la mère. Dans ce cas précis, on voit l’influence de Mars qui amène un climat de violence et de colère là où il ne devrait y avoir que douceur et tendresse.
Quand on regarde le thème de la mère, on s’aperçoit que celui-ci est aussi fortement marqué par les valeurs de Mars (sur l’ascendant) et du Bélier (Soleil, Lilith et Saturne dans ce signe). Effectivement, la maman a un caractère spontané, dynamique et plutôt directif, mais avec beaucoup de gentillesse et de générosité. On retrouve donc dans le thème de la mère le caractère martien qui caractérise la relation entre Gabrielle et sa maman (conjonction Lune et Mars du thème de Gabrielle). Or, on dit en astrologie que la Lune est blessée par Mars car ses valeurs, liées à la protection et à l’amour maternel, sont incompatibles avec l’agressivité et l’ardeur guerrière de Mars.
J’évoque donc la possibilité d’une colère de la mère qui pourrait être à l’origine du problème. Celle-ci m’assure qu’elle ne voit pas à quoi cela pourrait se rapporter, qu’elle était au contraire très calme avec la petite. Devant mon insistance, elle réfléchit et se souvient qu’elle voulait réussir à tout prix l’allaitement de Gabrielle, car lors de son premier accouchement elle n’avait pratiquement pas pu allaiter sa fille aînée. En effet, celle-ci était née avec les forceps et avait eu la clavicule cassée. De ce fait, elle s’endormait au sein et ne prenait pratiquement pas de lait. Il avait donc fallu utiliser un tire-lait, ce qui avait beaucoup frustré la maman. Or, pendant sa lymphangite et alors qu’elle essayait de se reposer avec le bébé, sa fille aînée ne cessait d’entrer dans la chambre en réclamant de l’attention. A ce moment-là, la mère a éprouvé une grosse colère qu’elle a cependant réprimée, car elle ne voulait pas aggraver la jalousie de sa fille. L’hypothèse astrologique se trouve donc confirmée.
[#S4] Solution
Je cherche alors dans le répertoire la rubrique « Stomach, Vomiting, milk; after, mother’s milk » et vois une sous-rubrique intitulée « anger of mother; from » avec deux remèdes seulement : Cochlearia armoracia et Valeriana. Je ne connais pas le premier remède, mais Valeriana retient tout de suite mon attention.

Kent : « Tous les symptômes généraux apparaissent au repos et sont améliorés par le mouvement et en marchant de-ci de-là. Sensation de grand froid à la tête (amélioré par le port d’un chapeau, ajoute Clarke). Appétit dévorant avec nausées. Régurgitation de liquide acide. Le nourrisson vomit dès qu´il prend le sein après une colère de la mère. Le nourrisson vomit des morceaux de lait caillé. »

L’hypothèse me séduit d’autant plus que le thème de Gabrielle présente le Soleil et Mercure dans le signe des Gémeaux, signe des nerfs et de l’intellect, or Valeriana est « indiqué dans l’hypersensibilité, les affections nerveuses et lorsque les remèdes apparemment judicieusement choisis sont inefficaces » (Boericke). Selon Clarke, Valeriana « convient aux sujets nerveux, irritables, hystériques, chez lesquels les facultés intellectuelles prédominent et qui souffrent d´hystérie et de névralgie. Il se rencontre dans les affections nerveuses survenant dans les tempéraments excitables. »

Après une dose unique de Valeriana 15 CH, Gabrielle refuse de prendre son traitement allopathique (4 prises par jour) et les vomissements s’arrêtent instantanément. Ils ne sont plus jamais revenus depuis. L’eczéma s’améliore nettement, sans pour autant disparaître totalement. Elle ne fait plus de colères et cesse de pleurer. Toutefois, elle continuera à réclamer la présence de sa mère la nuit jusqu’à ses trois ans, plus précisément jusqu’au jour où Gabrielle trouve au fond du grenier le nounours de sa maman.
Par la suite, le remède n’agira plus pour les maladies enfantines, mais il aura permis de régler le problème qui pesait sur sa première année de vie. Elle va très bien aujourd’hui et commence des études de hautbois au conservatoire, l’instrument que sa maman rêvait d’apprendre quand elle était enfant.


Quelques mots sur Valeriana 	Pascale Franck

La valériane était considérée comme un philtre d’amour, l’odeur de ses fleurs est grisante. L’odeur de ses racines et rhizome est « pourrie ».
La valériane était donnée aux combattants en état de choc post-traumatique, pour qu’ils puissent survivre à des choses horribles.
Elle est apaisante, relaxante, sédative ; on la considère comme protectrice et purificatrice des lieux et des gens.

Un événement, le plus souvent soudain, est vécu très profondément et bouleverse complètement la personne.
Elle a l’impression qu’elle ne pourra pas s’en sortir.
Elle perd tous ses repères et devient tellement émotive, au point de
ne plus savoir ce qu’elle désire
perdre sa propre identité
ne plus savoir sur quel pied danser, 
alternance de syncope et de vertiges, se sent en lévitation
elle a des troubles de vision, hallucine
les proches, les lieux, les objets familiers deviennent étrangers.

Valeriana est quelqu’un d’extrêmement vif, actif et rapide, il comprend promptement.
Est-ce pour se défendre de son émotivité qu’il intellectualise ?
Pour garder ses repères, rien de tel que ranger, avoir de habitudes, voire figer les choses.
Valeriana est mieux en présence d’autrui ; il aime danser où il est porté par un rythme, une joie, une énergie, une vie, échappant à la fixité de la mort.
Il aime marcher de-ci, de-là, vagabonder librement.



[#S2]Quoi de neuf à la librairie du CLH ?


Bagot J.-L.
	Cancer et homéopathie – Rester en forme 
     et mieux supporter les traitements (3ème édition)		24.90

De Greift M. 
	Recherches en médecine par l’amour 		8.00

Fraser P		
	Spiders, suspended between Earth and Sky		9,99
	Snakes, Drawing power form the Underworld		9,99
	Insects, Escaping the Earth		10,10

Gaurang G			
		Décoder les rubriques du mental (français)		90.00
		Nosodes et sarcodes (francais)		90.00
	 Homoeopathic strategies and maps for acute conditions		90.00			     

Gengoux P.
	La peau dans tous ses états		24.90

Hardy J.		
	Spider and scorpion remedies in homeopathy		29.00
	Mammal Remedies in Homeopathy		49,00

Mangialavori M.
	Fungi				44.45

Marchat Ph.
	Pour une médecine intégrative et écologique		19.90

Moreau J.
	Le Dictionnaire amoureux de l’homéopathie		22.90

Muller M.-F.
	Le chlorure de magnesium – un remède miracle		5.45




Scialom A.
	Précis de MM, période obstétricale et néonatale 1		28.00
	Précis de MM, période obstétricale et néonatale 2 		28.00
	Traitement homéopathique de la toux		39.00

Servais Philippe
	Histoires de vie - Homéoportraits suite 
	                                 Ce presque rien qui vous guérit		21,90
Sherr J.
	MM dynamique de la Syphilis (traduction française)		30.00

…




Le catalogue complet et actualisé est accessible sur notre site www.clh-homeo.be, onglet Publications – Catalogue.librairie.

Vous pouvez commander les livres par mail sur clh@skynet.be, un devis vous sera envoyé.

Si vous recherchez un livre non repris au catalogue, nous le chercherons pour vous.


Bonne lecture !


 




[#S2]Des nouvelles d’ici…


NOUVEAU au CLH !!! Le Club d’entraînement…

À partir de la rentrée scolaire 24-25, nous sommes heureux de vous présenter une nouvelle formule : le Club d’entraînement.

Son but est de permettre aux homéopathes déjà diplômés de se réunir pour perfectionner leur approche dans les cas cliniques. 

Afin de pouvoir discuter et échanger de vive voix, les réunions se feront uniquement sur place.
Elles auront lieu aux mêmes dates que les cours de base, en parallèle dans un autre local. Cela permettra en outre aux participants de réécouter des cours « à la carte » s’ils le souhaitent, et de rester le dimanche matin à la journée clinique du cours de base.

Les jeudis & vendredis : cas chroniques, pathologies aiguës, thèmes pédiatriques et casuistique pathologique complexe, avantage  des différents répertoires et matières médicales…
Les samedis (avant-midi) : améliorer sa capacité à analyser avec modes de calculs ; questions philosophiques…

· Condition d’admission : avoir participé aux 3 ans du Cours de Base et être membre du CLH.
· Objectif : soutien et amélioration de la pratique quotidienne
· Durée : un an ou plus
· Quand : 3 fois par an, parallèlement à l'ordre du jour des Cours de Bases
-     du 14 au 16 novembre 2024
· du 30 janvier au 1er février 2025
· du 15 au 17 mai 2025

• Lieu : rue de Liège, 37 – 4130 Esneux
• Prix : 210 € (en plus de la cotisation de membre de 390 €).
Si vous êtes intéressé par cette nouvelle initiative, n’hésitez pas à envoyer un mail à johan.jans@telenet.be avec copie au clh@skynet.be 

Vous pouvez retrouver tout le programme du Club d’Entraînement (et nos autres activités) sur notre site clh-homeo.be (choisissez Enseignement, puis Cours, puis Toutes les infos 2024-2025).
 
En attendant de vous rencontrer, nous vous souhaitons de bonnes vacances.


SEMINAIRE D’AUTOMNE

Le séminaire d’automne aura lieu du 17 au 19 octobre 2024.
ATTENTION ! C’est donc beaucoup plus tôt que les autres années, notez-le vite dans votre agenda !

Le jeudi : Resie Moonen viendra nous parler des Lanthanides
Les vendredi et samedi : partage de cas cliniques et de travaux sur les problématiques des remèdes.


FORMATION CONTINUE
Connaissez-vous notre formule de formation continue en 2 modules de 3 jours ?
- le jeudi : relecture de la matière médicale de remèdes afin d’en découvrir la problématique (basée sur le trépied MM – Cas cliniques – souche) – uniquement sur place.
- le vendredi : études de remèdes non vus lors des cours de base (au choix)
- le samedi : étude des remèdes d’un thème – en 2024-2025 : les champignons (Fungi).
 Possibilité d’inscription « à la carte » - sur place ou en visioconférence.
Dates : - du 12 au 14 décembre 2024
            - du 12 au 14 juin 2025

Rendez-vous sur notre site pour de plus amples renseignements !





… Et d’ailleurs



EHARA – congrès annuel – les 6 et 7 décembre 2024

 Invitée : Resie Moonen

 À Aix-les-Bains, Hôtel Golden Tulip

 Veuillez la nouvelle adresse mail et l'enregistrer dans vos contacts afin   
 d'éviter toute perte de mails : 
 secretariat@ecole-homeopathie-auvergne-rhone-alpes.com



Rencontre INHF-Paris à Marseille
 Du 13 au 14 septembre 2024, de 09h à 18h
Avec le Dr Gaurang Gaikwad

En vente au CLH
Décoder les rubriques du mental		90.00 €
Nosodes et sarcodes			                                    90.00 €
 Homoeopathic strategies and maps for acute conditions	        90.00 €
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Voici le derier volet du groupe Aurum tel que nous Fa décrit le Dr Farokh Master de Bombay. Le Dr Master doit dés ce mois de
Novembre entreprendre la premiére conférence dune série au cours desquelles il se propose de faire une formation
homéopathique compléte & raison de 2 séminaires de 5 jours pendant 3 ans, comme il I'a déja effectué dans plusieurs pays
européens.

Aurum muriaticum natronatum

Aurum muriaticum natronatum est un autre membre du groupe Aurum qui affecte avant tout Féqui

ibre hormonal féminin. Sa sphére d'action n'est pas
complétement connue, mais nous avons quelques indications qui nous permettent de tirer certaines conclusions.

Ce reméde tout d'abord excite organisme provoquant une congestion et / ou une irritation de I'utérus et des ovaires, avec ulcération de I'utérus, endométrite,
inflammation des ovaires, des régles abondantes et en avance, une tendance a Iavortement, etc. Comme on peut facilement le comprendre, il accentue le
désir sexuel chez les femmes, jusqua la nymphomanie de temps a autre. Vous pouvez par exemple avoir le un cas d'une femme qui a pris beaucoup de plaisir
dans une aventure illcite avec un home marie ; elle a pris énormément de plaisir dans cette aventure amoureuse, mais & un moment donné, elle pense qu'elle
doit arréter cette relation, pour quelle que raison que ce soit et qu'elle doit réprimer son désir sexuel. La production d'hormones émises alors en abondance est
donc réprimée elle-aussi jusqu'a étre presque ‘gelée’ et de fagon similaire nous observons  ce stade une ‘pétiification’ de lutérus. Cet organe s'indure, avec
présence de fibromes et de tumeurs, tandis qu'il y a de fagon concomitante une diminution du désir sexuel ; en fin de compte, il reste trés peu de la passion
antérieure.
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3 Cr GENERALITIES - SWELLING - glands, liver, spleen etc. - children, in 411
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ATTENTION !!!

CHANGEMENT DE MODE DE PAIEMENT POUR LA LIBRAIRIE
(UNIQUEMENT)

Suite 3 un changement dans Ia loi belge concernant les asbl, nous avons été
contraints de changer de numéro de compte pour la librairie (1a librairie

uniquement, donc les cor
au CLH comme d'habitude).

ions, congrés, Echos, etc. sont toujours payables

Les livres sont donc & payer par virement bancaire sur le compte des Editions
Liégeoises d’'Homéopathie (ELH)

IBAN BE29 3404 2099 2364

BIC  BBRUBEBB

Les chéques ne sont plus acceptés pour la

cotisations, congras, Echos, etc.)
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